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Or II arriva...
Quelques hommes réussissent à se faire aimer pendant quelques 

années, de leur vivant, et à laisser leur mémoire en honneur après leur
mon. ...... .Qu’un homme réussisse à se 1 aire adorer après sa mort, c'est une
chose prodigieuse, dit Bossuet; “mais qu’un homme puisse se faire ado- 
rvr avant de naître, cela est absurde ou cela est divin”.

Pendant des siècles le Sauveur fut attendu. Les Prophètes l'a­
vaient annoncé en des termes dont l’histoire souligna toute la précision. 
Seal. Jésus-Christ entra dans l’histoire avant de naître.

“Pour l’homme qui n’est qu'un homme, dit l’abbé Gondal. nai­
ne c’est faire le premier pas dans la vie. le premier acte de présence dans 
le monde. Fils de roi ou fils de pâtre, le nouveau-né surgit tout à coup, 
vivante énigme entre le passé et l’avenir: le passé, pour lui pur néant, 
puisqu'il commence: l’avenir, pour lui pur mystère, puisqu'il dépend
de tout et de Dieu”. ... .

Il n’en fut pas ainsi du Fils de Marie et de Joseph. Avant sa
naissance il vivait dans la mémoire des hommes, de tout un peuple en 
particulier. On l’attendait, Lui le Désiré des nations, le Seigneur, le 
Sauveur, celui qui allait rétablir le royaume d'Israël.

La naissance de Jésus n’est donc pas le commencement de son his­
tone. mais telle que racontée par les Évangélistes, elle nous inspire de 
grandes et fécondes leçons. ...

Considérons d’abord la sagesse infinie de Dieu dirigeant les hom­
mes et agençant les événements à travers les siècles pour préparer la ve­
rnie de son Fils. 11 n’y a pas dans l’histoire du monde de plus magni­
fique exemple du souverain domaine de Dieu sur les choses créées. Con­
sidérons en particulier que César-Auguste, le maître du monde, ne fai­
seur en somme que l’oeuvre de Dieu lorsqu’il ordonnait le recensement 
de toute la terre”. Obéissant à l’édit impérial, en réalité pour que 
s’accomplissent les desseins de Dieu et les prophéties, Joseph monte de 
l.i Galilée, “de la ville de Nazareth, pour se rendre en Judée, dans la 
ville de Bethléem..., afin do se faire inscrire avec Marie... Or il arriva 
pendant qu’ils étaient là que les jours où Marie devait accoucher furent 
accomplis, et elle enfanta son fils premier né. Elle l’enveloppa de lan­
ges, et le coucha dans une crèche, parce qu’il n’y avait pas de place pour 
eux dans l’hôtellerie”. (S. Luc). Toutes les circonstances de temps 
et de lieux ne pouvaient mieux avoir été préparées pour que le Fils de 
Marie naquit dans les conditions’ voulues de Dieu.

Quel abîme insondable de mystère! César et Jésus, fils du Char­
pentier! Le palais luxueux du maître du monde et la crèche où repose 
le Fils de Dieu! Les vivats sur le passage de l’auguste empereur et les 
partes de l’humble hôtellerie fermées au,1 Créateur du monde, le Désiré 
des nations! Autant de mystères qui nous confondent, nous trou­
ble:! t nous saisissent d’étonnement et devant lesquels nous ne pouvons 
.*uc tomber à genoux dans une profonde adoration. Où sont donc 
es gloires du monde? Où sont donc nos petites gloires et nos petits 

honneurs humains, ceux que nous cherchons de toute la force de notre 
âme. ceux pour lesquels tant d’hommes ont donné leur vie? Où sont 
ros petites gloires éphémères, légères comme la fumée, nos stupides 
petites vanités de tous les moments? La créature serait-elle donc plus 
grande que le Créateur? On le dirait bien à la voir s acharner à éviter 
toute souffrance et toute humiliation.

Dès sa naissance, Jésus-Christ voulut pratiquer ce qu’il voulait 
nous enseigner. Dans la crèche il pratiqua jusqu a 1 anéantissement 
la pauvreté, la résignation et l’humilité. C’est qu il devait dire au 
monde plus tard: bienheureux les pauvres, bienheureux ceux qui souf­
frent, bienheureux les doux. Appuyée <-1 un si sublime exemple sa 
prédication a convaincu le monde. ^

De plus, ce ne sont pas les rois, les grands, les riches et les puis­
sants qui le reconnurent d’abord, mais des bergers, de pauvres petits 
bergers qui gardaient leurs troupeaux. Les premiers ils crurent en lui 
et vinrent l’adorer dans son froid berceau. Seule la loi pouvait les 
agenouiller aux pieds d’un enfant couché sur la paille cl une crèche. 
Des grands, il en vint aussi, mais plus tard et de plus loin. Ceux qui 
étaient proches, crurent cependant en Lui. car ils le cherchèrent pour 
l’egi rger et ils finirent par le mettre à mort après lui avoir tait endurer 
tous les supplices et toutes les ignominies. L’intérêt personnel, la ja­
lousie. l’ambition, la crainte de perdre leurs honneurs armèrent les 
mains des régicides.

Cet enfant, c’est notre frère, notre chef, notre roi, notre sauveur, 
notre Dieu. Nous sommes de sa famille; dans nos coeurs nous por­
tons gravés en caractères indélébiles les titres de notre noblesse: entants 
de Dieu nous sommes ses cohéritiers, c’est saint Paul qui nous le dit. 
Ici encore que de sujets d’étonnement et d’admiration! Cherchons- 
nous l’Enfant comme l’orgueilleux Hcrodc ou comme les humbles 
bergers?

Puisque nous sommes de la famille de cet Enfant divin, puisque 
nous sommes appelés à partager sa gloire éternelle, croyons-nous vrai­
ment que nous puissions jamais atteindre notre destinée en vivant en 
hommes? Ne devons-nous pas plutôt vivre en dieux? La récolte est 
toujours de la même nature que la semence. Or. si nous semons dfc 
! humain, nous récolterons de l’humain, c’est-à-dire absolument rien, 
: esi-à-dirc un bonheur qui se dissipera avec le temps. Au contraire. 
**1 nous semons du divin, nous récolterons du divin, c est-à-dire un 
bonheur éternel, surnaturel. C’est pourquoi nous perdons complète­
ment notre temps lorsque nous pensons, agissons et parlons comme 
des hommes. Nous ne cherchons peut-être pas l’Enfant pour 1 egor- 
Ser. mais nous ne lui rendons pas les hommages auxquels il a droit. 
Car alors nous mettons notre bonheur et notre gloire dans les choses 
d la terre, dans les choses que Dieu nous a données pour nous aider à 
ne us élever jusqu’à lui. C’est prendc un chemin qui ne mène pas à 
Bethléem...

Que cette fête de Noël rappelle à notre esprit la sublime destinée 
à laquelle nous devons tendre de toutes nos forces et que nous oublions 
S1 facilement en dégustant nos petits bonheurs de la terre...

Abbé Orner VALOIS.
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Marché pour 
notre tabac

à pipe
- *-

.Manli dernier,' le ministre du 
■ * o m m « • r «* «*, .M. Bilodeau, recevait 
.M. Antunio barrette, notre dépu­
té. M. J.-K. Lupulmc de Juliette, 
•d àh I In'odore Assure, président 
du Conseil législatif de la Côte 
d or. m Afrique.

Depuis plus d’un an. un étudie 
1,11 la possibilité d'exporter cer­
tains de nos tabacs à pipe vers 
1 A t rique. On a même fait des cx- 
pernuircs. Plusieurs milliers de 
livres d«*s labaes à pipe de la ré- 
G"ii ont subi une préparation 
spéeiale à la Cie de Tabac Mont­
calm rl des éeliant illoils ont été 
expédiés sur la Côte d'or. M. As- 
?are a fait part au ministre que 
*<*s.expeditious avaient donné sa- 
lislaelion et que les importations, 
dan> son pays, d'un tel tabac pou- 
vaivnl dépasser largement le 
million.

I. en i revue de mardi avec le 
ministre avait pour 1ml de de­
mander a .M. Bilodeau un expert 
non pour diriger les planteurs, 
mais pour préparer les labaes 
pour les marchés de la Côte d'or, 
de 1 Algérie et du Niger.

Les planteurs de (abac à pipe 
<<* réjouiront de cette nouvelle 
initiative et seront reconnaissants 
• i qui. de droit des démarches en­
treprises en leur faveur.

Vente de Jos. 
Dufresne Ltée
Nous apprenons que lundi der­

nier les obligataires de Jos. Du­
fresne (limitée) se rassemblaient 
a .Mont real pour considérer une 
offre pour 1 immeuble Jos. Du- 
Iresnr Limitée. Après examen de 
Fi proposition, les obligataires 
ont accepté Foft're et ont consenti 
une option valable jusqu'à la mi- 
janvier. en faveur d'un M. Ger- 
vais de Berliner qui aurait, com­
me preuve du sérieux de la pro­
position. versé un montant de 
£2.000. 1/immeuble serait vendu 
pour un montant de £50,000.

Il nous ;t etc impossible de sa­
voir au juste quels sont les véri­
tables intéressés à l'aelial de la 
manu tact lire à quelles Uns ou 
lut ilisera.

Bibliothèque
municipale

Avis au

La réunion du clergé du 
diocèse — clergé séculier et 
régulier — pour la présenta­
tion des voeux à Son Excel­
lence, aura lieu jeudi le 30 
décembre à 1 1 heures. — Le 
dîner à midi.

Le Procureur.
i__

Noël
d’orpheline

Ordinations 
à Montréal 

et à Joliette
Plusieurs séminaristes appar­

tenant au diocèse de Juliette re­
cevaient vendredi et samedi der­
nier ,en la chapelle du Grand Sé­
minaire ou en la basilique de 
.Montréal, l’un ou l’autre des or­
dres qui conduisent à la prêtri­
se.

Aux premiers ordres mineurs: 
MM. Rosaire Bédard, Fernand 
Grégoire, Samuel Lesage, Gérard 
Rouleau, Gabriel Robert et Mar­
cel Roy.

Au sous-diaconat: MM. Roland 
Bérubé et Léo Gamaebe, tous 
deux de Joliette.

Au diaconat: .MM. Léopold Bel- 
lerosi* »*l Damien Robert.

* * *

Samedi matin, en la chapelle 
du scolastieat St-Cliarles de Jo­
liet le, S. IL Mgr Papineau, assis­
té* des RR. PP. Sylvestre et Ro­
bert, conférait l’ordre du diaconat 
aux

Les limites du réseau
électrique ?

Opinion légale de Me Lucien Dugas — Délégation\ à la Régie de Vélec­
tricité — Complainte sur le chômage — Cadran à l'aréna

LA COMMISSION MUNICIPALE APPROUVE L’EMPRUNT
DE $75.000 POUR 6 MOIS

Hier soir, avait lieu à l'hôpital 
Sl-Kusèbe le dépouillement de 
l’arbre que la charité «les Cheva­
liers de Colomb avait chargé de 
cadeaux variés à l'intention des 
vieillards et des orphelines de la 
Providence.

C’était la quinzième fois qu'il 
était donné aux Joliet tains d as- 
Qster à pareille démonstration.
Vieille tradition qui procure un ....................................... ............... .
phiisir toujours nouveau aux Ch. I Dncïos!ÊîiiÏÏo JeliiT Philippe 

, * Lolomb et a leurs amis. C’est Monde et Alphonse Thérien. 
devant une assistance nombreuse 
que se déroula la fête, présidée 
par S. K. Mgr Papineau. On re­
marquait à ses côtés, outre les 
autorités de la maison le grand 
chevalier: M. Jos. DeLisle, le dé­
puté du district: M. Julien Laval­
lée; l'aumônier: M. le chan. 1.
«.Servais; le curé de la cathédrale:
M. le ehan. Lamarche: MM. le Dr 
Pelletier, échevin C.-Kd. Borland, 
m.p., les abbés Albini Lafortune 
et'Orner Valois, de l'Action popu­
laire. A/. Fafard, aumônier de 
l’hôpital, etc., etc.

Commencée chez les vieux, con­
tinuée chez les vieilles, la fêle se 
termina chez les orphelines qui,! 
comme toujours, firent magnifi­
quement les choses. Kilos dirent! 
à leur manière —«aussi touchau-i 
H* que gracieuse — leur gratitude 
à leurs bienfaiteurs. l ue adresse.

L’opinion légale de Me Dugas ville a encore sur les bras la sau­
. . ., ! vegarde de 125 chômeurs et doitA sa dernière assemblée le Cou-: N 01:t j,.m. donner do l'ouvrage,

>»ql avait charge Me Lucien Du- j rai. q fmj| (ju pain et du bois pour 
gas do pousser sos recherches à endurer l’hiver. Le grand canal 
travers le fouillis des contrats si- emploie iQO hommes et il en rcs- 
gucs entre la ville et la Shawini- i |4> encore. La ville n'a plus d’ar-

g»*nl •*! ne peut donner d’ouvrage.
Récemment le Conseil exécutif 

de l’Association des municipalités 
s’esf assemblée et a demandé aux 
villes de voir à suggérer à la 
commission Rowell un nouveau 
système pour parer au chômage.

,ranoi.<i Water & Power pour s’assu­
rer de leur validité. M. Dugas 
s est acquitté de son devoir avec 
rapidité.

A son avis, le Conseil reste en­
core propriétaire de ce réseau car 
b* contrat passé e nl(J2i n’est pas 
valide et les autres contrats de 

religieux suivants: RR. FF. I 11)28-30-32 partent de ce premier.
Kudore Berthiaume, Julien Beau- j il »*st donc résolu de former un 
soleil. Galien Bolduc, Roland ; comité chargé de rencontrer les 
Brunclle, Maxime Ducharme, Paul j officiers de la régie de l’électri-

La-

Chez les 
orphelines

cité* provinciale pour obtenir le 
perm.s d exploiter ce réseau. Ce 
permis est d’une importance pri­
mordiale, car la ville ne peut se 
servir de ce réseau sans être au­
torisée par le provincial. Il est 
probable que certains obstacles 
se dresseront sur la route, mais 
la ville est décidée à mener l'af­
faire à bonne fin *vu les préjudices 
que peut causer l’aliénation ac­
tuelle de l'exploitation de F exté-

Les compteurs à Peau
La ville approuve le principe 

de se pourvoir à l'avenir de comp­
teurs à eau de marque Leyds pour 
en arriver à line uniformité qui 
éviterait les inconvénients d’une 
réparation de pieces qui ne se 
ressemblent pas.

Emprunt de $75,000.
La Commission municipale a 

donné son approbation à l'em­
prunt temporaire de £75.000. que 
la ville projette d’effectuer. La

i,...... ... . . . Commission statue que le retn-
in*ur di* la cHe, vu le constant hoursement devra se faire dans

les six mois.progrès «b* celle-ci.

Cadran L’assistance dos pompiers...

Lundi le 27 décembre à S lires 
p. m.. à la salle du marché, S.
Exe. Mgr Papineau présidera le 
dépouillement de l'arbre de Noël 
offert aux orphelins du Jardin de 
l'Enfance par l’Association Ai- , ...
g Ion Inc. et par la Jeunesse Na- L Imperial tobacco a proposé1 Pour remédier à certains incon- 
lionale. Les petits orphelins of- , à L rite de placer un cadran h vénients, le Conseil décide que le 
friront leurs voeux et leurs re- ! 1 arena gratuitement bien enten- pompiers ne représenteront offi-

du. Mais en retour elle voudrait cicllement la ville qu'aux funé- 
s assurer pour dix ans l’exclusi- railles des maires, des échevins, 
vite des annonces de l’intérieur des juges et magistrats, des cu- 
pour cigares, cigarettes, tabac. 1res «le Joliette, «h? même qu'aux 
C’est une autre paire de manches, funérailles dos épouses «les éche- 
Ce n'esl pas très intéressant pour vins en office, 
la ville «le voir un e compagnie ex-

meiviemcnts à Monseigneur et à 
leurs généreux bienfaiteurs. Tous 
savent que ces enfants font bien 
les choses... Bienvenue à tous.

M. b* député Antonio Barrette
des «•liants d'ensemble et. une opé-j sera à la tète de la délégation de
rette composèrent le menu de la Ma Jeunesse Nationale; plusieurs . . #
réception. Petites et grandes1 officiers el membres «l«» cette as-|Pl“il<*r ainsi la publicité. Passe 
s’acquittèrent de leur rôle avec! ^oriation et de celle de l’Aiglon ‘‘in-ore pour l'exclusivité de3 an- 
naluri*l et brin. Et la pièce pleine j insisteront aussi à cette fête de nniu «*s durant l’hiver... niais pour 
«b* beaux sentiments émut jus- charité, 
qu'aux larmes les assistants. IL ^
est «lifiicilc de trouver plus juste’
glorification «h? la charité.

S. E. Mgr Papineau, qui parlai 
aux vieux, aux vieilles et aux or-l 
plielines. souligna comme il était. 
heureux «pie nous ayons des hos­
pices pour recueillir les vieillards 
qui veulent finir leurs jours dansLa bibliothèque municipale 1 , 1 J"»™ dansn’esl plus un projet. Elle es! de- w. !!ïimJm,I/u; 1,1 lapajx: des or- 

venu.- une réalité. Me Guv Gui- ! Vn •citants trouvent

Champagne
l’n ancien de la ville «*t du Sé­

minaire. l’abbé Armand Champa­
gne. vient d’être à Rouyn l’objet

bailli a vu à l’aelial «les livres. Et 
à la «lernièn* séance «lu Conseil.

des secondes mères pour les ai­
mer «• t les instruire; des Ames

«i i • i * • * ■ i i i * i ■ « u i i i i ijii il, i ti . . . j ' • '

il a demandé la permission d'ins- l‘irl . , rs qui trouvent du bon-, Depi
lall.T 1.- .lits bouquins nu local G V Sl‘","“r ''"1 hlf,"r“l£- Son bé Ch:
-lu svii.li.-nl .1 Initi^itivo. il. Man- ^«•cUcncc loue la chant" des Houyn
s..;ui. ir.-st d.mr là les biblio- ,!'*ma,ule :l leurs lu*rt P.
i.hiles i,<mrn.nl roiKuller les li- "-..le^es <!<■ prier pour f|uo Dieu Séniini

d'uiie belle fêle, à l'occasion de sa ! "^'iet <1 un sans-travail 
nomination à la mire de la nou- ,,llls 
wllc paroisse d«» Larder Lake, rli— 
oeèse» de llaileybury.

puis quelques années M. l’ab- 
impagne était vicaire à 
dont le curé est l’abbé Al- 

Pelletier. un autre ancien du

Skis
L’agence de publicité Steve i­

son A: Scott a attiré l’attention 
du Conseil sur l’orientation des 
excursions de skis vers nos mon­
tagnes. Les échevins ont discuté 
«b.* la chose et trouvent le proi«ff 
de publicité intéressant. Toutefois 
il est. trop tard celte année pour 
ouvrir une campagne active.

I m* rci.’omrnandation au Cou- Bibliothèque
sml par M. F échevin Savignac, au Me Guy Guibaull a pourvu de

qui n'a volumes utiles et intéressants la 
«b* pain sur la planche, amor- bibliothèque municipale. Il propo- 

• ••• une longue conversation sur se d’emplover le Sviulicat d’initi- 
,a niis«;r.* qui sévit toujours et alive comme local* Sa demande 
*era P»re au cours de 1* h i ver. La «*st acceptée

clé, ra non jamais! La ville va 
aehqjt-r elle-même un cadran el 
lrouv»-ra des annonceurs pour 
défrayer les dépenses. Après tout 
il n’en coulera qu'une cinquan­
taine «b* piastres par an.

Chômage... Chômage

pli i les pom _
\ r»*s «le leur choix. Endroit idéal 
que les jeunes trouveront profit à 
fréquenter. Ils y rencontreront 
«les amis vrais, utiles, sérieux.

Concours

Hier avait lieu à la salle «lu 
marché la traditionnelle distribu- 
lion des prix aux bébés, ou mieux 
aux pareil Is des bébés qui ont 
suivi assidûment les cliniques «l«î 
puériculture du dispensaire. L’of- 
iieier médical. 1«* Dr Allaire pré­
sidai!. On remarquait à ses côtés 
M. le ehan. Lamarche, curé de la 
cathédrale, et l'abbé Odon Ar­
chambault. curé «le St-Pierre.

Le temps «d l’espace font dé­
fan I pour publier, «•«,tt<* semaine, 
la longue liste de prix, les noms 
des donateurs «*t (les gagnants.

arpents

... . . - • . . ............aire. Ses qualités de coeur
«*s b«*msse auiM que leurs famil-ff d'esprit lui gagnèrent vite l'es- 

b's «•! b* diocèse, de prier aussi i time des paroissiens qui le voient 
pour que durant MMS il v ait le partir à regret. 
mMin> possible d’enfants qui per-. Aussi avec leurs voeux les dif- 
‘ù'Ol b'\\v mere, d»* prier enfin férentes sociétés «b* la ville et plu- 
pour qu»1 toujours 1 on respecte et • sii-urs citoyens ofi’rirent au nou- 
ainn* comme il «*onvient les reli-|v«»au «uiré nombre de cadeaux, 
gieuses et les pr'tres, leurs plus! Tous nos voeux de fructueux 
?ramis bienfaiteurs. • apostolat à l’abbé Champagne.

L'ouverture de la saison

Entente Duplessis-Hepburn

de hockey
Le W mdsor remporte les honneurs de la première partie

Roi annule avec le Restaurant Denis
Le Christ-

PROCHAINES PARTIES

premierCost fait. Les amateurs de Ainsi se termina I 
hockey ont pu voir leurs favoris temps.
a I oeu\re. Los quatre clubs de la j<c. deuxième était à peine com- 
Iigue ont. en eff* f. montre une meure que 1«- Windsor élargissait 
part le «Te leur savoir taire. I encore la marge. Jubinville, en

M essage de l’Hôpital

Aux Dames de Charité et autres bienfaiteurs 
de l’hôpital St-Euscbc

Le personnel religieux de l'hôpital St-Eusèbc 
exprime sa gratitude et présente ses meilleurs souhaits 
à ses bienfaiteurs pour que P année 1938. soit à tous, 
par la grâce de L Enfant-Jésus, une joyeuse messagère 
de paix, de bonheur et de prospérité.

* * *

Afin d'assurer la réalisation des voeux dont el­
les .sont heureuses de leur faire hommage, à l’occasion 
du renouvellement de l’année, une messe sera célébrée 
à leur chapelle le 29 décembre à 6 h. 15.

Soeur Antoine-de-Padoue,
supérieure.

Nous avons reçu. hier, un ar- 
licb» «h* M. Conrad Tureot sur les 
possibilités «le la région relative­
ment à la culture «lu tabac jaune. 
Dans les quatre comtés il y au­
rait 40.958 arpents de terre pro­
pice à celte culture, la prande 
partie dans les comtés «le Joliet - 
le «*t «1«* Berliner. Lue exploita­
tion rationnelle pourrait donner 
une réi'olle «b* plusieurs millions 
de livres. Nous publierons la se­
maine proehaine l’article de M. 
Tureot.

NOS RESSOURCES NATURELLES
Les premiers ministres des sources naturelles comme elle 

provinces de Québec et Ontario l'entend. Voici sa déclaration • 
ont pris une importante décision “La province de Ouébec considère 
lors de leur entrevue de la semai- que les ressources provinciales 
ne dernière, à Montréal. Us ont doivent être administrées par 
d abord décidé de présenter un chacune des provinces et qu'il est 
iront commun devant la Commis- intolérable de permettre l'inlcr- 
sion Howell, laquelle fait actuel- vention de l'administration cen- 
Icm«*nl une enquête sur les rcla- traie «*n ce qui regarde nos ros- 
turns entre le gouvernement fé- ; .sources naturelles. Les provinces 
«leral et les proviin’es. Ils ont aus- de l’ouest ont combattu plusieurs 
**i «b'ci«l«* «I exiger «lu fuleral la annt'cs pour repr«;ndr«* le cou- 
permission d’exporter de l’éner- Irôle de leurs ressources natu- 
gie électrique aux Etats-Unis. M. relies, et. à la fin. on le leur a 
Hepburn a déclaré catégorique- rendu. Elles ont même dit que le 
ment qu il contestera la validité gouvernement fédéral devrait 
de la loi fédérale qui défend aux leur rendre, en plus, les revenus 
provinces de vendre de l’électri- qu'il en a tirés pendant qu'il en 
cite aux Etats-Unis. En prenant avait l'exploitation. C’était poser
«‘«mnaissanco de cotte déclara­
tion. l’Iion. M. King, premier mi­
nistre du Canada, a dit que la 
question sera soumise au parle­
ment fédéral «lès Couverture de 
la session.

* *

po:
le principe que chaque province 
«•si maîtresse fie ses propres res­
sources naturelles. En ce qui con­
cerne la province de Québec, le 
gouvernement provincial consi­
dère qu'il est le seul administra­
teur des ressources de la provin- 

Quelques jours après l’entre- ce «le Québec, et si Ottawa veut 
vue. M. Duplessis a prononcé un entreprendre «le nous contester ce- .,. . , . . J . I I 111 HMH . HUIMII» un., un » «1 « , .< i , i/iipn 'ic 11 |>i uiivm-t un i. ii< i > < ' u ' 11 i; il" IIUU? v UIllvclUl » t.

• . (l|inancn«* dernier que ellïd, compta avec Laide de Guil- discours important à Shavvinigan droit, nous sommes prêts, et ce’a
> ouvrit la saison. 1 ar malheur, baull. j Falls. II a déclaré que la provin- quelque soit le gouvernement au
!«• « i « mix temps «le samedi et <ii- Les Chevalic»rs se resaisirent et ' 00 Québec devait avoir pleine pouvoir à Ottawa, nous «sommes
!'t a 'il* en a ma iivai s ^éhu ^ct 1‘" moin^ de dix minutes déjoué- liberté pour administrer ses res- prêts, dis-je. à combattre’’.

L’union 
m unicipalités
Lundi dernier, les directeurs et 

plusieurs membres de l’Union des 
municipalités se sont réunis à 
Montréal. Monsieur le maire 
Beaubien «LOutremont, présidait 
la réunion qui avait pour but 
principal l’élection des officiers 
pour le prochain terme. On a ré­
élu en bloc 1«» même exécutif. Les 
directeurs ont aussi passé en re­
vue et adopté les résolutions du 
dernier congrès, résolutions que 
l’on présentera à la prochaine 
session de LAssemblée législati­
ve.

M. le maire J.-C. Perrault re­

fold tirante. De plus, c’était la 
première partie •*! les joueurs 
n’étaient pas à leur meilleur. 
N'empêche que pour un début, 
fait dans des conditions défavo- 
r 
L 
l(
pr»*mi«*r spectacle. Ea promet

rent deux fois Leroux. Boisvert 
enregistra les deux points, aidé 
de Sauvageau d’abord, de Forget 
el Brouette ensuite. La partie se 
corsait: les parts des Chevaliers

xrÆ îpX' k“'Æ"iü sr,ffséiirs sortirent Satisfaits ^ de ce K‘.au fa,l'e* Lei’°Jl-c ne voulut rien 
ier spcclm-lc Ca promol.

d;mt ne lui manqua point, car
L heure venue. M. le maire Per- dans les 2e et le 3e engagements 

raull, entoure du president de la \\ dut bloquer 21 lancers contre 
ligue, des ad m migrateurs de 1 a- j;* pinu* Sauvageau.
rena. fil son apparition sur la gla­
ce et donna le signal des hostili- Les joueurs du Windsor furent
lés nue dirigèrent avec habileté plus heureux. Profitant d’une pu­es arbitres °D • !‘aporie et Fer ni,ion ^ Felland. Guilbault s’em- 

■In l* o.il o 1 °1' par;, «lo la roiulcllo, monta et pas-
"a,T 1 lounp- . .. sa à Bonluas qui cumpta le ie

Pendant les chut premières 
minutes les joueurs du Windsor 
cl des Ch. «Je Colomb qui étaient

qui rompt 
point des siens. La période se ter­
mina par le résultat de i à 2 en 
faveur du Windsor.

aux prises, s’observèrent, firent, u . .. . chevaliers -itta
lï'uklh"m!hn dn|nà'comDtoraC’(^ ùtiènuit sans répU Vains efforts':
•nMm.iî v\f*lii V1 in H1 «‘itailelle était imprenable. Un

(«llllhauH, 1 ( toill la paille, ...U .imrüirnninnl

minnin'^nhî^inrd11^3,déioun?1 Sdp Hnville et'Borduas sc mirent aus- 
minutes plus laid a déjouer de on évidence pour le Windsor.

(suite à la dernière page)présentait noire ville à cette ns-| nouveau la sentinelle des Cheva- 
' semblée. I Hors.

Pour la jeunesse commerciale de Joliette que la nouvelle 
année soit une marche de conquête.

★

Le, bonheur et le succès sont le prix de l’effort. Aux jeunes, 
souhaitons donc de la coopération, de la volonté

et du courage.

La Chambre de Commerce
des Jeunes

CONRAD BOISVERT,
président
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JOYEUX NOËL
BONNE ET HEtmEüSE AM

A TOUS ! !
uesQuelq

suggestions
• • •

Allumeurs
“Ronson”

Potiches 

Verre taillé

Argenterie
_ ° •

Bibelots

Compacts

Set : Plumes et 
Crayons

j

Cadrans

Horloges

M

W
Superbe nouvelle création: 

3 gros diamants sur monture 
or naturel 18 k. Joliment cise­
lées.

335.00

Brillants et charmants: 5 
diamants, parfaits, monture 
18 k. Tous les diamants sont 
garantis.

120.00

CYMA
Aussi quotité qu'une pièce 

de ilix sous. Boitier jaune ou 
blanc, mouvement 17 pierres.

Montres TA VANNES supe- 
fleures par leur qualité et leur 
precision.

Ensemble pour mariés: dia­
mants bleu, blanc, parfaits, or 
blanc, vert ou naturel, 18 k. 
Fait à la main. Tel qu’illustré.

$37.00
Autres de
$8.95 à $300.00

LOHIE “Swallow”, 15 pier­
res

322.50

Inspecteur 

des montres

du C. N.

I
l.OIUE “Aviateur”, ajusta­

ble au poignet. Or jaune non 
oxvdable. 17 pierres.

$24.75

$29.75
Création. Or jaune et boî­

tier non oxvdable.

Hase sans savon, sans lame 
ni lotion:
Packard............................ $15.60
Schick............................... $15.60
Lecîro.................................. $12.50
Motto................................ $12.50
Velvet............................... $19.50

Aussi Rolls Razor h

35.95 et plus

NECESSAIRE DE TOILETTE:
Pour hommes ou dames, 

dernière nouveauté; métal jau­
ne au émaillé, couleurs assor­
tis. Prix de

75c et plus

A. LECHASSEUR
Seul agent des montres Tavannes, Cyma, Lady May, Bremen et Lorie

Voisin de la Commission des Liqueurs

Au Séminaire
CHRONIQUE

DIMANCHE. 12 DECEM­
BRE. — M. Lucien Dugas, C.R., 
avocat bien en vue de Jolictte, 
donne aujourd'hui son premier 
cours de “Droit pratique" aux élè­
ves de Philosophie.

* * *
LUNDI. 13 DECEMBRE. — 

Le R. P. Supérieur représente le 
Séminaire, à la cathédrale, aux fu­
nérailles de Mme Denis, épouse de 
l’Honorable Juge Jean-J. Denis, 
de Joliette. — Le Séminaire offre 
à M. le Juge Denis ses plus pro­
fondes sympathies.

Le R. P. Irénée Lavallée, c.s.v., 
curé de St-Viateur d’Outremont, 
en visite à son Alma Mater, prend 
le dîner avec nous.

* * »

MARDI, 14 DECEMBRE. — 
Chez nos scouts: Visite du T. R. 
P. Général. — Mardi le 14 dé­
cembre, les élèves ont congé de 
glace. Les scouts profitent de cette 
heure libre avant le dîner pour of­
frir leurs hommages au T. R. P. 
Farley, c.s.v., en visite canonique 
au Séminaire.

Accompagné de M. l'aumônier 
diocésain, le T. R. Père fait la vi­
site de chaque coin de patrouille, 
s’intéresse aux différentes activités: 
décorations comptoir de revues, 
atelier d'impression, cinéma, élec­
tricité. bois découpés et surtout 
"conférence spirituelle’’ sur la loi 
scoute

Le T. R. Père Farley, très versé 
dans les questions d’éducation mo-1 
deme apprécie spécialement les jeux

« •susceptibles de développer la maî­
trise de soi" et l’attention; nos 
scouts ont encore beaucoup à faire 
s’il faut en juger par l’épreuve que 
leur propose le T. R. Père, mais 
ils sont à bonne école pour ap­
prendre ces mille riens de la vie qui 
peuvent quand même influencer un 
avenir, selon l’avis de notre dis­
tingué visiteur.

Le T. R. Hère Général avait eu, 
l'été dernier, l’amabilité d’aller 
visiter les Scouts du Séminaire à 
leur camp de Saintc-Béatrix et ne 
leur avait pas ménagé scs élogieu- 
ses appréciations. Aujourd’hui, 
tous les Scouts du Séminaire ap­
plaudissent d’un vibrant NOTRE- 
DAME VICTOIRE à la décora­
tion scoute remise a uT. R. Père, 
comme gage de notre filiale recon­
naissance.

“Quand j’étais supérieur de cet­
te maison”, dit le T. R. Père Far­
ley, “un jour, un élève — M. 
Foisy, maintenant SR, c. s. v. — 
vint me demander l’autorisation de 
travailler à la fondation d’une 
troupe scoute au Séminaire. J’eus 
le plaisir de lui avouer que j’y son­
geais moi-méme déjà et la preuve: 
ce livre du scoutisme sur mon bu­
reau de travail. Je vois aujourd’hui 
un de mes rêves réalisé et je m’en 
réjouis. Cette méthode d’éduca­
tion est sûrement captivante et 
vous, du Séminaire devez tâcher 
de la bien comprendre pour en réa­
liser tous les fruits. Le reglement 
ne vous permet pas de participer à 
toutes les activités, alors faites "du

A mes nombreux^ clients, à mes amis et à tous, j’offre mes
meilleurs voeux de joyeux Noël et 

d'euheure année!
Voyez mon assortiment de biscuits, bonbons, etc.

d’heureuse année!

Jos. Desrosiers
Epicier

95, ST-CHS-BORROMEE, JOLIETTE

scoutisme en dedans”, (expression 
de B. P.). Inutiles discussions et 
prédications, votre vie et vos actes 
prouveront si vous comprenez le 
scoutisme et si vous êtes capables 
de le faire rayonner. Ce qui m’a­
vait le plus frappé, c’est cette loi 
et cet entraînement à la “maîtrise 
de soi" (8e loi). C’est si impor­
tant dans la vie de ne pas perdre 
la tête et de savoir accepter avec 
une résignation chrétienne — 
vous dites même joyeuse — tous 
les événements voulus par la sainte 
Providence. Je m’étais inspiré de 
cet esprit scout pour faire de nom­
breuses lectures spirituelles à la 
communauté. Ce que je vous sou­
haite, c’est de bien comprendre vo­
tre grand jeu et alors vous ne pour­
rez faire autrement que de l’aimer, 
le pratiquer et devenir des CHRE­
TIENS convaincus et des citoyens 
d’honneur".

* * *

MERCREDI, 15 DECEM­
BRE. — Le T. R. P. Général 
donne une conférence aux religieux 
du Séminaire. Le soir, avant son 
départ, il vient saluer tous les maî­
tres. Il se dit heureux du beau tra­
vail qui se fait dans la Maison : 
des professeurs compétents, des élè­
ves contents et dociles à toutes les 
directives, la bonne entente qui rè­
gne partout dans le Séminaire.

Le lendemain, le T. R. P. clô­
ture sa Visite Canonique par la 
messe de communauté et le chant 
du Te Dcum. Puis, après le dîner, 
il nous quitte pour Bcrthier.

Le T. R. P. Farley a passé la 
plus grande partie de sa vie dans 
notre Séminaire. Après 4 années 
d'éloignement, nous étions heu­
reux de le revoir au milieu de nous. 
Nous le voyons partir à regret, 
Nous garderons de sa visite un 
agréable souvenir. Nos voeux l’ac­
compagnent.

# # *

VENDREDI, 17 DECEMBRE 
— Conférence ecclésiastique prési­
dée par le R. P. Supérieur. M. 
l’abbé Paul Toupin, donne le pre­
mier travail sur "L’Infaillibilité du 
Pape". Le R. P. H. Sylvestre, c.s.v. 
fait un intéressant commentaire de 
l’encyclique de Sa Sainteté Pic XI 
sur le "Sacerdoce catholique". La 
solution du cas de conscience est 
faite par M. l’abbé R. Dufort, ptre.

LUNDI. 20 DECEMBRE. — 
L’Académie St-Etienne présente à 
Son Excellence Mgr l’Evêque les

voeux du Séminaire à l’occasion du 
Nouvel An.

Elle avait préparé une séance 
d’Education Nationale portant sur­
tout sur Y Achat chez Nous". Cinq 
discours de cinq minutes chacun, 
une chaude discussion d’un quart 
d’heure, des airs canadiens par la 

(fanfare, Evangeline et les Soirées 
de Québec par la chorale, une poé­
sie de Jean Narrache, un fait di­
vers et le rapport semestriel: voilà 
le bilan de cette très intéressante 

! soirée.
La question pouvait semble-t-il 

intéresser le public. Il était cordia­
lement invité. Il n’y était pas...

Son Excellence remercie pour 
les bons voeux qu’on vient de lui 
adresser. Elle se dit contente de 
voir des élèves affirmer aussi crâne­
ment leur foi et leur patriotisme. 
Elle leur souhaite de cultiver ce no­
ble sentiment qui les anime, leur 
recommandant de mettre d’aboxd 
en pratique ce qu’ils prônent. Puis 
Elle leur donne ensuite de saines 
recommandations pour les vacan­
ces... qui commenceront le 23.

leur examens de composition fran­
çaise.

LE SEMINAIRE A L’HON­
NEUR. — Succès de notre finis­
sant Jacques Gagnon, titulaire de 
la bourse Rhodes. — Cette bourse 
fut fondée par M. Cecil Rhodes, 
d’Angleterre, dans le but d’encou­
rager les qualités intellectuelles et 
de développer l’initiative des jeunes 
étudiants: virilité, loyauté, dé­
vouement, force de caractère, en un 
mot ce qui constitue le véritable 
“leadership" tel que le voulait le 
fondateur. Le concours est accessi­
ble à tous les candidats de l’Em­
pire britannique. Les heureux ga­
gnants de la province de Québec — 
soit deux: un canadien français et 
un canadien anglais — reçoivent 
une bourse de $6,000.00 pour des 
éludes à la grande Université d’Ox- 
lord. M. Rhodes, en effet, “ne vou­
lait envoyer à Oxford que des 
jeunes gens bien équilibrés, capa­
bles de servir leur pays et l’Empire' 
britannique avec autant d’intelli­
gence que d’énergie".

M. Jacques Gagnon étudiera la 
Philosophie, l’Histoire, l’Econo­
mie politique et sociale. Le plus 
jeune des 23 concurrents, il rem­
porta le prix avec un étudiant an­
glo-canadien de l’Université Mc­
Gill.

Son succès fait grandement hon­
neur au Séminaire. Nous l’en féli­
citons chaleureusement, et nous 
souhaitons qu’au moins un par 
année, du Séminaire de Joliette, 
suive son exemple.

Nos collèges classiques ne sont 
donc pas inférieurs aux collèges 
scientifiques et préparent bien aux 
études supérieures. On se réjouit 
d’autant plus de ce succès qu’il ap­
porte un témoignage non équivo­
que en faveur de l’Enseignement 
classique traditionnel. Certain avo­
cat de Montréal, champion mon­
dial dans un concours oratoire.....
grâce à sa formation classique, a 
pourtant tenté à la radio une cri­
tique assez malveillante contre 
l'Enseignement classique. M. Jac­
ques Gagnon nous en fournit au­
jourd’hui une réplique éloquente.

* * *

Un Ancien, Me Paul Leblanc, 
avocat, devient président général 
de l’A. C. J. C. — Tout jeune en­
core, — il n’a que 27 ans — Me 
Paul Leblanc est déjà bien préparé 
pour remplir ce poste important. 
Après de sérieuses études de droit 

l'Université de Montréal, et des 
cours sur les sciences sociales, éco­
nomiques, politiques, et un cour 
ie finances à l’Université Harvard, 
il occupa successivement plusieurs 
postes importants, “Membre du 
comité central de l’A.C.J.C. depuis 
1929, il fut directeur du Quartier 
Latin en 1931-32 et secrétaire du 
comité des oeuvres catholiques du 
diocèse de Montreal, lors de sa 
fondation. Il est membre de la 
Chambre de commerce cadette de 
Montréal et du Montreal Board of 
Trade. Ses talents et ses connais­
sances variées le désignaient au 
poste qu’on vient de lui confier”.

Le Séminaire est heureux de lui 
offrir, avec ses félicitations, ses 
meilleurs voeux de succès... Encore 
un homme de valeur formé dans 
les collèges classiques...

* * *

MARDI. 21 DECEMBRE. — 
Nos élèves passent aujourd’hui

Le meilleur 
des cadeaux 

un
CANARI •n

Venez entendre quelques uns 
des meilleurs canaris qui 

aient jamais chanté 
"JOYEUSES FETES" 

Pareil cadeau rendra un ami 
véritablement heureux.

Avec chaque canari
GRATIS : un paquet de

graines "Brocks" pour oi­
seaux et le livre sur les 
oiseaux.
CA CES ET ACCESSOIRES 

POISSONS DORES, AQUARIUMS

Le Paradis des 
Oiseaux

J O S. d RENEE CARON, prop. 
27, pl. Bourget, Joliette

CORRIQEONS-NOUS

A propos 
d’automobile

No 7
DASHBOARD

Dans la carrosserie d’une auto­
mobile, la planche qui supporte 
les appareils de contrôle et les di­
vers instruments de bord et que les 
Anglais appelle dash ou dashboard 
se nomme en français tableau, ta­
blier ou planche de bord.

*■ •*
GRINDER LES VALVES

L’opération par laquelle on 
ajuste, par l’usure, les soupapes 
sur leur siège, s’appelle rodage des 
soupapes. Grinder les valves doit 
se dire: roder les soupapes.
MIROIR * ’

Au centre du pare-brise des au­
tomobiles ou à la gauche des ca­
mions, il y a une place réfléchis­
sante qui permet au conducteur de 
voir ce qui se passe en arrière. Les 
Anglais appellent cette glace mirror 
et nous lui donnons le nom de mi­
roir. En France, on dit rétroviseur.
BUMPER *

Les barres de métal qui, à l’a­
vant et à l’arrière, protègent les au­
tomobiles contre les chocs portent 
en français le nom de pare-chocs.

Les petits pare-chocs qui étaient 
placés à l’arrière et de chaque côté 
du pneu de rechange, et que les 
Anglais appelaient bumperettes 
ne se fabriquent plus.

Les deux tiges de métal bumpet 
guards posées verticalement sur le 
pare-chocs afin de lui donner plus 
de surface protectrice s'appellent 
en français ailettes de parc-chocs, 

La Soc. du Parler français, 
au Canada, Université La­
val, Québec.

LA PHOTOGRAVURE

JOS ?OU EST

?À a A \ l / ~

A PRENDRE une

BIERE
OLD STOCK

V

I

Donnez une caisse ou 
un carton de Dow — 
C'est un cadeau des 
Fêtes très apprécié

fi 172 F

Tel. Bureau: 98 Boîte postale: 968
Tel. Rés. privée: 607

J.-BTE FONTAINE
COURTIER D’ASSURANCES

FEU — VIE — ACCIDENTS — RESPONSABILITE
, PATRONALE

Représentant des meilleures compagnies canadiennes,
américaines et anglaises

35, rue Saint-Paul, Joliette, Que.
Informations fournies avec plaisir sur tous genres

d’assu rances

LE GRAND MAGASIN

BOULARD & FRERE
est heureux de souhaiter à tous ses clients et amis

UN JOYEUX NOEL ET UNE NOUVELLE ANNEE
HEUREUSE ET PROSPERE

Nous profitons aussi de la circonstance pour remercier notre 
nombreuse clientèle du patronage qu elle nous a accordé dans le 
passé, spécialement MM. les membres du clergé et les commu­
nautés religieuses. — Nous comptons aussi sur leurs bonnes fa­
veurs pour l’année 1938.

★

Le grand magasin BOULARD & FRERE
35, NOTRE-DAME, Tel. 24 JOLIETTE

7 A v
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rare.

Voeux et 
remerciements

★

J'offre mes remercie­
ments au public qui nia 
donné son encouragement 
au cours de cette année et 
à tous je présente mes meil­
leurs voeux de joie et de 
bonheur à l’occasion de 
Noël et du Jour de l’An.

Maurice Brisson
Directeur de funérailles, entrepreneur de pompes funèbre

et embaumeur diplôme

Téléphone : 386
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Aux électeurs 

du comté 
de Montcalm

Il me fait plaisir de proruer 
de la gracieuse hospitalité de 
l'Action populaire pour offrir 
aux électeurs du comté de Mont­
calm mes meilleurs voeux à 
/'occasion des fêtes de Noël et 
du Nouvel An.

Je souhaite à tous mes 
électeurs une année remplie de 
confiance. de bonheur et de 
prospérité.

Que l annee 1938 apporte 
aux cultivateurs des conditions 
toujours plus avantageuses pour 
la production et la vente de 

. , . T lcurs produits: quelle fournis­
se aux ouvriers et aux bûcherons, un traitement plus équitable et 
des conditions meilleures.

Je profite de l'occasion pour assurer mes électeurs de ma plus 
entière coopération dans tout ce qui dépend de moi pour l'amélio­
ration de leur sort, la revendication de leurs droits et 
la défense de leurs intérêts, afin que l'année 1938 soit réellement 
pour tous une bonne et heureuse année.

MAURICE TELLIER
Député du comté de Montcalm.

Rêve de Noël
Voici Noël: Je rêve h l'humble maisonnette 

Des simples et des inconnus
Je rêve d’un bon feu de cèdre et d'épinette

Pour chauffer les pieds qui sont nus.

Je rêve que les bons, dont la vie est amère,
Ce soir, ne sont pas oubliés,

Et que les petiots, sans famille et sans mère 
Ont des joujoux dans leurs souliers.

Je rêve que les morts; nos chers vieux et nos vieilles 
Viennent comme en un rendez-vous.

Les hommes vigoureux, et les femmes vermeilles,
Pour manger le pain avec nous.

Je rêve qu'aux détours sinistres de la route 
On ne voit plus personne errer:

Je rêve qu’il n’est plus de grande âme en déroute,
Ni de beaux yeux faits pour pleurer.

Je rêve pour les fils de la noble souffrance 
La promesse des jours plus beaux;

Je rêve plus d’amour, surtout plus d’espérance.
Et moins d’oubli, sur les tombeaux.

Je rêve un avenir radieux et prospère
Pour mon pays et pour ses lois;

Je rêve un Canada qui garde et qui vénère 
Ses doux cantiques d’autrefois...

Blanche LAMONTAGNE

M. le maire DELIHUM FERLAND
souhaite â tous ses concitoyens de STE-ELISABETH. 

â scs parents et amis de la région un 
UN JOYEUX NOEL ET UNE ANNEE DE PROSPE­

RITE ET DE BONHEUR.

L’heure des

Jésus, Frère divin de la création, 
reçoit en naissant le double hom­
mage de l’humanité et des choses. 
Les feux du ciel et ceux de la terre 
éclairent son berceau.

Déjà IL est méconnu; mais dé­
jà aussi IL est aimé et adoré. Le 
partage du monde se fait; la desti­
née chrétienne marque ses positions 
essentielles, au moment où s’inau­
gure son cours.

C’est le sens que toute la tradi­
tion accorde au double épisode des 
bergers et des mages, à cette arri­
vée convergente des Juifs et des 
Gentils, d'humbles hommes et de 
chefs, où se trouve symbolisée l'ad­
hésion de toutes les conditions et 
de toutes les races.

Le salut est apporté à toute créa­
ture: voilà ce que signifie le dou­
ble et modeste fait. Et Marie y 
préside. C'est elle qui accueille et 
qui offre, L,Enfant Sauveur est 
dans ses bras; IL ne parle que par 
sa bouche et ne rayonne encore que 
dans son sourire. A mesure que la 
manifestation du mystère rédemp­
teur gagne et progresse, c'est la 

béatitude" de Marie qui s’étend.
Cela, pour l’instant, ne va pas 

loin. Il ne s'agit que d'une annon­
ce. Le thème musical posé, le silen­
ce occupera de longues mesures de 
temps avant d’autres manifesta­
tions échelonnées et avant l’éclat de 
la gloire. 1 out est petit, autour du 
petit Sauveur anéanti pour nous.

Toujours est-il que, de sa crè­
che. par ses moyens à Lui Jésus 
lance ses premiers appels. Il ne s'a­
dresse pas tout d’abord aux riches 
et aux puissants. Les appelés de la 
première heure sont des bergers que 
des voix d’anges ont éveillés par 
d’étonnantes paroles !

Un message qui dit tout; Gloi­
re à Dieu dans les hauteurs et paix 
sur la terre aux hommes de bonne

volonté. ..Qu'ajouterait-on? La 
paix est le rassasiement des désirs, 
et c'est en cela qu'à l’égard des 
siens le Créateur bienveillant met 
sa gloire.

"Je vous annonce, dit l'ange, 
une grande joie*. Je vous l'évangé­
lise. C'est bien le même mot L'E­
vangile commence, et il est bien 
vraiment dès le début, annoncé aux 
petits. Jésus le rappellera aux en­
voyés de Jean-Baptiste. C'est réel­
lement sa marque.

Les bergers se hâtent. Ils trou­
vent l’Enfant qui leur a été annon­
cé enveloppé de langes et couché 
dans une crèche, et les premiers 
parmi les humains, après Marie et 
Joseph, ils L'adorèrent.

C'est au Fils de David, roi ber­
ger, qu'ils rendent ainsi hommage 
au nom de tous. Jésus sera Berger 
des âmes. Par là est figuré son a­
venir de Prêcheur, en même temps 
qu'il est rendu témoignage de son 
humilité fraternelle, de la plus 
haute, de l'incompréhensible hu­
milité de Dieu. #

P.Sertillanges, . O. P.

CADEAUX QUI RENDENT
HEUREUX! !

★ ★★★★★★★★★
Equipements pour patins et hockey 

Patins - Chaussures - jambières - Protecteurs - Costu­
mes pour garçons - Aiguisage de patins

SKIS: marque Peterboro de Harnais “chalet
Bambous - Bottines

PETITS FOURS DE NOEL 
Du sucre, des épices et d’autres 

bonnes choses — voilà la compo­
sition des petits fours. La plus im­
portante de ces bonnes choses est 
le beurre qui enrichit les petits 
fours et leur donne un goût déli­
cieux et savoureux ainsi qu’une 
belle couleur. Le Service d’utilisa­
tion du lait du Ministère fédéral 
de l’agriculture recommande pour 
la saison de Noël les petits fours 
au beurre que voici:

PETITS FOURS "POIN- 
SETTA"

24 tasse de beurre; y2 tasse dt 
sucre (granulé ou à fruits) ; 2 jau

LINGERIE POUR DAMES:—
Robes de chambre, gants, bas, etc.

POUR HOMMES:—
Foulards, cravates, pyjamas, robes de chambre, etc.

ACCESSOIRES ELECTRIQUES : Grille-pain - Fer à 
repasser - Fixtures électriques pour arbres de Noël

POUR LES RECEPTIONS : Batterie en aluminium
“Jewel” - “Triumph”

Seul agent à Joliette des fameuses peintures 
“Martin - Senour” 100^° pur

★ ★★★★★★★★★

Champlain Lepine
Place Lavaltrie, Tél. 786

O • • •

m *
0 O 
0 O

i ___

Nous prenons occasion de présenter à tous nos clients de la 
campagne et de la ville, nos souhaits sincères de

JOYEUX NOEL 
ET DE

BONNE ET HEUREUSE ANNEE

GEO. DAHER
Entre la Bijouterie Lachapelle et la Banq. Provinciale

nés d’oeufs ou 1 oeuf; 2 tasses de rées à soupe de ce mélange sur une PRIX REDUITS 
farine a patisserie ou a gateau; 1 tôle beurree. Aplatissez avec une 
cuillerée à thé de soda à pâte; 1 fourchette. Fa.tes cuire à four mo- 
pincée de sel. j déré de 350 à 375 degrés F. pen-

Défaites le beurre en crème, avec dant environ 15 minutes, 
le sucre. Ajoutez l’oeuf battu. In­
corporez la farine, le soda à pâte
et le sel. Roulez la pâte sur une ta- EPINGLE Y LES AUX DATTES
blette enfarinée jusqu’à une épais- ____
seur de 34 pouce et coupez avec un ~
couteau à petits fours de 2 pouces. \ \ y2 tasso <jc dattes hachées

* * *

Jour de l’An 
Les Rois, 6 janv.

Entre tous les points au Canada 
PRIX D’UN PASSAGE SIMPLE 

PLUS 25%
POUR ALLER ET RETOUR

Départ ù l'aller du 30 déc. jus-
Pratiquez quatre entailles à égales 2-3 tasse d'eau; 2-3 tasse de sL | age de 'retour0 dVvrTcommencer 
distances vers le milieu du petit Cre; y2 tasse de noix hachées; 2-3 avant minuit, lundi le 3 ianv. 1938

PRIX D’UN PASSAGE SIMPLE 
PLUS UN TIERS

four et ramenez les quatre pointes tasse de beurre; 1 y tasse de sucre
au centre en forme de roue. Mettez brun; 2 oeufs; 3 tasses de farine à
au centre une cerise confite. Faites pâtisserie; % c. à thé de sel; 14
cuire à four modéré de 325 à 350 c# à thé de soda,
degrés F. jusqu’à ce que les petits c f , , ..
fours soient délicatement brunis  r ait es cuire les dattes, le sucre et Départ a 1 aller du mardi, P.i (
;“n5^“n‘ br“ms e».«* ‘~i?

POUR ALLER ET RETOUR

* * *
épais — environ 10 minutes. 
Ajoutez les noix et laissez refroi- 

PETITS FOURS AU BEURRE ^ir- Bjtt<-’z le beurre en crcmc. A-

déc. 
Le

commen­
cer avant minuit, vendredi, 7 jan­
vier 1938.

D’ARACHIDES joutez le sucre et battez bien le 
tout en crème. Ajoutez les oeufs 
battus et battez bien. Ajoutez les 

1 tasse de beurre: 1 tasse de beur- ingrédients secs, tamisés. Faites re- 
re d’arachides (Peanuts); 1 tasse ; froidir complètement. Divisez le’ 
de sucre brun; 1 tasse de sucre 
blanc: 2 oeufs: 2}4 tasses de fa­
rine 1 c. à thé de soda à pâte; 1 c.

PRIX D’UN PASSAGE SIMPLE 
PLUS 25%

POUR ALLER ET RETOUR

Départ a Fuller du mercredi, 5 
janvier, jusqu'à 2 h. p. m., jeudi

à thé de poudre à pâte; l/2 c. à thé 
de sel.

Défaites le beurre et le beurre 
d'arachides en crème. Ajoutez le 
sucre et faites-cn une crème. In­
corporez les oeufs bien battus. 
Battez le tout complètement. Ajou­
tez les ingrédients secs après les 
avoir tamisés. Déposez des cuille

mélange en deux parties. Roulez- G janvier 1938. Le voyage de re- 
les séparément en deux rectangles: ,our devra commencer avant mi- d’environ ]/A pouce A’épaissfur miil' von,l,'edi 7 jiU,vicr 1938'
I artinez les deux rectangles avec 

la garniture de dattes et roulez en 
deux longs rouleaux comme pour 
les rouleaux à la gelée. Faites re­
froidir. Coupez en rondelles de 
Va pouce d'épaisseur. Faites cuire 
à four modéré de 350 à 375 de­
grés F. pendant environ 1 5 minu­
tes. I

Faites venir un parent ou un 
ami en lui faisant délivrer 
son billot. C’est un cadeau 
nouveau genre.

PRIX REDUIT MINIMUM : 25o

Renseignements supplémentaires 
de tout agent.

Pacifique Canadien

A TOUS JOYEUX NOEL, BONNE ET HEUREUSE ANNÉE
Tél. garage 404 w Tél. Rés. 404 j

ALFRED BONIN
GARAGISTE

Résidence: 62 St-Louis

Garage: 1, rue du Canal, JOLIETTE

Téléphone 90

LOUIS NADEAU
AGENT DE “LA PATRIE”

souhaite à tous ses abonnés et amis un joyeux Noël 
et une bonne et heureuse année!

32, RUE FABRE. JOLIETTE

Téléphone 178

ODILON BEDARD
Ingénieur forestier 

Arbres d’ornement de toutes sortes

25, RICHARD, JOLIETTE

Téléphone 46

è 0

TELLIER & TELLIER
Avocats

Maurice Tellicr — Robert Tellier

26. BLVD MANSEAU, JOLIETTE

• •

Téléphone 585

LS MAINVILLE & FILS
Soudeur au gaz

Réparations générales d’automobiles, 
radiateurs, ressorts, etc.

161, DE LANAUDIERE, JOLIETTE

• 0

Q 0 
0

Téléphone 701

GUSTAVE GUERTIN
Marchand de grain, farine, moulée, 

ciment, sel, etc.

2, RICHARD, JOLIETTE

A tous les citoyens de Joliette et en particulier
à ceux de mon quartier

Joyeux Noël et bonne, heureuse année !

NARCISSE HOTTIN
Téléphone 193 Echcvin

• 9

Téléphone 651

Avec mes meilleurs souhaits

ANGE-ALBERT VINCENT
Bicycles Chaussures

Réparations et accessoires

31, LAJOIE,

• €

JOLIETTE

Téléphone 125

PAUZE FILS ENRG.
Epiciers et Bouchers

présentent leurs meilleurs voeux à leurs 
clients et amis à l’occasion de

NOEL ET DU NOUVEL AN4
84, ST-VIATEUR, JOLIETTE

Téléphone 37

FUMEURS
A. Brousseau, prop.

présente ses meilleurs voeux à tous ses clients
et à tous en général

Cigares, cigarettes, tabac, rafraîchissements,
articles divers.

6, PLACE BOURGET, JOLIETTE

Téléphone 1

HOTEL ST-LOUIS
Hennas Giroux, prop. V. Bonin, gérant

25 chambres avec eau courante et bain 
Bon chez soi — Cuisine canadienne

RUE NOTRE-DAME, JOLIETTE

Téléphone 155

Avec les meilleurs souhaits de

S. VESSOT CIE LTEE

BOULEVARD QUERBES. JOLIETTE
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Ne risquez pas
LEON RATELLE & FILS

32, RUE NOTRE-DAME, JOLIETTE

Car à ces bas prix, le stock s’écoule rapidement. — Venez à bonne heure si vous 
voulez profiter de celte vente SANS PROFIT DES FETES. — Les lots s’enlèvent si ra­
pidement ejue nous prévoyons que bon nombre'seront dégus s’ils arrivent trop tard.

Notre Concours \
DE PRIX 1937 5

se continue jusqu'au lundi midi, 27 décembre, et les résultats
en seront affichés le mercredi, 29.

nous aurons un choix complet d’articles de toilette de qualité. 
Aussi un choix considérable d’articles en cuir comprenant:

Sacoches - Porte-monnaies - Couvre-livres 
Albums pour photographies

Etuis à cigarettes — Etuis pour chapelets 
Etuis pour lunettes ou lorgnons — Etc.. Etc., Etc.

Chocolats Laura Secord
CHOCOLATS ASSORTIS — CHOCOLATS ET BONBONS

CHOCOLATS A CENTRES DURS
en boites de K*, 1, 2, 3, 4 et 5 livres.

Si vous voulez vous assurer votre choix, il serait important
de donner votre

commande à l’avance, prière d’en prendre note

Oscar Landry

• * • ^
'î'-' ' 'Tft*

&
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20 SOUS ZERO
La nuit de lundi à mardi lut la 

plus froide que nous ayons eue, 
cette année. Le matin, avant le 
lever du soleil, le thermomètre 
marquait 20 sous zéro.

CONTRE LE FROID
Le grand magasin Boulard et 

Frère tient une ligne complète de 
sous-vètements Penman’s, sur­
tout dans les grands points. Il y 
en a pour hommes et garçons, 
pour femmes et. jeunes Hiles.

10s. j.n.o.
A VENDRE

Chaise de barbier “Koken”, fi­
nie émail blanc, en très bon état; 
raison : manque d’espace. S’a­
dresser à J. Napoléon Lamonta­
gne. St-Henri de Mascouche.

25n 4fp
GAGNANTE

Mlle Louise Brossard est l’heu­
reuse gagnante d'une jolie cou­
verte tirée au sort parmi les sous­
cripteurs du cercle «le couture de' 2—Personnes faibles!

cathédrale ^terne!le. paroisse sans machine, sans fil et sans

COIFFURE 
pour les fêtes

Prenez maintenant votre appointe- 
ment pour-,

1—Permanent Paris:y 1 
(sans fil)

électricité

1.50 & 8.00BAPTEME A LA CATHEDRALE
Le 21. M. le chanoine Orner Bo-, 

ni/i baptisait, sous les noms de * ;• r »Marie-Françoise-Jeanne - d'Arc- Xl^ncjua[!^n a caUt 
Nicole, l’enfant de M. Lorenzo Bo- ^urcel, coiffure de genre, etc., etc. 
nin et de Louise-Anna Massicotte.

*
PHARMACIEN

61, Notre-Dame, JOLIETTE, Qué.
Tel.: 22S et 229

MELI-MELO
FEU A L’HOTEL DE VILLE
Mardi, vers les 10 lires, a. m., 

le tuyau de la fournaise sise dans 
la cave de l'hôtel de ville mettait 
le feu au plafond. Le feu s’infil­
tra entre les deux planchers, jus­
te au-dessous des appareils pour 
combattre le incendies. Les pom­
piers s'empressèrent de sortir 
autos et échelles, percèrent le 
plancher et dirigèrent sur le bra­
sier naissant deux puissants jets 
d’eau. Ils ne furent pas lents à 
maîtriser le feu.

CHEZ LAVALLEE & FRERE
Nouveaux prix îles bières et 

porters. Bières la doz: Ç t .80; 6 
btles: 90c; la bouteille: 15c.

SEPULTURE
le.* 20. M. l’abbé Mousseau pré­

sidait en la cathédrale, les louan­
ges d’André, enfant de M. Gérard 
Inidemaine et de Emilia Pelland, 
décédé le 19. à l'Age de 8 mois.

REMERCIEMENTS
Les enfants de feu Mme Ernest 

Piquette remercient toutes les 
personnes qui leur ont témoigné 
de la sympathie, de quelque ma­
nière que :e soit, a l’occasion de 
la mort de leur mire bien-aimée.

23 d. I f.p.
PALETOT A VENDRE

Bon paillât en drap avec col­
let de fourrure, en très bon état, 
ii vendre pour cause de mortalité. 
S’adresser à l’Action populaire 
28. place Bourget. 9 d. 4 f.p.

uuuise-.\nna .Massicotte, ; A1 î^i i i i n 
i marraine: M. et Mme Mme rail! Lachapelle 
mn. oncle et tante de CT , ,ro X, cr60, S I -LOUIS, I el, 846

Parrain e _______
Alfred Bonin, oncle et tante 
l'enfant.

NOEL ET JOUR DE L’AN ----------------—.
. « . • ,. Christ-Roi. Le curé de cotte der-

service de trains supplemen-1 njère paroisse, le Père Gauthier, 
taircî! entre Johette et .Montréal;, mit la rondelle au jeu.
.lohe te et Carneau; Joliette et Partie dénuée de rudesse: huit 
H.nviJuii. Renseignements com- punitions seulement et toutes 
jd**t> dans les indicateurs en vi- pour des otl’enses mineure?. Par- 
gueur on auprès des agents du li.* assez rapide aussi: la glace

’ ‘ était en excellent état, dure et vi­
ve.

CANADIEN NATIONAL
A VENDRE

Cariole à ressort sur “bob­
sleigh"; aussi deux “bob-sleighs” 
simples, harnais double et sim­
ple. robe de cariole. 3 jeux de 
grelots. S'adresser à Emery Pauzé 
taxi, 49 St-Viateur. — Tél. 423

23d. If.
HOMME DEMANDE

La première période vil de bel­
le? montées, quelques passes as­
sez bien calculées, mais un seul 
point par Malo, du Xt-Roi, aidé de 
Théoret.

Au début du deuxième temps le 
Xt-Roi augmenta son avance, 
gr«\ce à Gendron aidé de Laporte 
Devant ce déliieit de deux points 
le'* gars du R. D. se réveillèrent,

Q

J? a
^ Los montres “ROAMER” sont 

vendues dans le monde entier, à un 
prix populaire.

“ROAMER” vous donne tou­
jours l’heure précise.

b - IJ-----------* • m - m » * V/ • » 4 * M

Pour territoire Hawleigh Vus-! moins de cinq
mentation considérable dans les11""\"h*3#!l,s comptèrent deux fois, 
ventes celte année. Véritable oc- ! tTral,sant les chances Ils prirent 
cas ion pour homme qualilié. Vous yK‘m,e ««devants a ,a m,Stî au 
aidons à commencer. Ecrivez a. ! •*4*l|l 1,1 .**[' pvnode. ...
Hawleigh. Dépt. ML - 512 - OL., , *\\ JiVV‘ l0* a,5- le ln?
Montréal. Canada »3d J*Helte-I)elisle.- Hetu déjoua a

~ ' deux reprises la sentinelle Pou-

Nous avons un choix considérable 
de nouveaux modèles de montres
“ROAMER”.

Faites votre choix maintenant.

BIJOUTIERS • HORLOGERS

21a, place Bourget, B. P. 122

L’UNIQUE ENDROIT
Pour tout trouver au mémo en­

droit en fruits et légumes, choco­
lats, bonbons, épiceries, est.... il 
n'y a que Lavallée & Frère à Jo­
lie lie.

notre concours
Le numéro gagnant

33 8
Celui qui détient ce numéro est 

prié de réclamer un dinde avant 
vendredi chez .lean Magnan, épi­

; fier.
ICI — ICI — ICI

Voilà une occasion qu'il faut 
prendre à temps. Pour les fêtes, 
nous avons une ligne complète de 
sous-vètements pour daines et de 
pyjamas, jaquettes, slips parmi 
lesquels vous aurez un choix ex­
traordinaire. — Aline Chaput, 13. 
place Lavaltrie^.Loliette. 9 d. If!

Le hockey
(suite de îa première page)

Boisvert fui le plus effectif des 
Chev aliers.

Les punitions jouèrent un 
grand rôle dans la partie de di­
manche la plupart des points fu­
rent comptés pendant qu’un ou 
deux joueurs se reposaient au 
frigidaire.

ALIGNEMENT
Windsor. — Leroux, Goulet, 

Lowe, Crochetièro, Jubinville, 
Guilbault, Houle, Borduas, Dalier, 
Ouellette. Hé tu et Venue.

Ch. do Colomb-----R. Sauvagcau
C. Frenelte, Pelland, G. Boisvert, 
A. Dalphond, Ducharme, R. Sau- 
vageau, R. Forget G. Dénommé, 
Poitras, Riopel, Perrault, U. Dal- 
phond.

SOMMAIRE 
1ère période:

1— Windsor: Guilbault
(Jubinville) ................... ...... 5

2— Windsor: Hétu
(Borduas) .......................... 11

Punitions : Dénommé, Goulet,
Sauvagcau, Frenetic, Pelland 
et Ouellette.

2e période
3— Windsor: Jubinville

(Guilbault) .......................... 1
4— Ch. de C.: Boisvert

(Sauvagcau) ....................... 5
â—Ch. de C.; Boisvert

(Forget - Frenetic) .......... 9
0—Windsor: Borduas

(Guilbault) ..................... 1 g
Punitions: Goulet (2). Pelland

(2 . Venne et Houle.
3 e période:

7—Windsor: Guilbault___  11
Punitions: Crochetièro, Dalphond 

el Lowe.
Arrêts des gardiens: 

Leroux: 27; Sauvagcau: 17

j

!

!
ij

!
!

!
!
!

Dut. Le résultat était de 4 à 3 en 
faveur du Xt-R. Les minutes se 
passaient sans rien changer. Ce 
n'est qu’à 45 secondes de la lin 
que Lévesque réussit à égaliser 
les chances. .

Une période supplémentaire de­
venait nécessaire. Elle ajouta
sans rien changer au résultat.....
pratique. De 4 à 4, après le 3e 
temps, il est passé à G à G à la 
tombée du rideau. Jalcttc et Ros. 
Forget comptèrent pour le Christ- 
Roi tandis (pie G. Boisvert enre­
gistra deux points pour le R. De­
nis.

Partie pleine d'émotion à cau­
se des hausses et des baisses de 
chaque club. A la 3e. il 11e restait 
plus que 45 secondes quand le H 
D. égalisa; à la période supplé­
mentaire. le C.-R. reprit le terrain 
perdu, à 5 secondes de la lin.

Les doux équipes peuvent donc 
se féliciter île l’avoir échappé 
belle.

ALIGNEMENT
Rest. Denis-----Pouliot, J. Bois-

ver!, Racette, Lévesque, Rog. For­
get, Jet té, Marion, G. Boisvert, 
Rivest, Beaudry, Casavant et Bo­
nin.

Christ-Roi. — Hétu, Marion. 
Pouliot, Malo, J alette, Delisle, P. 
Hétu. Ros. Forget, Laporte, Thé- 
orcl, Gendron, Houle et Marion. 

SOMMAIRE 
le période:

1— C.-R.: Malo (Théoret) _ 13 
Punition: Malo.

2e période:
2— C.-R.: Gendron (Laporte) 7
3— R. D.: Lévesque ..... Il
4— R. D.: Jalctte

(Boisvert G. Bonin) . . 14 
Punitions: Lévesque, Théoret et 

Ros. Forget.
3e période:

j—R. 1).: Lévesque................. I
ü—C.-R.: Jalctte

(Delisle-Hétu) ..... 3
7— C.-R.: Jaletle

(Delisle-IIétu)...................... li
8— R. D.: Lévesque

(Boisvert).......................... 19.15
Punitions: Hétu, J. Boisvert, Rog. 

Forget, Jetté.
4e période:

9— C.-R.: Jalctte (Gendron) 1 
10—R. D.: G. Boisvert

(Marion) ...................................G
I I—R. D.: G. Boisvert .... 8
12—C.-R.; Ros. Forget

(Théoret) ............................9.55
Arrêts des gardiens: 

Pouliot: 21 - — Hétu: 30

v» . *

• y:*

Paul Boucher 
Robert Hétu 
Guy Comtois

★

ES voeux que nous formulons 
sont nés do la gratitude que 
nous dovons à nos clients dis­
tingués ot Invltont le bonhour 
à partager la vio do leurs foyers..

VETEMENTS SUB MESÜBES
LE GUIDE

35, RUE ST-PAUL.
DU BON GOUT

JOLIETTE

PROCHAINES PARTIES
Ce soir, les Ch. de Colomb se 

mesureront au Xt-Roi: dimanche: 
le Windsor visitera le Restaurant 
Denis; mardi* prochain : le R. De­
nis rencontrera les Chevaliers, et 
jeudi le 30: le Xt-Roi fera face au 
Windsor.

Les premières parties ont per­
mis aux amateurs de se faire une 
idée des clubs. Ils paraissent as­
sez bien balancés. Tout annonce 
que nous aurons une saison in­
téressante. Les partisans en au­
ront donc pour leur argent.

POSITION DES CLUBS
P. N. P. C. Pt

Saion de Beauté j
Anne-Marie Poirier, j 

14a, place Lavaltrie, Joliette

SPECIALITES :
Permanents de tout genre 

naturel ou Pine Apple aveo 
machine ou sans machine.

ONDULATIONS
marcel croquignole dit 

komol,
papier, à l'eau, marcel. 
COUPE DE CHEVEUX

manicure, shampoo et trai­
tements à l’huile. 

Cordiale bienvenue à tous.

TELEPHONE 624 RESTAURANT DENIS 6
CHRIST-ROI l

Mardi oui lieu la deuxième par­
tie. Deux nouveaux clubs s'affron­
tèrent: le Restaurant Denis et le

Anne-Marie Poirier
14a, place Lavaltrie, 

(voisine de l’United Stores)
JOLIETTE Tél. 61

Windsor 
R. Denis
C.-Hoi
Cil. de C.
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C’est avec une anxiété doulou­
reuse que les âmes occupées de 
Dieu et de l’homme interrogent 
les signes des temps.

Joyeux Noël

Bonne année

Aline Chaput
I 3. PLACE LAVALTRIE 

JOLIETTE

A TOUS NOS CLIENTS ET AMIS

JOYEUX NOEL
BONNE ET HEUREUSE ANNEE

Jusqu’au 31 décembre nous offrons une réduction extraordi
naire dans la confection pour dames.

Qu’on se le dise

Chapeaux — Robes — Manteaux

C. CORMIER
19, rue St-Paul, JOLIETTE

En faco du théâtro Passo-Temps

I
w ■ •

mêWM

—:

POUR SEMER DU BONHEUR..
JOUETS CADEAUX : :=

I Tous los genros 
Joux amusants 
Llvros do contos 
Bas do Nool 
Poupéos, oto., oto.

Articlos do tollotto 
Etuis do voyago 
Chapolots, Cruoifix 
Cadros, Miroirs 
Papier à lottro, oto.

Cartos do souhaits — Décorations — Chandollos do
fantaisie — Flours, oto.

Meuilleur choix — Meilleur prix

i Librairie René Martin
28, PLACE LAVALTRIE Tel. 617 :

• B

LISEZ L’ACTION POPULAIRE, LE JOURNAl
DES FAMILLES.

.WiVWiVAWAWW,

Notre assortiment 
des fôtes est des 
plus complet à 

Joliette

BOEUF DE L’OUEST :
Devant %.........................   08<£
Derrière .......   ll/ztf
Derrière gelé..........  08c^
Steer gelé, derrière 10c^

POMMES

Fameuse ..
McIntosh ................
Russet ............. ......

65é
65d
60é

ORANGES:
20. 25, 30, 35 et 40 la doz. 

RAISIN:
• •

2 Ibs pour ...............  25<£

LEGUMES:
Radis, Céleri, Salade. Tomates. 

Choux fleur

Gamache & Landreville

Dinde de choix, classé A rouge:
29. 30. « 33d la lb

Oies de qualité ... la lb
Poulets de 6, 7 et 8 lbs à 

28é la lb

I.ARD, jeune porc frais 
$12. du cent lbs 
Bûches de Nocl : 

25. 30. 50tf « plus

17, place Lavaltrie, Joliette



F édération 
des Syndicats

d Initiative
M. L.-A. DUSSAULT, 1er PRESIDENT

Le nouvel organisme a été fondé diman­
che, au cours des délibérations d’un Congrès qui 
réunissait à Québec les représentants de huit 
syndicats. — M. Georges Léveillé déclare que 
cette “Fédération sera une force active en autant 
que les Syndicats seront, disposés à collaborer et 
que le Service provincial du tourisme pourra 
compter sur elle’'.

L'oeuvre de 
la St-Vincent

de Paul
JU/TICE
ME
CU1DF

Vol. XXV, No 45 JOLIETTE, JEUDI 23 DECEMBRE 1937

Les 4 et 5 décembre demeureront une date mémorable dans le li­
vre d'heures des Syndicats d'initiative présents aux assises tenues en 
l'hôtel St-Louis, à Québec.

lin effet, les Syndicats d’initiative de la province de Québec, qui 
sc sont formés en Fédération, sont assurés de la collaboration 
du gouvernement provincial dans leur entreprise de développement du 
tourisme, a dit M. Georges Léveillé, chef du cabinet du premier mi­
nistre de la province à 1 issue d’un déjeûner offert par les membres du 
Syndicat d’initiative de Québec aux délégués réunis en congrès.

Ce Congrès s'est ouvert officiellement, dimanche matin, dans une 
première séance où furent discutés des projets de règlements de la Fé­
dération qui devait naître dans l’après-midi.

Sept syndicats étaient officiellement représentés à ce congrès. Les 
délégués étaient: MM. Armour Landry et Gaston Francoeur, du Syn­
dicat de la Mauricie; M. L.-A. Dussault, du Syndicat de Chicoutimi- 
Lac St-Jean; M. J.-E. Laflamme, du Syndicat de Hull; MM. Henri 
Clément et Roland Cassault, du Syndicat de Québec; M. J.-Albert 
Crépeau, du Syndicat de Joliette; M. R. Gillet, du Syndicat de Char- 
K voix-Saguenay ; MM. le colonel Joseph Pineault et Me Louis-Joseph 
Gagnon, du Syndicat de Matanc-Matapédia; cependant que le Syndicat 
do ikauce, quoique non affilié encore à la Fédération, avait délégué M. 
le Dr J.-H. Desrochers et M. Georges Bonin, rédacteur à l’Eclaireur. 
Assistaient aussi aux délibérations: MM. J.-Guy Cassault, Ernest Au­
bry, J.-Roland Séguin, C.-E. Piché, le Dr Jacques Samson, Me Jos 
Ma rinça u, conseiller juridique du Syndicat de Québec et attaché à la 
Fédération, Louis Plamondon et Georges Royer, tous de Québec.

La plupart des délégués étaient rendus à Québec, samedi et ont 
tenu une première réunion au cours de laquelle Me Jos. Marincau, ex­
pliqua cette partie de la loi du tourisme qui définit les Syndicats d’Ini­
tiative et prévoit leur formation en fédération.

Les Syndicats d’initiative sont des corporations constituées dans 
le dessein de développer l’industrie touristique d’une région, d'un dis­
tria ou d’une localité de la province et qui sont reconnus tels par le 
ministre. Ce ministre est aujourd’hui M. Duplessis qui s'est réservé 
l’administration du tourisme.

La Fédération des Syndicats d’initiative de la Province de Qué- : 
bec, prévue par la loi du Tourisme (1 Geo. VI, ch. 48, 1937), est 
composée de deux représentants de chaque Syndicat d’initiative choisis! 
par celui-ci. Elle a un secrétaire qui est nommé par le ministre. Elle j 
peut provoquer, orienter et coordonner les efforts de tous les Syndicats 
d Initiative en collaboration avec l’Office du Tourisme; elle sert d’a­
gent de liaison entre chaque Syndicat et cet Office. Son devoir est d’é­
tudier les projets et besoins de chaque Syndicat d’initiative à la lumière 
de l’intérêt général de l’industrie touristique en vue de coordonner l'ef­
fort de chaque Syndicat. Elle doit faire rapport de ses conclusions au 
ministre du Tourisme.

LES OFFICIERS
La Fédération des Syndicats d'initiative n'a pris naissance que 

dimanche après l’élection des officiers qui a donné les résultats suivants: 
président honoraire: le Dr Auguste Panneton, Trois-Rivières; prési­
dent: M. L.-^V. Dussault, Chicoutimi; 1er vice-président: M. Henri 
Clément. Québec; 2e vice-président: M. J.-E. Laflamme, Hull: tréso­
rier: M. J.-Albert Crépeau, Joliette; le nom de M. Armour Landry 
sera suggéré au ministre comme secrétaire.

Durant toute la journée que dura le congrès, il n’y eut pas de dis­
cours. les Syndicats ayant pour devise de parler peu et d agir vite. 
Cependant, au cours du déjeuner qui eut lieu comme intermède, entre 
les deux séances de dimanche, M. Henri Clément, qui présidait, présen­
ta aux délégués l’hôte d’honneur, M. G. Léveillé, et lui demanda de 
définir le rôle de la Fédération.

A/. Georges Léveillé. — “Ce congrès, à cause de la qualité de ses 
représentants”, commença M. Léveillé, est appelé à rendre, non seule-, 
ment à la province mais à toutes les régions, des services qui peuvent 
difficilement se calculer en dollars et en cents. Chaque Syndicat est 
1 outil de l’artiste qu'est la Fédération et qui choisit ses matériaux, 
c est-à-dire ,les paysages, les endroits historiques, et les beautés que 
chaque région offre aux touristes.

“La Fédération doit s’occuper de trouver dans l'amas des idées 
particulières de chaque Syndicat, une idée générale qui permettra aux 
touristes de voir ce qu'il vient chercher dans la province”.

“Evidemment’’, continua M. Léveillé, “ce sera un long travail, 
i! faudra surtout s’occuper du but à atteindre, bien plus que des résul­
tats immédiats. Parce que certaines choses doivent être faites; certai­
nes gens s’imaginent qu’il faut les faire immédiatement. C’est un dé­
faut propre à la race latine. Il faut plutôt prendre le temps d’atteindre 
le but visé".

“Si le Premier Ministre a jugé bon de faire passer le tourisme 
sous ^ juridiction de son département, c’est qu’il avait une haute idée 
oe la valeur de cette importante industrie: le tourisme. En réalité, ce 
n est pas tant le gouvernement que le peuple qui bénéficiera de l’aug­
mentation du tourisme, tout comme les hôteliers, les cultivateurs, les 
commerçants".

’Cette Fédération deviendra une force active en autant que les 
Syndicats aporteront leur généreux concours et que le gouvernement
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A l’occasion des fêtes de 
Noël et du Jour de l'An, quil 
me soit permis de souhaiter, a 
mes compatriotes et particu­
lièrement aux citoyens de la 
ville de Joliette, beaucoup de 
bien.

Je désire que les condi­
tions économiques améliorées 
notablement en.1936 et 1937 
reprennent définitivement leur 
état normal en 1938.

Je souhaite aussi une 
plus chrétienne compréhen­
sion des peuples entre eux et 
la pacification des troubles 
intérieurs que l’on : encontre 
un peu partout afin que les 
nôtres puissent se consacrer 
entièrement à la préparation 
d'un sort meilleur, et à l’ai­
sance et au bonheur auxquels 
ils ont droit.

Je forme le voeu que la 
population, consciente de ses 
devoirs et de ses responsabili­
tés, réalisera le sérieux de l'ac­

tualité et continuera à travailler avec courage dans l'harmonie et 
le meilleur intérêt de tous et chacun.

A 'FOUS et chacun, je souhaite un joyeux Noël et une 
bonne et heureuse année.

J.-CONRAD PERRAULT,
Maire de la Cité de Joliette.

Joliette, 22 décembre 1937.

L’enquête
de l’U. C. C.

L’actif cercle de l’U. C. C. de 
St-Ambroise a fait parmi ses mem­
bres, ces dernières semaines une en­
quête intéressante. Les enquêteurs 
se sont enquis des produits récoltés 
du cheptel, de la basse-cour ,etc., 
de chaque membre. Ils ont aussi 
fait le total des produits vendus ou 
utilisés sur place. Tout compte 
fait, ils ont trouvé qu’il restait en 
disponibilité un excédent assez 
considérable comme en fair ici la 
! i s i e suivante:
Foin: 443 tonnes: pois: 3,400
Ibs; avoine: 48,100 lbs; orge:
580 lbs; blé: 600 lbs: sarrazin: 
1,500 lbs; graine de mil: 16,100 
lbs; graine de trèfle: 7,800 lbs ; 
patates: 48.550 lbs: tabac: 62,­
850 lbs; fèves: 1,850 lbs: laine;. 
285 lbs; miel: 500 lbs; conserves 
de tomates: 380 caisses; conserves 
de blé-d’Inde: 20 caisses: conser­
ves de prunes: 16 caisses; porcs: 
243; boeufs et vaches: 56; veaux: 
10; chevaux: 21, (1 reproduc­
teur); renards argentés: 49; chats 
sauvages: 6; moutons: 54; pou­
les: 470: oies: 10; bois de corde. 
310 cordes; bois de sciage franc: 
10,940 toi ses, mou: 578 toises ; 
croûte: 100 cordes.

Ceux qui auraient besoin d’un 
ou plusieurs des produits ou arti­
cles ci-dessus n’auront qu’à s’adres­
ser au secrétaire de l’U C. C., St- 
Ambroise, (Joliette).

Décès de M.
W. Asselin

Samedi dernier, Dieu rappelait 
à Lui son fidèle serviteur Wilfrid 
Asselin, époux de Azélia Archam­
bault. Une attaque aigue d’angine, 
dont il souffrait depuis quelque 
temps, emporta cet époux modèle, 
ce père dévoué et tendrement ai­
mé. Ex*employé au Canadien Na­
tional. le défunt avait pris sa re­
traite il y a quelques années. Il 
était âgé de 69 ans et 8 mois.

Ses funérailles eurent lieu en la 
cathédrale de Joliette. mardi. Dans 
le cortège qui le reconduisit au lieu 
de la cérémonie, on remarquait, 
outre les parents, de nombreux 
employés du Canadien National, 
le personnel de l’Action populai­
re et nombre d’autres.

M. le chan. Lamarche, curé, fit 
la levée du corps. Le R. Père Josa- 
phat Asselin, prof, au Séminaire 
et allié à la famille, chanta le ser­
vice. Les abbés Victor Amyot et 
Gérard Coderre remplirent les 
fonctions de diacre et sous-diacre. 
Les abbés Gadoury et Mousseau di­
rent des messes aux autels latéraux.

Dans le choeur, on remarquait, 
outre les prêtres déjà mentionnés: 
les abbés Albini Lafortune, direc­
teur de l’Action populaiie, Oli­
vier Ferland, cure de Si-Cléophas, 
Edmond Parent, prof, au Séminai­
re.

Les porteurs étaient MM. Lau­
rent Page. Moisc Clermont, Eu- 
clide Léveillé, Edouard Leroux, 
Damien Martel et Albeit Bour­
geois.

Souhaits du député de Joliette- 
rAssomption-Montcalm.

Je remercie les Editeurs 
de l’Action populaire de 
m’accorder une fois de plus 
le grand privilège de pouvoir 
offrir mes hommages et mes 
meilleurs souhaits ù toute la 
population du comté de Jo­
liette - l’Assomption - Mont­
calm ù la veille des fêtes de 
Noël et du Jour de l’An.

Dans ce message tradi­
tionnel de l’amitié et du sou­
venir, message du Nouvel An 
nécessairement trop court 
pour être complet, je suis 
heureux de formuler des 
voeux çrdents pour que 1938 
soit pour tous une année de 
travail fructueux et de plus 
de bonheur, et quelle s'écoule 
dans une atmosphère de jus­
tice, de charité et de paix so­
ciale.

Avec une foi illimitée dans le brillant avenir de notre pays, 
j’ai confiance que griâce à la reprise des affaires, et par suite du 
nivellement des classes sociales qui rapproche davantage le pau­
vre du riche, le peuple jouira bientôt d'une vie meilleure dans^ 
une civilisation progressive et plus chrétienne, et que l'orienta­
tion politique aidant, une prospérité générale fera disparaître 
l'incertitude et la misère de tous les foyers canadiens.

C’est dans ces sentiments de foi et d'espérance que je sou­
haite à tous et à chacun une Bonne et Heureuse Année.

CHARLES-EDOUARD FERLAND

La Société Saint-Vincent de Paul a tenu, 
le jour de la fête de l’immaculée Conception, 
son assemblée générale des membres actifs et ho­
noraires dans la chapelle des Congrégations de 
la cathédrale. Y. assistaient les aumôniers des 
deux conférences: les curés de la cathédrale et de 
St-Pierre, ainsi qu’un bon nombre de membres.

Le président du Conseil particulier, après 
avoir remercié les membres présents de s’être ren­
dus à la réunion, rappelle le pieux souvenir de 
l’abbé Martin, et sollicite pour lui leurs plus fer­
ventes prières. Il a laissé dans la mémoire de 

-------------------- - tous un des plus vivants exemples de dévoue­
ment et de sollicitude envers les pauvres.

L’année qui est prête de se terminer a été féconde en dévouements 
de toutes sortes. Les membres actifs ont rempli une tâche ardue, et 
plusieurs citoyens charitables ont souscrit une somme importante pour 
le soutien de l’oeuvre. A mentionner le legs de S100. fait.à sa mort 
par Madame Emélie Pagé. Le président rappelle aussi l’initiative prise 
par des citoyens éminents, échcvins de la ville, en organisant au cours 
de septembre dernier, une kermesse qui, avec le concours généreux de 
toute la population de la ville et des alentours, a obtenu un si éclatant 
succès. Une invitation pressante est faite aux personnes charitables 
qui peuvent le faire, de donner généreusement et de s’enrôler parmi le 
nombre trop restreint de ceux qui s'occupent de visiter les pauvres et 
de distribuer les secours.

Le nouveau curé de St-Pierre assiste pour la première fois aux as­
semblées générales à titre d’aumônier de la conférence St-Pierre et le 
président lui souhaite la bienvenue, l'assurant du dévouement entier 
de tous les membres de sa conférence.

Monsieur le chanoine Lamarche, curé de la cathédrale et M. l’ab 
bé Archambault, curé de St-Pierre ont adressé à l'assemblée des allocu­
tions remplies de sages conseils et de suggestions pratiques pour le suc­
cès et le bon fonctionnement des conférences. Ils invitent tous ceux 
qui peuvent le faire, de s’occuper de l’oeuvre de la St-Vincent de Paul 
de manière active et d’assister régulièrement aux assemblées, et font res­
sortir les avantages extraordinaires qui y sont attaches.

L'assemblée approuve unanimement une résolution de condoléan­
ces proposée par M. Ulric Chaput, à l’occasion de la mort du regretté 
aumônier de la conférence St-Pierre, M. l’abbé Martin, curé, ainsi que 
le paiement des honoraires d’une grand’messe à St-Pierre pour le repos 
de son âme.

* * *

Etat sommaire des recettes et déboursés couvrant la période de 11 mois
du 1er janvier au 1er déc. 1937.

------- d -------
activités des Conférences 

RECETTES:
Conseil particulier .............................................

Dons de la ville ........................................ $2,000.00
Tirage à l’exposition .............................. 122.02
Quêtes et dons particuliers ..................... 265.13
Revenus du fonds inaliénable ................ 211.84
Produit net de la kermesse .................... 3,416.07

$6,015.06

Conférence St-Charles Borromée ... 
Quêtes, dons et souscriptions.

Conférence St-Pierre .........................
Quêtes, dons et souscriptions.

Total des recettes .............................

904.48

211.10

$7,130.64
DEBOURSES:

Déficit au début de l'année ..............................
Secours accordés ..................................................
Versé aux 3 paroisses de la ville pour l’Assis­

tance au Foyer, (vêtements, chaussures)
Dépenses d’administration ..............................
Réserve de bois, (hangar) .............................

Balance en banque ...................................

$1,260.98
3,881.03

475.00 
49.61 

31 1.75 
1,152.27

Total des déboursés ...........................................
ACTIVITES DES CONFERENCES

St-Charles-Borromcc:
72 familles, 138 adultes, 256 enfants,
394 personnes secourues .........................
Montrants déboursés ..............................

Saint-Pierre:
49 familles, 90 adultes, 173 enfants
263 personnes secourues .........................
Montants déboursés .......................

$7.130.64

$2,020.64

$1,860.39

Total des personnes secourues 
Total des déboursés ...............

657
$3.881.03

pourra compter sur elle, non pas dans un but politique, mais dans celui 
J attirer chez nous les étrangers et de les recevoir de manière à ce qu’ils
nous fassent une bonne publicité une fois de retour chez eux”. .

Comme il restait quelques minutes avant l’heure fixée pour la; Outre son épouse, survivent au 
deuxième séance, M. Clément a invité un des représentants de chaque défunt, deux fils: Bertrand, cm- charme.
Syndicat extérieur à dire quelques mots sur leur activité de l’année. 'ployé sur le C. N. de Jonquière : Wilfrid 

Prirent donc la parole MM. L.-A. Dussault, J.-E. Laflamme, ! Henri, pressicr à 1 Action populai- 
K. Gillet. Ls-Jos. Gagnon et J.-A. Crépeau. jre: trois filles: Mlle Hermine, .... ..

M. J.-A. Crépeau. — Le Syndicat d’initiative que représentait | Mmes Lucien Contant (Bernadct-1 N.-D. de Gracw, i'i .et nus 
Crépeau. de Joliette, ne date que du mois d’avril 1937. “Cepcn- te) et Louis-Philippe Laporte. : Anthime Archambault, J.-A. 

dant , continue-t-il, “nous avons réussi à maintenir un bureau de ren- (Germaine): une belle-fille: Mme i Contant. Mlle Alma Cî aput, fa-

Pelletier, Calixte Ladouceur, H. [Jacques, G. Boisjoli, Jos. Asselin. 
Magnan, L.-P. Sylvestre; Mlles Urgel L’Ecuyer, Jos. Lacoste; 
Juliette St-Georges, Hélène et Gil- Mmes: Hector Coutu, Eddy La- 
berte Chartier. Antoinette Du- ! chapelle, Victor Delisle, Armand

sagnements touristiques; qui ayant fait beaucoup de publicité dans 
i0S journaux et certains périodiques étrangers, a reçu une foule de de­
mandes d’itinéraires d’excursions dans la région qui est à la porte d’en- 
lrt‘e du nord de la province".

. De plus, nous avons organisé un concours régional des “Mé­
tiers du Terroir” qui nous a fait connaître la production de cette pc- 
lîlc industrie de chez-nous dans notre région".

Il a aussi en préparation un cours de guides historiques et un 
•uitre de sociologie. En collaboration avec les autorités municipales.
lS vS,°nt à installer dans leur local une bibliothèque à l’usage des enfants 

des adultes.
Les membres du Syndicat de Joliette ont visité plusieurs endroits 

Y. « cv* I°s lieux historiques, les beaux paysages. Ils se proposent de 
‘pvelopper cette partie de la province et en faire un centre de chasse et 
( > peenc tout comme de sports d’hiver. -

L an prochain^,’ dit-il, "nous compléterons notre organisation, 
\\ nousf hacherons d’etre en mesure, avec la collaboration de notre ré- 

d offir un magnifique dépliant à l’usage des touristes que nous in­
citerons et qui visiteront notre belle région joliettaine".

Bertrand Asselin. de Jonquière ; mille Alcide Parent, M. Alfred 
deux gendres: Dr Ls-Ph. Laporte Boivin.

CONGRES DES AGRONOMES 
A QUEBEC

l’agriculture. M. Bona Dussault a 
annoncé que l’an prochain l’octroi 
pour le crédit agricole sera aug­
menté de même que les octrois aux 
Caisses Populaires. Dans son dis­
cours, le sous-ministre de l’agricul-

Les agronomes de la province 
Je Québec ont tenu la semaine der­

•innucllc. i;s ont étudié plusieurs turc M. Albert Rioux, n appuyé 
gestions très intéressantes concer- sur 1 organ.sat.on professionnelle 
u-mt leur profession et l'orienta- des agriculteurs et sur la coopéra- 
Mon qu’il sont appelés à donner à, lion.

et M. Lucien Contant; deux 
soeurs: Sr Louise-de-Savoic, reli­
gieuse de la Providence, et Mlle 
Marie-Louise Asselin.

A notre camarade Henri et 
aux autres membres de la famille, 
l’Action populaire offre l’expres­
sion de ses vives sympathies.

Voici la liste des témoignages de 
sympathie reçus par la famille.

OFFRANDES DE MESSES.— 
Mme Wilfrid Asselin, MM. et 
Mmes Bertrand Asselin, Dr L.-P. 
Laporte, Lucien Contant, M. Hen­
ri Asselin, Mlle Hermine Asselin, 
R. Sr Louise de Savoie, le R. P. 
Josaphat Asselin, M. le chan. La­
marche, l’abbé Edmond Parent, 
l’abbé Olivier Ferland, le Person­
nel de l’Action populaire, les Offi­
ciers et employés du C. N. de Jon 
quière, l’Apostolat de la Prière; 
MM. et Mmes Albert Archam­
bault. Louis Lafrance, Romulus 
Savoie, notaire Victor Lafortune, 
Dr G.-E. Laporte. Dr J.-P. La­
porte, René Martin, Paul Levas­
seur. Noël De Blois, famille Da­
mien Généreux, Mmes Wilfrid

charme. MM. Dr A. Geoffroy, ! Lachapelle. Arvin Grenier, Jules 
_ Piette. Laurent Comtois/, Coffin. Henri Beauchamp; Mlles:; 

BOUQUETS SPIRITUELS. Phil. Vigncault, Lucie Prévost.; 
Personnel de la Providence de Blanche Grenier. Germaine Rain- 
~ ^ * 1 w ville, Aline Wodon: MM. Eusèbe

Asselin, Albert Desrosiers. Jos. 
Brisson, Armand Jette, Henri 
Perrault, Eug. Masse, S.-C. Per­
rault, René Jalette, Laurent Pagé, 
etc.

* * *
SYMPATHIE DES ZOUAVES

TELEGRAMMES. — Les of­
ficiers et employés du C..N. de 
Jonquière, M. R.-B. Chartier.

SYMPATHIES. — La Cie des 
Zouaves de Joliette, la J.O.C.F., 
par Mlle Ida Dubrcuil; MM. et 
Mmes: Zénon Bonin, William 
Froment, Henri Loyer, Emile 
Courtcmanchc, Edmond Riopel, 
Rosaire Chartier, Lucien Charron, 
P. Farmer, Gougcon, Alfred Ar­
chambault, Roland Malo, D. Fou- 
crault, Jean-Paul Poirier, Maurice 
Brisson, Albert Bourgeois, M. 
Champoux, Naz. Martel, Armand 
Legault, Alfred Archambault fils, 
Sinai Beaupied. Hector Mainville, 
Joseph Morel, Daniel Rivest, A. 
Béliveau, Jos. St-Jean, Ph. Du­
moulin, Dr D. Massicotte, Geo.- 
E. Dugré. Louis Nadeau. Donat 
Boulard, Emery Riopel, Victor 
Masse, Albert Jalette, Paul-E 
Marin. J.-P. Lachapelle, Arm. 
Charron, Maurice Grenier, S. Ro- 
billard; familles: Henri Coutu,
Jos. Lévesque. Nap. Hétu, F. 
Coutu. Eue. Léveillé, A. Bélair, 
J.-A. Goulet. Pascal Lajoie, Jos.

Extrait des minutes d’une as­
semblée spéciale du Comité de ré­
gie tenue le 20 décembre 1937.

M. Lucien Jubinville, appuyé 
unanimement par tous les mem­
bres du Comité, propose:

Que cette Compagnie, ayant ap­
pris avec regret la mort de M. 
Wilfrid Asselin. offre ses plus pro­
fondes sympathies à M. Henri As­
selin. son fils, ainsi qu’à M. Lu­
cien Contant, son gendre, de mê­
me qu’à toute la famille, et que 
copie de la présente résolution leur 
soit envoyée ainsi qu’aux journaux 
locaux pour publication.

André BONIN. #
Sec.-archiviste.

La solitude est la demeure natu­
relle de toutes les pensées; c’est elle 
qui inspire tous les poètes, qui crée 
les artistes, qui anime le génie sous 
toutes scs formes et sous tous ses 
noms.

VOEUX DE M. BARRETTE

L’année qui s'achèvc a 
marqué un pas dans la voie 
du rétablissement vers des 
conditions de vie normale et 
aussi vers des conditions 
meilleures de travail.

Je souhaite que l’an 
193S apporte définitivement 
avec lui, le contentement 
dans les classes laborieuses, 
une activité sans précédent 
dans l’industrie et le commer­
ce, afin que règne la prospéri­
té chez tous les groupes et 
dans tous les foyers.

J’offre à tous les citoyens 
de la ville et des campagnes, 
mes meilleurs voeux de bon­
heur pour la nouvelle année, 
que je voudrais pour tous 
faite de jours heureux et ex­
empte de soucis.

Antonio Barrette, m.a.t.

Député de Joliette.

L’Heure
catholique

AU POSTE CKAC, A 5 H. 45

Les causeries de l’Heure catholi­
que. organisée par le Comité des 
Oeuvres catholiques de Montréal, 
sous le patronage de S. Exc. Mgr 
Gauthier, sont consacrées cette an­
née à l’éducation chrétienne d’a­
près l’encyclique Divini illius ma- 
gistri. Celle du 26 décembre — la 
douzième et la dernière de la série

— sera donnée par l’abbé Philippe 
Perrier. Il commentera les conclu­
sions de l’encyclique. Cette causerie 
commence à 5 h. 45. Elle dure 
vingt minutes. A 6 h. 05. pro­
gramme musical exécuté par le 
Choeur Pie X, sous la direction de 
M. Ethelbert Thibault, p.s.s.

C’est avec une anxiété doulou­
reuse que les âmes occupées de 
Dieu et de l'homme interrogent 
les signes des temps.
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M. ALEX. DESAULNIERS
REMERCIE SES NOMBREUX CLIENTS DE LEUR ENCOURAGEMENT ET

PRESENTE A TOUS SES VOEUX DE

Joyeux Noël
de succès et de bonheur pour l'année 1938

M. ALBERT LAFORTUNE
OFFRE AUSSI A SES PREMIERS CLIENTS ET A TOUS SES VOEUX SINCERES

DE BONHEUR ET DE SUCCES
Représentant à Joliettc la

PRUDENTIAL LIFE
Assurance — Vie

Au Christ-Roi
(D.N.C.) — INAUGURA­

TION DE LA SALLE... SUR 
LA RUE PAPINEAU. — Lun­
di soir, grande activité sur la rue 
Papineau.

A l'angle des rues Papineau et 
de l'Entente voici un immeuble 
tout illuminé.

C’est la salle paroissiale.
Et ce soir c’est l'inauguration.
La bénédiction devait avoir lieu 

dimanche.
Mais voilà, la tempête a fermé 

les routes.
Impossible de transporter nos 

pénates.
D’où la nécessité de renvoyer au 

26 décembre la bénédiction de no­
tre salle.

Donc lundi soir, inauguration 
de la salle.

A cette occasion il y a eu gala 
de magie.

La soirée a été magnifiquement 
réussie.

Evidemment, c’était pas le grand 
genre mais c’était convenable.

Antoni a été merveilleux.
Quand la salle sera terminée 

nous aurons d’autres programmes 
variés et intéressants.

Et nous en aurons pour tous les 
goûts.

La salle paroissiale sera vrai­
ment la maison de famille où l’on 
pourra apprendre à se récréer sai­
nement.

Lundi soir, beau début.
Aux côtés du Père Curé qui pré­

sidait il y avait nos deux députés: 
M. Chs-Ed. Ferland, député aux 
Communes et M. Antonio Barret­
te, député à la Législature Provin­
ciale. M. le Maire était représenté 
par M. l’échevin Noé Riopel. Le 
maire de la campagne M. Romuald 
Dalphond était aussi présent.

Nous avons été heureux de sa­
luer les représentants de la cathé­
drale et de St-Pierre.

M. l’abbé Hénault et l’abbé La­
salle étaient parmi nos invités.

A l’intermède le Père Curé a 
prononcé une courte allocution 
pour souhaiter la plus cordiale 
bienvenue à toutes les personnes 
présentes.

Il a profité de l’occasion pour 
dire toutes ses espérances au sujet 
de la rue Papineau. -

Il a rendu hommage à M. Bar­
rette pour l’heureuse issue des tra­
vaux du canal.

M. le député Ferland a reçu la 
mission de confier à Antoni de 
faire disparaître la gare du Cana­
dien National comme le magicien 
fait disparaître un lapin.

Il a été question de l’ouverture 
de la rue Ste-Anne, d’un passage à

niveau vis-à-vis la rue Ste-Anne, 
la construction d’usine, etc., etc.

Tout le programme des activités 
du printemps a été tracé.

La Providence nous aidera à 
mener à bonne fin toutes ces en­
treprises.

* * *

LA SAINT-VINCENT DE 
PAUL. — M. Dionne a rencontré 
ces jours-ci le Père Curé en vue de 
la fondation d’une conférence de 
la St-Yincent de Paul au Christ- 
Roi.

Avec grand bonheur nous fe­
rons cette fondation après les fê­
tes avec le bienveillant concours de 
la conférence de la cathédrale.

La jeune paroisse recevra avec 
plaisir les membres de la St-Vin- 
cent de Paul de la cathédrale pour 
s’initier au merveilleux apostolat 
de cette société de chartié fondée il 
y a un peu plus d'un siècle par 
Ozanam.

Nous nous rendrons aussi à la 
demande de Son Excellence Mgr 
l’Evêque avec un grand bonheur.

D’ailleurs la cathédrale a des 
charges bien lourdes à porter, il est 
raisonnable que nous prenions nos 
responsabilités vis-à-vis nos pau­
vres.

Et dans les mouvements d’en­
semble nous continuerons de nous 
unir à la cathédrale et à St-Pierre 
pour donner à la ville de Joliette 
une caractéristique bien chrétienne, 
celle d’une ville charitable.

Le local

reunion

LES SCOUTS. — 
scout est prêt.

Jeudi soir, première 
dans la nouvelle salle.

C’est joli à ravir.
Déjà les murs disparaissent sous 

les inscriptions.
Demain, après demain on com­

plétera la toilette du local.
Renard, chevreuil, devises, tout 

parle aux scouts.
Et c’est seulement le début.
Des boîtes mystérieuses seront 

bientôt transportées.
Et d’autres choses aussi s’ajou­

teront au riche bagage de la trou­
pe* . .Le Père aumônier reserve 
surprises.

Comme ça va être gentil.
Et comme les scouts vont 

vailler maintenant avec goût.
Et comme ils auront un

jaloux de leur ’’petite propriété
* * *

La J. O. C. F. — Nos jocistes 
(section féminine) ont commencé 
à décorer leur salle.

De belles inscriptions sont ac­
crochées ici et là: sentences pleines

des

tra-

soin * • •

EXIGEZ LES BISCUITS ET LES
SUCRERIES

DE

E. Harnois & Fils Liée
Ils sont toujours frais,.préparés au lait gras 

et de première qualité.

Et vous encouragez une industrie joliettaine qui

emploie des Joliettains.

★

DEMANDEZ CHEZ VOTRE EPICIER LES

PRODUITS DE

★

HARNOIS & FILS LIMITEE

JOLIETTE

d’Evangile qui donnent de géné­
reuses pensées et qui invitent aux 
élans apostoliques.

Il y a là gentiment encadré le 
portrait du cher Père Roy, fonda­
teur de la J.O.C. canadienne.

Il y a là la photo de l’aumônier 
local.

Et l’image d’Etiennette. amie du 
mouvement, apparaît toute res­
plendissante sur un fond doré.

Un groupe de jocistes à l’étude 
complète les “illustrations”.

Et il ne faudrait das oublier la 
magnifique série de paraboles de 
Burnand.

D'ici quelques jours le mobilier 
sera complet.

Et l'on se mettra à l’étude pour 
de bon afin de trouver des solu­
tions heureuses aux grands pro­
blèmes de l’heure.

Par dessus tout nos jeunes vont 
apprendre à l’école de la J.O.C. à 
devenir de plus en plus surnatu­
relles afin de pouvoir établir le 
règne du Christ dans le coeur de
leurs jeunes soeurs.

* * #

La J.A.C. ET LA J.A.C.F. — 
La salle de réunion de ce mouve­
ment que l’abbé Lasalle dirige 
avec tant de zèle au Christ-Roi est 
terminée.

Des plans ont été dessinés pour 
qu’une décoration de bon goût et 
sobre à la fois invite à l’étude nos 
jeunes de la campagne.

Le tout sera, complété ces jours- 
ci.

L'abbé Hénault et le Père Far­
ley ont été les hôtes de l’abbé La­
salle dans le nouveau local.

L’un et l’autre ont voulu ap­
porter à la cause rurale un appui 
qui n’est pas à dédaigner.

Quelques gravures ornent les 
murs.

Mais,... il y a une surprise au 
bout.

Nous n’avons pas le droit d’en 
décrire plus long sur le sujet.

FETE DE NOEL. — Comme 
de coutume la Nativité de Jésus 
sera célébrée avec éclat.

Le Père Curé officiera à minuit.
Le Père Forest donnera le ser­

mon.
La chorale, sous la direction 

d’Elie Deschênes exécutera la 2e 
messe brève de Boyer.

M. G. Allard sera à l’orgue 
d'accompagnement.

VISITE, — Le* R. Frère Jal- 
bert, procureur provincial, était au 
presbytère lundi.

Avec le Père Curé, il a visité la 
salle Notre-Dame.

Le Procureur provincial s’est 
déclaré satisfait des travaux de la 
salle.

Il a formulé des voeux pour le 
plein succès de cette oeuvre nou­
velle.

On a dit quelque part qu’une 
salle paroissiale c’est un peu la 
“banque des pauvres”.

Nous avons bien l’intention de 
faire de notre “théâtre paroissial” 
un centre d’activité intellectuelle et 
religieuse au bénéfice de la parois­
se.

* # #
LE SPORT. — Notre club de 

gouret est au complet.
On se demande ce que réserve 

l’avenir à notre équipe.
Disons tout de suite que nos 

gars aidés par l’excellent Bouchard 
feront tout pour atteindre le cham­
pionnat.

Ils veulent le succès.
Ils l’auront.
Il s’agit d’avoir confiance, de 

vouloir le succès coûte que coûte.
C’est extraordinaire comme la 

volonté de vaincre aide à gagner 
la partie.

Allez-y les gars.
* * *

LA J.O.C. — Nos gars de la 
J.O.C. n’ont pas encore leur local. 

Mais ça ne sera pas long.
D'ici une semaine, à leur tour, 

ils sauront se faire un beau “petit 
coin .

Philippe veille sur les intérêts de 
ses militants.

Vous viendrez voir ça.

<# RUE ^PAPINEAU. — La 
“Charrue” de la corporation est 
passée.

Et comme maintenant la dite 
rue apparaît dans sa splendeur.

Ca été un magnifique nettoya­
ge.

Nous devons cela à notre éche- 
vin M. Riopel qui a bien voulu 
aussi faire le déblayage autour de 
la salle Notre-Dame.

Nous adressons nos remercie­
ments à qui de droit.

Et nous sommes assurés ^ que 
l’on voudra bien faciliter l’accès de 
notre salle soit par la rue du Pré­
cieux-Sang, soit par la rue Papi­
neau.

Les lumières de la rue Papineau 
ont légèrement augmenté d’éclat 
depuis qu’un courant spécial a été
donné à la salle Notre-Dame.

* # *
Xlle EXERCICE EN L’HON­

NEUR DE S. JOSEPH. — Belle 
démonstration de prières ardentes.

Le Pcre Gauthier invite les au­
diteurs à prier pour que les “fêtes” 
soient chrétiennes.

Noël et le 1er de l’an ramènent 
les réunions de tous genres. Pour­
quoi dans ces réunions où la foi et 
la charité doivent être comme deux 
appuis, mettre du paganisme com­
me on le fait si souvent.?

Si on ne perdait pas de vue la 
gloire de Dieu et l’extension de son 
Règne on ne se laisserait pas aller 
à tous genres d’abus en ces jours 
où l’on rappelle deux grands mys­
tères.

Est-il aussi d’un chrétien ou 
d’une chrétienne d’aller gaspiller 
les richesses reçues pendant la 
messe de minuit en ces fêtes pro­
fanes qui suivent l’office divin?

Dans les tavernes et les restau­
rants ou d’autres salles où l'on fait 
de telles réunions pour des fins non 
avouées, un chrétien n’est pas à sa 
place.

Même s’il ne pèche pas, il n’est 
pas à sa place parce qu’il ne peut 
pas être là pour la gloire de Dieu.

Nous prions pour demander 
pardon à Dieu de tous les péchés 
qui seront commis au cours de la 
nuit qui marque la fin de l’année 
1937 et l’avènement de l’an nou­
veau.

En certains endroits c’est une 
véritable orgie qui rappelé les bac­
chanales du temps des Césars Ro­
mains.

Un vrai chrétien digne de ce 
grand nom devrait terminer l’an­
née à genoux et la commercer de 
même. Ne serait-il pas juste de voir 
chaque famille se décider de termi­
ner et de commencer l’année dans

•

une pensée chrétienne?
C’est rien que logique.
Il y a des familles qui font en 

commun des prières de 11 h. 30 à 
12 h. 30 dans la nuit du 31 au 
1er janvier.

Ca c’est béni du bon Dieu.
C’est le temps de réciter cette 

autre demande du Pater “Délivrez- 
nous du mal”.

Oui, délivrez-nous du mal: li­
queur.

Délivrez-nous du Maudit qui 
ne cesse de fomenter la guerre en­
tre les peuples.

Délivrez-nous du Mauvais qui 
s’attaque à Dieu par l’athéisme.

Délivrez-nous du mauvais qui 
oppose une âpre résistence aux ef­
forts de conquêtes entreprises par 
l’Eglise en vue de lui arracher les 
peuples paiens.

Le but du démon est de nous 
séparer du Christ.

Or pour nous comme pour les 
nations se séparer du Christ c’est 
comme le sarment coupé de la vi­
gne, se condamner au feu des dis­
cordes, et tomber dans l’effroyable 
brasier des guerres, oeuvre de Sa­
tan. 1

Jetez, pour vous en convaincre 
un regard sur le monde, en cette 
fin d’année 1937.

Où est l’amour?

m

A tous nous souhaitons

UN JOYEUX NOËL UNE BONNE 
ET HEUREUSE ANNÉE

J.-A. E. ROCH
Propriétaire du garage Chevrolet

Téléphone 742

Et d'abord, dit-il, l'oeuvre est 
absolument mensongère. Ce n'est 
pas le Zola dont l’histoire a gardé 
le souvenir, l’homme qui a vu 
l’humanité sous son aspect le plus 
sombre et en a représenté les types 
les plus dégradés. Non c'est un 
Zola doux et lumineux que nous 
montre l’écran.

Et M. Fitzmorris signale ensui­
te le caractère anticatholique, anti­
chrétien même du film. On y divi­
nise l’humanité, on la met au des­
sus de Dieu. Et par une contradic- ( 
tion assez étrange on enlève en 
même temps à l’homme tout ce 
qui peut vraimént le grandir, l’é­
lever, on n’admire en lui que l’a­
nimal.

La vie de Zola, ajoute M. Fitz­
morris, n’est pas la seule que Hol­
lywood ait faussement représen­
tée. Il semble que dans ce domai­
ne il n’ait rien produit de véridi­
que. Et surtout on y relève cette 
tendance anticatholique bien ac­
centuée. Prenez Voltaire. Il est 
connu dans l’histoire comme le ty­
pe de l’athée, de l’ennemi de la 
religion. Or Hollywood le canoni­
se, elle en fait un personnage po­
pulaire, un bien vieux gentilhom­
me des plus estimables. On saisit 
aussitôt les conséquences de cette 
déformation.

Ce jugement désintéressé justifie 
pleinement l'acte du bureau de cen­
sure de la province de Québec.

A tous ses clients et amis

L’Epicerie P.-Paul Bacon
souhaite un joyeux Noël et une 

bonne et heureuse année!

144. N.-DAME. JOLIETTE
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Lisez “L’ACTION POPULAIRE’* 
le journal le plus répandu 

du district.
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Le Comptoir Avicole Coopératif 
de St-Barthélemi

souhaite à tous ses membres et à ses clients

Un joyeux Noël
une prospère et une heureuse année

•j ANTONIO HEBERT
> gérant
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Le Dr Masse
EN VOYAGE D’ETUDE

Nous apprenons que le Dr Ro­
saire Masse, 92, St-Charles-Borro- 
mée, partira le premier janvier 
pour un voyage d'étude de plu­
sieurs mois. Il fera d’abord un pre­
mier stage dans les hôpitaux de 
New-York, où il passera au moins 
6 mois â pratiquer la chirurgie, 
puis ira ensuite continuer ses étu­
des en France.
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BONNE et HEUREUSE 

ANNEE a TOUS
Un chaleureux merci à. nos clients 

pour leur généreux encouragement 

au cours de 1 937.
lVa4b

du Conseil 
de comté

La semaine dernière les maires 
Ju comté ont tenu à Joliette, leur 
assemblée régulière de décembre. 
A sa session d’hiver, le Conseil ex­
amine les comptes du secrétaire- 
trésorier, fixe la taxe à imposer 
pour rencontrer les dépenses d'ad­
ministration et engage le secrétaire 
pour un nouveau terme.

Au chapitre des comptes les nou­
velles sont excellentes. La dette 
consolidé- qui était assez considé­
rable, il y a quatre ans, a complè­
tement été payée. La taxe qui avait 
été, l’an dernier, diminuée de 
12^$^ le sera de nouveau cette an­
née. On la réduira cette fois de 15 
sous.

Ces nouvelles plurent aux mai­
res présents qui s’empressèrent de 
réengager le secrétaire, Me Victor 
Lafortune, notaire.

Avila Savignac
DISTRIBUTEUR

des laveuses électriques Connor, De Forest, Easy, Apex, 
etc. (20 modèles) et des radios R.C.A. Victor et Philco 

Le tout vendu avec la garantie de satisfaction

1

à F acheteur ou argent remis. ill

109, rue ST-THOMAS, Tel. 333 JOLIETTE

SPECIAUX À L’OCCASION
DES FÊTES

La vie de Zola
Un spécialiste du cinéma, M. 

Thomas J. Fitzmorris, écrit dans 
"America”, de New-York, son 
appréciation du film: “La vie de 
Zola” interdit dans notre provin­
ce. II n'est pas tendre pour cette 
nouvelle production de Holly­
wood.

%
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Téléphone 595

J.-ALF. TESSIER
Représentant la Sun Life

06, RUE LAJOIE, JOLIETTE

l immes d affaires et les industriels de Joliette souhaitent 1
à tous un joyeux Noël, une bonne et

..... heureuse année.....

• 9

Téléphone 72

MAGNAN & FRERE
Epiciers Licenciés

Coin N.-Dame et Lajoie, JOLIETTE

Téléphone 463

DEL ANGIS EXPRESS
Transport général 

(entre Joliette et Montréal) 
Entrepôt: United Motor Ways Co. Ltd

Montréal

77. BABY. JOLIETTE

turn

Téléphone 586

N. LAURIN & FILS LTEE
Biscuiterie moderne

14, RUE RICHARD, JOLIETTE
• 9

G

Téléphoné 617

RENE MARTIN
Librairie - Jouets

28. PLACE LAVALTRIE, .JOLIETTE

* o

Téléphone 15 i

CHEVALIER & PAUZE
Epiciers en gros

Angle St-Chs-Borromée et Notre-Dame,
JOLIETTE

• •
w

O *

Téléphone 100

Avec les meilleurs souhaits de

DESROCHERS & WODON
Ferronnerie générale

• 9 
O

39, PLACE LAVALTRIE, JOLIETTE
• ©

• 9
Téléphone 6 l

1YNNE-MARIE POIRIER
Salon de beauté

Permanents — Ondulations 
Coupes de cheveux

14A. PLACE LAVALTRIE, JOLIETTE

o e
00-----------------
• i éléphone 837

9 9

LE SYNDICAT D’INITIATIVE
Albert Crépeau, président

*41. RUE MANSEAU, JOLIETTE
e g
© i
a Tél privé 35 Tel. public 460

HOTEL VICTORIA
G. Thibault, prop. 

Bienvenue aux voyageurs

o
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e

60, NOTRE-DAME, JOLIETTE

Téléphone 603

DOMINION STORES LTD
R. Froment, gérant

Où la qualité compte

12, PLACE LAVALTRIE,
€
© 9 ----- --------------------------------------

JOLIETTE

• • 9 9
Téléphone 103

Meilleurs souhaits de bonheur, santé
et prospérité

ZENON BELLEROSE
Marchand de chaussures

55, NOTRE-DAME, JOLIETTE

9 9

Tel. Bureau 564 w Tél. Rés. 564 j

EMILIEN LAFORTUNE
CONTRACTEUR GENERAL 

Marchand de bois et charbon

111. DE LANAUDIERE, JOLIETTE

Téléphone 333

P.-E. SAVIGNAC
GARAGISTE

Peinture et débossage à des prix avantageux
Station de freins
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109, ST-THOMAS, JOLIETTE

Téléphone 1 1
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JOYEUX NOEL A TOUS !

GILBERT BRISSON & Cil
Ferronnerie générale

93, NOTRE-DAME, JOLIETTE
• e
9 9 9 9

Téléphone 519

W. L’EPICIER
Vendeur local des automobiles 

DODGE et DE SOTO

Essayez une de nos marques en 1938 
13, NOTRE-DAME. JOLIETTE

e e 9 Q

Téléphone 608

HORACE LAFLEUR
Fruits et Légumes

9 30, STE-ANNE, JOLIETTE

• 9

Téléphone 321

ERNEST LEPINE
Fourrures et 

Toilettes pour dames

75, NOTRE-DAME, JOLIETTE

• o 9 9

Téléphone 76 w

/iVDRIEN AYOTTE
Plombier

44, ST-CHARLES. JOLIETTE

Tel. Bureau 184 Tel. privé 674

DESORMEAUX FRERE
Représentant de la Brasserie MOLSON 

Fabricants de liqueurs douces

6. Ave. RICHARD, JOLIETTE
9 9

99 
e

Téléphone 157

LOUIS DESROCHERS & FILS
Si c'est de la ferronnerie, nous l'avons

85. NOTRE-DAME.o
O 9 

9 9

JOLIETTE

Téléphone 79

J.-A. LANDREVILLE
Ferblantier - Plombier 

Nous sommes à votre disposition

29. PLACE LAVALTRIE.
• « —__

JOLIETTE

9 9
9

I éléphone 10

LAVALLEE & FRERE
Epiciers licenciés

Nous servons toujours la meilleure qualité

66. MANSEAU, JOLIETTE

9 9

Téléphone 624

C. CARON & FILS
Horlogers - Bijoutiers 

Notre ouvrage est garanti

21a. PLACE BOURGET, JOLIETTE
• •

Tél. 475 w Tel. Rés. 475 j

F. RATELLE
Ferblantier-plombier

Atelier: 59b, N.-Dame — Rés.: 77. St-Viateur
JOLIETTE

e s
Tél. Bureau 233 Tel. Rés. 175

J.-A. BOISVERT
représentant de

THE NATIONAL BREWERIES LTD 
Bureau: Chemin St-Paul

Rés. 100, MANSEAU, JOLIETTE

O 9
9 Téléphone 423

EMERY PAUZE
Epicerie - Restaurant

TAXIS 
pour toutes occasions

O
G 9

O 9
O

49. RUE ST-VIATEUR. JOLIETTE

Téléphone 434 •

A. DESMARAIS
AUTOBUS

Joliette-St-Michel des Saints et 
Joliette-Louiseville

Souhaite un joyeux Noël et une bonne et heureuse 
année à tous ses clients et amis

9
9 9

9 9

92. ST-THOMAS. JOLIETTE

9 9

Téléphone 133

P.-T. LEGARE LTEE
MEUBLES 

J.-A. Bérubé, gérant

24, NOTRE-DAME, JOLIETTE

Téléphone 52
• 9

Q

JEAN MAGNAN
Epicier licencié

19. PLACE BOURGET, JOLIETTE

Téléphone 15 — 561

GAMACHE & LANDREVILLE
Bouchers

Q

17. PLACE LAVALTRIE. JOLIETTE

• 9

Téléphone 415

>

GASTON DENOMME
Artiste commercial

69-71, STE-ANGELIQUE. JOLIETTE
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T DESORMAIS, le? cheminots du 
^ Canadien National travaillant dans 
les endroits éloignés des grands centres 
et des cliniques de la Compagnie dans 
l’est du Canada, n'auront plus à se 
déplacer pour subir les examens pério­
diques auxquels ils sont astreints: un 
médecin les visitera ?ur place dans un 
wagon spécialement anunagé. A un 
!*out de ce wagon se trouvent un? salle 
d'attente et une petite clinique blinche 
et compacte, pourvue de tous les ins­
truments nécessaire»; à l’autre bout est 
l'appartement du docteur composé 
d’une chambre à coucher, d’une douche, 
d’une cuisine et d’un vivoir.

Déjà ce service de clinique ambu­
lante fonctionnait dans l'Ouest et le 
ceinte du pays; le troiMcmc wagon qui

sera mis en service ce mois-ci circulera 
dans le reste du territoire couvert par 
le Canadien National, soit d’Ontario A 
l’extrémité des Provinces Maritimes. 
Il mettra deux ans à compléter chaque 
circuit.

Le wagon-cl inique qui circulera dans 
Québec et l'est du pays est en charge 
d’un jeune médecin canadicn-français, 
M. Loui—Philippe Robert, diplôme de 
l’t’niversité de Montréal et de l’univer­
sité John Hopkins qui, avant d'entrer 
au service du Canadien National, fut 
épidémiologiste et inspecteur d'hygiène 
de la ville de Montréal pendant sept 
ans.

On voit ici le Dr. Robert examinant 
la pression artérielle d’un employe du 
réseau national.

!
St-Damien ™!!idu déiu-r* J1^outrv'’ un

nombre considerable de personnes
£^0 Brandon v n nl des Par°iSSC5 environnantes

s’ajoutait aux nôtres.
(D.N.C.) — La paroisse de Le di;fun? Iaisse p°l/r 1e p!cu^r 

St-Damien perdait le 1er décembre outrc son 5pouse (Alexina De-
dernier. un citoyen estimé de tous. "ornmc->; c,ncl fill£.s,:. GoorJ?ttc- 

me de M. Pierre Beau- *>c->anc' Laurence. Claire et Blan-en la personn 
parland, décédé à l’hôpital St-Eu- 
sèbe do Joliette. entouré des siens, 
qu’il édifia par sa mort après avoir 
été leur exemple durant sa vie. La 
dépouille fut transportée à son do­
micile et de là à l’église paroissia­
le escortée d’un imposant cortège.

Les porteurs étaient: MM.
Adolphe Beauparland, Dosithé, 
Clovis et Adalbert Dénommé. Eu-

vidcncc de St-Vinccnt de Paul, les 
élèves de l’école no 5, Mlle Denise 
Lafrenière, institutrice, les famil­
les Siméon Paquin et Jos. Com­
tois, de Montréal; Honorius Fiset, 
Hermas Mondor, Hcctcr Frappicr, 
Léo Thérrien, de St-Damicn; R. 
Père Gabriel Sarrazin, miss, à 
Québec; les Missionnaires N.-Da­
me du Cap; les religieuses des SS. 
CC. de Jésus et Marie, Joliette; les 
Soeurs de l’immaculée Conception, 
Joliette; les Soeurs de l’école Nor­
male, Joliette; la corporation de 
la paroisse de St-Damien; famille 
J.-A. Beauparland de Chicago; 
Mme Wilfrid Brodeur; Mlles; 
Perle, Jeanne et Marthe Doyle, M. 
et Mme Welly Hétu de Montréal; 
J.-Bte Dénommé, Amcdc Bcau- 
parland, Eugène Beaulieu, René et 
Gérard Bcaupariand, Joseph Dan- 
donneau, M. le maire Jos. Forest 
et sa famille, M. et Mme Joseph 
Mondor, Napoléon Boucher, Thé­
ophile Forget, Amédée Mondor, 
famille Josaphat Grenache, Adé­
lard Bruncau, Léo Beaulieu, Dieu­
donné Lafrenière, Ernest Boucher, 
Ovila Dandeneau, Georges Bolduc, 
Côme Mondor, Donat Henrichon, 
Ignace Lebcrt, Jos. Dubeau, Al­
fred Mondor, Gédéon Baril, A- 
thanase Gravel, Edouard Frappier, 
Léo Mondor, Odilon Frappier, 
Mlles Marthe et Laurcttc Boucher, 
Thérèse, Yolande et Roland Dé­
nommé, Wilfrid Mondor, Claude 
Dénommé. M.-Reine Boucher, Jo­
seph * Dénommé. Georges-Albert 
Forest, Maurice Dénommé, Réal 
Thérèse, Bérénice Dénommé, Ma­
thilda Thérrien, Madeleine Dé­
nommé, Aldéric Thérrien, Mil 
Edouardina et Rébccca Lambert 
St-Didacc. Mme J. Poitras, famil 
le A. Vincent, M. et Mme J.-M. 
Comeau, M. et Mme Wilfrid 
Comtois. M. Eugène Lambert, 
Adrien Comtois de St-Gabriel, 
Mme Léonard Noel de Louiscvillc.

Nous prions la famille éprouvée 
d’accepter l’expression de nos sin­
cères condoléances.

* ■* *

Le 17 courant l’épouse de M.
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che et quatre fils: Ulysse. Jules.
Eloi, Oneil; une fille adoptive :
Thérèse Dénommé; ses beaux-frè-j. , - .
res: M. et Mme Jean-Baptiste Dé- L>‘° Dénommé (Jeannette Ram-
nommé: quatre frères: Amédée et vdle), un QUI rC<*ut au baptê-
Damien de St-Damicn: Jos., de : mc lcs noms d* Joseph-Marcel- 
Chicago; Adolphe, de Montréal ; j André Parrain et marraine: M. et 
trois soeurs: Mme Eugène Beau-j Mmc Adclard Dénomme, grands- 
lieu (Marie), de St-Damicn: Mme ; Parcnts de ^ enfant.
Jos. Comtois (Albertina), de * #

maintes fois applaudi ses succès 
théâtraux dans des rôles qu’il sa­
vait si bien rendre comique.

Il est le fils de M. P.-O. Cou- 
lombe, propriétaire de la Source 
Coulombia.

Paraît-il q ue son art de vous 
déguiser un homme lui servira 
énormément dans scs nouvelles 
fonctions.

Mascouche

c- * n • i M. Hildèce Croisetière est parti
gène Beaulieu et René Beauparlant. VTi mu on aqutn dimanche dernier pour 1 ’ hôpital( I hcona) de Monrrca 1 : scs beaux- m.._. n.._. , TPortaient les coins du pocle: Mmes . . 
Joseph Comtois. Siméon Paquin. rc 
Eugène Beaulieu. Dosithée, Clovis 
et Adalbert Dénommé.

MM. Amédée et Damien Beau- 
parlant conduisaient le deuil et M. 
Ned Perreault de St-Gabriel agis­
sait comme maître de cérémonies.

Lcs retraitants en nombre im-

ses
r es et belles-soeurs: M., et Mme 

Dosithée Dénommé et Adalbert 
Dénomé. de St-Damicn. M. et 
Mme Clovis Dénommé de St-Di- 
dace. M. et Mme Paul Lalande. 
Montréal.

OFFRANDES DE MESSES. 
— MM. et Mmes Wilfrid Bro-

»■»

(D.N.C.) — BAPTEMES. — 
Le 16 décembre: J.-Eugène-Mau­
rice, fils de Ls-Ph. Bibeau et de 
Agnès Drouin. Parrain: Eugène 
Drouin: marraine: Alida Paquet. 

. _ ( Le 18 déc. Marie-Agathc-Rcina-
Notre-Dame de Montréal, pour y Diane, fille de Edouard Murray et 
subir une opération. Nous lui sou- de Oncida Robert. Parrain et mar-

posant se portèrent au devant du’dcur. Adrien Brisson. Dosithée

haitons un prompt rétablissement.

L’Epiphanie
raire: M. et me Salomon Murray.

* *

DANS LA POLICE. — Il 
nous fait plaisir de féliciter notre

_____  _ t... ............ „ _____  ___ ... . , bon ami. M. Henri-Paul Coulom-
corps, bannière en tête. M. le curé Dénommé, Siméon Paquin. Mlle be. qui fait partie, depuis quelques
Louis Robillard fit la levée du Alexina Richot. M. Damien Beau- j semaines, de la police provinciale ceux qui voudront y figurer auront 
corps et M. H. Lavallée, vicaire, parlant. Mme Paul Lalande, la que le colonel Piuze est en train de des chances sur de beaux prix, 
chanta le service, assiste des abbés fraternité du Tiers-Ordre, les rc* réorganiser actuellement. “

SOIREE D’AMATEURS. — 
Un comité d’Anciens élèves de no­
tre académie organise une soirée 
d’amateurs pour le 4 janvier pro­
chain.

Ceux qui y assisteront sont as­
surés de passer une belle veillée et

M. Coulombe est bien connu 
dans le comte de Montcalm où il

L. Robillard et A. Lefebvre corn- traitants.
me diacre et sous-diacre. L’cglisc BOUQUETS SPIRITUELS. .
était remplie de fidèles, beau témoi- — Les religieuses du couvent de a fait la lutte pour M. M. Tcllier. 
gnage de sympathie envers la fa- St-Damien. les Soeurs de la Pro* et aussi dans tout le district, qui a

m
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ureuse prospéré

Les recettes sont au profit de no­
ire collège

St-Edmond
(D.N.C.) — BAPTEMES. —

Le 16 décembre: Joseph-Rosaire, 
fils de M. et Mme Aldor Durand. 
Parrain et marraine: M. et Mme 
Régis Durand.

Le 12 déc.: Jean-Guy-Cuthbert 
Gérard, fils de M. et Mme Jean- 
Baptiste Drainville. Parrain et 
marraine: M. et Mme Cuthbert 
Dubois de Montréal.

« * *

SEPULTURE. — Le 27 nov., 
Joseph-Yvan-Donatien, décédé à 
l’âge de un an, fils de M. et Mme 
Josaphat Beausoleil.

Nos sympathies à la famille.

St-Jean
de Matha

(D.N.C.) — Le 6 déc. fut bé­
nit le mariage de M. Léo Majeau, 
barbier de St-Gabriel de Brandon, 
fils de M. et Mme Joseph Majeau 
(Noémic Bergeron), à Mlle Lu­
cienne Savignac, fille de M. Augus­
te Savignac et de feu Edwige Mo­
rin. MM. Savignac et Majeau ac­
compagnaient leurs enfants.

* * *
Le 24 nov., est pieusement dé­

cédé M. Hormisdas Forest, à l’âge 
de 73 ans. Il laisse son épouse 
(Alphonsine Archambault) ; un 
fils: Daniel; deux filles: Marie-
Anna, ex-employée à la Banque 
Canadienne Nationale et Cécile, 
institutrice.

Ses funérailles eurent lieu le 27 
novembre. La levée du corps fut 
faite par M. Dominique Laporte, 
vicaire: !e service fut chanté par 
M. A. Dufort, curé, assisté des ab­
bés Ant. Riopel et Dominique La­
porte.

Il laisse aussi ses frères: Walla­
ce de Verner, Ont.; Henry, de 
Pawtucket; Napoléon, de Ste-E­
mélie de l’Energie; ses soeurs: Par- 
mélia. de St-Gabriel; Joséphine, 
de Ste-Emélie de l’Energie.

A certe occasion la famille re­
çut un grand nombre de témoi­
gnages de sympathie.

M. l’abbé Paul Masse, du sé­
minaire de Joliette, viendra* faire
du ministère à Noël.

* *
MM. Alphonse et Azarias Gre­

nier ont eu la douleur de perdre 
leur père M. Prosper, âgé de 80 
ans, le 14 courant.

* * *
M. et Mme Alphonse Perreault 

sr. ont fait baptiser M.-Clairc-An- 
gèle. M. et Mme Wilfrid Perreault 
ont été dans les honneurs.

CERCLE DES#FERMIERES. 
— A notre dernière réunion, M. le 
curé assistait. Mlle Piette, secrétai­
re, sut nous intéresser en donnant 
le compte rendu des activités de­
puis la fondation et nous annonça 
qu’il y avait 30 membres d’ins­
crits.

Vinrent ensuite les élections du 
bureau de direction pour 1938 qui 
se composera comme suit: Prési­
dente: Mme Gaspard Dupuis; vi- 
ce-prcsidente: Mme Sinai Dupuis; 
Secrétaire-trésorière: Mlle Bern. 
Piette* bibliothécaire: Mlle Véro­
nique Desjardins; conseillères : 
Mmes Rosaire Rivcst, Calixtc Lé­
vesque et Viateur Poudrier.

Après la rédaction du program­
me de 1938, on se sépara .satisfai­
tes du travail déjà accompli et tou­
tes confiantes dans l’avenir de no­
tre jeune cercle.

9 9 9

Le gouvernement provincial 
vient d’adresser à notre secrétaire- 
trésorier S 13,000.00 pour paie­
ment des travaux de voirie de cet 
été. La balance doit arriver cette se­
maine. Vu que nous attendons ces 
salaires depuis quatre mois, on ne 
peut éprouver la joie de ceux qui 
reçoivent vite.

Cependant, nous disons un cor­
dial merci à tous ceux qui ont tra­
vaillé au règlement de cette affaire.

St-Théodore 
de Chertsey

(D. N. C.) — NOUVEAU
MARGUILLIER. — M. Joseph 
Dupuis, jr, marchand et maître 
des postes, qui remplacera M. Ls 
Tremblay, sortant de charge.

Ste-Emélie 
de l’Energie

(D.N.C.) — Notes de novem­
bre au couvent. — 7c année: Ma­
rie-Anne Prud’homme 92.7; 5e: 
Cécile Rondeau 88; 4e année : 
Claire Poirier 88.3; 3e A: Angella 
Durand 94; 3c B: Philippe Ayot- 
te 84.7; 2e: Georgette Bounadère
85; le; Anita Coutu, T. Bien.

* # #
INCENDIE. — Vers 2 heures 

après minuit, mardi dernier, les 
flammes détruisirent complètement 
la maison de M. Joseph Joly, si­
tuée sur la rue Brassard et habitée 
par M. Lco Prud’homme. Les pa­
roissiens de Ste-Emélie, toujours 
généreux, sont venus en aide à la 
famille éprouvée.

•£ ■£ #
MARGUILLIER. — M. Ca­

mille Arbour a été élu marguillier 
ces jours derniers. Il succède à M.
Emery Beaudoin, marguillier.

* * *

COURS. — Les dames faisant 
partie du cercle des fermières, re­
çoivent cette semaine des cours sur 
la couture. Les cours sont donnés 
par une institutrice compétente 
dans la maison de Mme Georges 
Arbour, la salle paroissiale étant 
occupé par les jeunes qui reçoi­
vent les cours post-scolaires avec 
un succès vraiment encourageant.

Jocistes
Lundi soir dernier, les jocistes 

de la cathédrale avaient le bonheur 
d’avoir parmi clics deux représen­
tantes de la Centrale Jocistc de 
Montréal: Yvette Crevicr, propa­
gandiste, et Cécile Séguin, tresoriè- 
re.

Espérons qu’elles reviendront 
souvent! Ca fait du bien...

Une quinzaine de jeunes filles 
étaient présentes. Comment ai­
mez-vous la J. O. C. les nouvelles? 
Nous’ avons hâte de savoir. Nous 
somme certaines que la J. O. C.

vous a donné la joie de vivre, que 
vous aviez peut-être perdue 1 S’pas 
que c’est ça? Si vous l’avez trouvée 
’’chic”, ditcs-le et dites-le fort. La 
J. O. C. est “chic” à tout point de 
vue”. Nous, maintenant que nous 
avons lq joie de vivre, nous avons 
reçu la joie de faire des heureuses. 
Lundi soir, notre joie était exube- 
sou jea Mno *DJip of-siujjnoa ojuiu 
coeurs étaient trop petits pour la 
contenir et nous voulions tant la 
communiquer à celles qui nous en­
touraient. Avons-nous réussi?...

Réjouissez-vous donc parents, 
qui avez des enfants jocistes, et, 
avec nous, désirez que tous les jeu­
nes, sans exception adhèrent à ce 
mouvement si formateur de jeu­
nes qui, demain, seront les piliers 
de la société.

Nous sommes tristes devant l’a­
pathie et même l’antipathie de cer­
taines personnes pour notre mou­
vement. On nous dit que nous ré­
sonnons olus aue nous raison­
nons... qu’on vienne voir!

Ceux qui parlent ainsi ne veu­
lent pas que nous soyons ce qu’ils 
ont été, et si nous ne sommes pas 
ce qu’ils ont été, ils parlent enco­
re. Que conclure de ce paradoxe?...

Un mot pour la fête de Noël. 
Noël c’est la grande fête jociste â 
Joliette comme ailleurs II faut que 
le bon Dieu soit très content des 
jocistes à Noël. Pour cela, il faut 
être vraiment “chic”. Avec la J. 
O. C. nous le serons de coeur et 
d’âme.

Grand merci aux autorités qui 
permettent aux jocistes d’assister 
en groupe à la Messe de Minuit.

Je suis très heureuse de profiter 
de l’occasion pour offrir à tous 
ceux qui nous sont chers, au nom 
de la J. O. C. F. de la cathédrale, 
nos meilleurs souhaits.

La J. O. C. F. souhaite plus de 
justice et charité partout.

Joyeux Noël et Bonne Année 
à tous.

Ensemble pour un Noël chrc 
tien.

MARCELLE.

ZYMOPHOS
Recommandé par do nombreux

médocinscommotoniquo efficace
pour los norfs ot pour la digestion.

Il ost particuliùromont recom­
mandé dans los cas do pauvreté 
do sang, faiblesse, convalescence 
excès do fatlguo du corps ot do 
Tosprit, neurasthénie, fatlguo 
nervousc, olc.

En vonto partout $1.00 la lioutoillo 10

M. le député Fcrland, présent à 
cette réunion, adressa des paroles 
d’encouragement aux éleveurs et 
se dit heureux de connaître leurs u-- 
tivités.

Les éleveurs n’ayant pas assisté 
à cette réunion et désireux de faire 
partis de l’association n’auront qu’à 
aviser le secrétaire, Gérard Rivird, 
agronome spécial, Bureau de l’agro­
nome, Joliette.

St-Côme
(D.N.C.) — M. Raymond

Aumont a été élu marguillier en 
remplacement de M. Wilfrid The­
riault.

* * *

Plusieurs jeunes filles sont en­
trées dans la Congrégation des En­
fants de Marie, le jour de la fête
de l’immaculée Conception.

* * *
Le 9 décembre eut lieu le servi­

ce anniversaire de Mme Michel 
McGurrin. Un grand nombre de
parents et d’amis y assistèrent.

* * *
Le 20, eut lieu k service anni­

versaire de Mme Amédée Mailloux 
au milieu d’un grand concours de 
parents et d’amis.

de holsteins

Petites notes
Pendant les dix mois de 1937 

finissant en octobre, les exporta­
tions de fromage se montaient a 
71,415,800 livres, dont 64,597.­
400 ont été expédiées sur le Roy­
aume-Uni et 4,429,200 livres sur 
les Etats-Unis. Par comparaison a 
1936, l’augmentation dans les ex­
portations totales est de 17.8 pour 
cent: pour les Iles britanniques, 
cette augmentation est de 35.4 
pour cent.

* * *

Presque tout le fromage de lini- 
bourg fabrique aux Etats-Unis 
vient du Wisconsin. En 1930. cet 
Etat en a produit 8,792.000 ü 
vrcs. sur un total de 11,982.000 
livres.

I Üa

DU DISTRICT DE 
JOLIETTE

Nous annoncions, il y a quel­
ques semaines, la réorganisation du 
cercle des éleveurs de bovins ayr- 
shircs du district de Joliette. Au 
jourd’hui, il s'agit de l’extension 
d’un cercle d’éleveurs de Holsteins, 
déjà existant pour les éleveurs du 
comté de l’Assomption: les activi­
tés de ce cercle s’étendront mainte­
nant aux quatre comtés du district, 
à savoir: Joliette, Montcalm, l’As­
somption et Berthicr.

Mardi le 14, les intéressés à cet­
te race se réunissaient à la Ferme 
Expérimentale de l'Assomption et 
esquissaient à la suggestion de leur 
propagandiste, un programme d’ac­
tion pour l’année 1 938 ; ils se nom­
maient un bureau de direction dont 
M. Elz. Montreuil, régisseur de la 
Ferme Expérimentale, est le prési­
dent

Le but de cette association est de 
promouvoir les intérêts des éleveurs» 
de bovins holsteins de la région en' 
augmentant les rendements de leurs! 
animaux et en les faisant mieux 
connaître.

Je me fais un devoir d’of 
frir a tous mes meilleurs 
voeux de bonheur et de pros­
périté ù r occasion de Noël et 
du Jour de VAn. J’en protlu 
aussi pour remercier mes 
nombreux clients de leur bel 
encouragement.

Ordonnateur de funérailles
t •

Manufacturier de cercueils
MORGUE

AMBULANCE
TAXI

50, rue Lajoie, 
Joliette

Téléphone 2 1 2

VOEUX SINCÈRES
Nos voeux sincères vont à tous ceux qui nous ont aidés 

à faire un succès de notre entreprise. — Nous les remercions 
de leur confiance et de leur patronage. — Nous comptons que 
1 année 1 938 accentuera le succès grâce à la fidélité de nos 
clients.

A tous nous offrons nos meilleurs voeux.

Nos produits supportent avantageusement
la comparaison

N. Laurin & Fils
LIMITEE

Biscuiterie Moderne
14, Avenue Richard, Joliette, P. Q-
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io­

de profession de Joliette souhaitent
A

heureuse

•N
1

Téléphone 630

Dr JOS. LAFORTUNE
Médecin

44, MANSEAU, JOLIETTE
©
© O

e* o
f éléphone 230

Dr LIONEL DESROSIERS
Chi rurgien- d en t is t e

31, PLACE LAVALTRIE, JOLIETTE
©
e e

o o---------------
° Telephone 369

• ©

Dr EDMOND PIETTE
Chirurgien de l’hôpital 

St-Eusèbe

o
Q ©

© O 

Ô

31, ST-CHS-BORROMEE, JOLIETTE

• •
Telephone 112

Dr ROLAND MAGNAN

Médecin - chirurgien

0
© ©

23, MANSEAU, JOLIETTE

Téléphone 36

GERALD DUBEAU
Avocat

LDIFICE: BANQUE ROYALE, JOLIETTE

Téléphone 471

Meilleurs voeux à tous

LUCIEN DUGAS, C. R
Avocat

1, NOTRE-DAME, JOLIETTE

Téléphone 6

BANQUE ROYALE DU 
CANADA

J.-U. Quenneville, gérant

53. NOTRE-DAME, JOLIETTE

'Téléphone 13
Meilleurs souhaits de la

BANQUE CANADIENNE 
NATIONALE

• O

A.-A. Dionne, gérant
35, PLACE LAVALTRIE. JOLIETTE

"Téléphone 685

G.-E. LAPALME
Avocat

11. NOTRE-DAME, JOLIETTE

• e

Téléphone 228 et 229

OSCAR LANDRY
Pharmacien

La pharmacie la mieux assortie 
du district

51, NOTRE-DAME, JOLIETTE
• o

• 9
Téléphone 750

FRENETTE & FILS
Courtiers en assurances

96. MANSEAU. JOLIETTE
• e>

e
JOYEUX NOEL ET HEUREUSE ANNEE

BARRETTE & LEPINE
Courtiers en assurances 

Antonio Barrette, m.a.l. — Noël Lépine

Feu — Vie — Accidents — Automobile

45, ST-PAUL. Tél. 365 JOLIETTE

Téléphone 313

Dr A. PELLETIER
Médecin

111. NOTRE-DAME, JOLIETTE

LE DR ROSAIRE MASSE
Médecin - Chirurgien

souhaite un Joyeux Noël et une bonne année
à ses amis et clients

avant son départ pour un voyage d’études
à New-York

it

I *ipiéphone 107

Dr J.-E. FOREST
Médecin - chirurgien

28. DE LANAUDIERE, JOLIETTE

Téléphone 860

GEO.-E. LAPORTE, M.D
Examen de la vue — nez — 

oreilles — gorge

3, MANSEAU, JOLIETTE

© © 
© Téléphone 861

MAURICE BRETON

Avocat

Edifice: Banque Provinciale, JOLIETTE
©
© Q 

© ©

Téléphone 2

J.-E.-MAURICE DUCHARME
Notaire

o
© O

© ©
©

IL RUE ST-VIATEUR, JOLIETTE

1 éléphone 730

J.-A. PIETTE
Avocat

©
ô *

o $

*86. RUE MANSEAU, JOLIETTE

• éléphone 542

MAX. PERRAULT
Avocat

69, NOTRE-DAME, JOLIETTE

Téléphone 484 et 485

PHARMACIE GADOURY
Oct. Cadoury, prop.

Service de photographie de 12 heures

I

29, NOTRE-DAME. JOLIETTE
%

Voisin du bureau de poste

Tel. Bureau 98 Tél. Rés. 397

J.-B. FONTAINE
Courtier en assurances 

Feu. vie, accidents, responsabilité patronale

45. ST-PAUL, JOLIETTE

Téléphone 298

EMILE PREVOST
Spécialiste - Optométriste et Opticien

Examen de la vue fait d’après les méthodes
modernes.

Choix complet de lunetterie

26, ST-PAUL, JOLIETTE

Téléphone 5 77

STUDIO DEMERS
Wcllic Demers, photographe *

Service rapide de Développement — Impression
Agrandissement

8. PLACE LAVALTRIE, JOLIETTE

Téléphone 403

Mme CHARBONNEAU-ASSELIN
Assurances générales

62. BABY. JOLIETTE

• •
Téléphone 42

J.-CONRAD PERRAULT
Courtier en assurances 

Assurances générales

69, NOTRE-DAME, JOLIETTE

LES LOCATAIRES DE L’ARENA
sont heureux de vous souhaiter 

un joyeux Noël 
et une année des plus prospères

Ils vous remercient de votre bienveillant
patronage

Téléphone 326

L’IMPRIMERIE NATIONALE
J.-Ant. Gervais, prop.

7, DE LANAUDIERE, JOLIETTE

Téléphone 275

ANT. FORTIN
Chiropraticien

Neurocalométre et rayons X

31, ST-PAUL, JOLIETTE

Téléphone 861

JEAN-PAUL MALO
Avocat

Edifice: Banque Provinciale, JOLIETTE

Téléphone 18

GUY CUIBAULT
Avocat

29, MANSEAU, JOLIETTE

Téléphone 304

VICTOR LAFORTUNE
Notaire

Bureau: 78a, Manseau
Résidence: 187, Manseau, JOLIETTE

■p — • ■ .
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est publié par la Compagnie de l'Aotlon populaire Liée,
le Jeudi de ohaque semaine.

28, place Bourget, Joliette, Qué.
Les abonnements sont toujours payables d'avance. — Consulter la bande 
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Courrier du Père Laurent
Dup

ne pas retarder au loin. L’aspect au 
lever du soleil est féerique. Tout 
près quelques chômeurs (il y en a 
ici comme à Montreal) nous re­
gardent accoster, étendus sur les 
quais; ce sont des Noirs authenti­
ques; sales, en loques et sentant 
fort comme je vous l’expliquerai 
plus loin. Après la messe on-des­
cend le grand escalier (gangway) :
taxi Messieurs..... et en route pour
Dakar.

Pour une 
basilique

mariale
A RIGAUD

uis, o. m. î.

voeu unanime et de bâtir une 
église à Notre-Dame.

Naturellement ,il ne s’agit pas 
d’obtenir des millions. Mais pour 
arriver à des résultats immédiats, 
les directeurs du Sanctuaire orga­
nisent pour le temps qui s’écoulera 
entre les dates du S décembre 1937 
et du 8 décembre 1938, une sous­
cription populaire.

Nous aimerions à laisser enten­
dre à nos souscripteurs que nous 
espérons de tous une bienveillante 
coopération, avec la confiance que 
si chacun fait au moins sa modeste 
part, nous arriverons à des résul­
tats magnifiques.

C i rc u 1 a i res, c o m m u n iq u és aux 
journaux et causeries à 
inviteront à la charité. 11 importe 
avant tout de donner avec amour, 
avec piété. Un ne nous pressant 
point de mettre un terme à la 
souscription, nous permettrons aux

son cours vers le Rocher de Lour­
des” et dans un avenir rapproché 
“la Blanche Vision de notre rêve 
se profilera sur le ciel.

(Communique). 
-------------------•--------------

Retraites pour 
collégiens
Par l'abbé Mignolct

(suite)
S SEPTEMBRE 1937

Des cantiques sont exécutés par 
les religieuses; comme il n’y a pas 
d'harmonium, le piano est utilisé 
pour la note. Que les liturgistes ri­
gides soient indulgents pour des 
missionnaires en voyage sur un 
cargo. Comme j’ai tout pouvoir, 
je m en sers pour permettre 1 usa-
gc - . • , • P. Chicoine nous sert un petit bi

et cc-

Au cours de l’été dernier, les 
lieux de pèlerinage de la Province 
de Québec ont été fréquentés plus pauvres qui aiment la sainte Vicr- 
que jamais. Nous devons nous en gc d’amasser la somme à souscrire 

car. si

Sous ce titre, ic directeur géné­
rai de la Jeunesse étudiante catho­
lique (J.E.C.) belge raconte l’ex­
périence tentée en Belgique pour 
faire bénéficier les élèves des collè- 

\ V rifiîrC i Scs de tous les fruits que peuvent 
‘ ‘ ’ donner les Exercices spirituels.

Trop souvent les retraites ne 
produisent pas les résultats atten­
dus parce qu’elles ne sont pas a­
daptées aux retraitants. On les 
soumet tous, quels que soient leur 
âge et leurs préoccupations, au me-

meme moule. Dans lete Thérèse "Little Flower ”;............. #
la depuis la grande guerre alors ; réjouir. car. si notre population à Laide de sous qu’un par un, ils mc l>Py _
qu’Elle n otait pas encore canoni- compte des éléments dont les ten- auront voulu sacrifier pour hono- P. n Prccion,Sc 1CU. 11 y a quatre ca­
SCO. Inutile do vous dire que pour dances font naître quelque inquié- rer Notre-Dame. dc„ r,ct,ra,tcs: r°!.raUCS do
un missionnaire, cette dévotion oc- tudo- >• nous r,?s,c des motifs sé- Imaginez le résultat auquel il J>ntrcc- 
cupe une place de choix aussi j'en- rieux d'espérer. Le peuple catho- est possible... il est facile d'arriver j llo.n', “c .. d ctuacs- 
courage fortement mon homme à ''que ne craint pas de manifester si chacun veut répondre à l’appel. experienceprier la patronne pour les Basutos encore sa foi. . Nous bâtirons au sommet du Ro-1 Phls efficaces. Elle devrait donner
et leurs apôtres. j Au sanctuaire de Lourdes, à Ri- cher de Lourdes une chapelle ca-

ycrc in heures ce soir les vi L's foules ont succédé aux pablc de contenir 1.500 person-
foules et jamais a udirc des habi- nés... un vaste abri au bas des ter-

d’adolcsccncc, d’orienta- 
îdes.
s’est révélée des

li Vil i J U k i * i 4 V A ^ ^ | # # j » ' lUUlvJ

du piano. A 1 évangile-le P^rc ! Matmvin plongera replongé IIu" do cc licu do Pèlerinage, on ne rasses pour les jours de grande af­
- — -,-------  h,. profondément le sommeil vit auta"‘ d< 1*1™»» gravir la affluence et un monastère suffisant Cette brochure, publiée par

ass.z proronaenum... k sommeil c • conduit 3UX picds dc Ia pour les directeurs du Sanctuaire. 1 Œuvrc dcs Tracts- sc vcnd 10

ici comme en Belgique les fruits 
désirés. Il vaut en tout cas ds lire 
ces pages et d’essayer d’en tirer 
profit.

PRIX REDUITS
h^loë 1 et le Jour de 1

Entro tous los points au Canada
'An

• PRIX D’UN PASSAGE SIMPLE PLUS 25% POUR

FETE DE NOEL : Départ à l'aller du 28 déc. jusqu’à 2 h. p.m. 
le 20 déc. Le voyage de retour devra commencer avant minuit 
lundi, 27 déc. 1937. r
FETE DU JOUR DE L’AN : Départ à l’aller du 30 déc. jusqu'à 
2 h. p.m. le 2 janv. Le voyage de retour devra commencer avant 
minuit, lundi, 3 janvier, 1938.

# PRIX D’UN PASSAGE SIMPLE PLUS UN TIERS POUR
ALLER - RETOUR

Départ à l'aller: du mardi, 21 décembre au dimanche, 2 jan­
vier inclus. Le voyage de retour devra commencer avant mi­
nuit, vendredi, le 7 janvier 1938.

Faitos venir un parent ou un ami en lui faisant 
délivrer son billot. C’ost un cadoau nouveau gonro 

Entre tous les ondroits, Ottawa ot à l’ost dans les prov.
Ontario et Québec

• PRIX D’UN PASSAGE SIMPLE PLUS 25% POUR
ALLER - RETOUR

Départ à l'aller de mercredi, le 5 janvier jusqu’à 2 h. p m 
jeudi, 0 janv. Le voyage de retour devra commencer avant 
minuit, vendredi, 7 janvier 1938.

PRIX REDUIT MINIMUM : 25c

Billets et renseignements de touL agent

PACIFIQUE CANADIEN

•main
jou dc sermon, suave et onctueux .
comme son tempérament. Après la Scr,L P us . 1 K1 L\ 
communion du prêtre. 1e Fr. Lcpa- ! D<-’ <îu<>1 scra taiC dc
ge prononce ses voeux devant e
1 Hostie consacrée que je tiens élc-
véc au-dessus du ciboire. Annivcr- 1 1 I cMBKh l a/
sairc de ma profession perpétuelle, 2.7S3 milles de Montréal,
cette cérémonie me rappelle le beau soo mjHes dc Dakar, 
jour où j’ai 
heur de me

qui conduit aux pieds de la pou
Vierge. i Voici le temps des étrennes.

La saison des pèlerinages a été Nous sommes assurés que beau- 
marquée par la célébration du cin- coup voudront faire participer 

j quantenairc de la chapelle toute Notre-Dame à leur générosité, 
modeste de notre Lourdes canadien, i Ceux qu’aura touchés et convain- 

A cette occasion, beaucoup ont eus notre appel peuvent adresser
__ ____ ___________ formulé le voeu que cette chapelle leur offrande au R. Père Directeur,

eu moi-meme le bon- lc tangage et le rouli nous bras- ; trop petite soit remplacée par un Sanctuaire de Lourdes, Rigaud. 
consacrer pour la vie scnt p]us que cic juste. Une seule 1 vaste temple. Aussi poussés par Lc plus vite sera le mieux et, 

au service du Seigneur dans la religieuse à la messe: Sr Stc-Thérè- 1 expression renouvelée de si fer- ainsi que l’écrivait un fervent dc 
Congrégation des Oblats de Marie- sc jC5 deux autres sont victimes, vents désirs, les directeurs pensent notre oeuvre, “un torrent de con- 
immaculee. En cc jour de la Nativi- j Tous les Pères peuvent dire leur qu’il est temps dc satisfaire cc tributions généreuses précipitera
te. la patronne des missionnaires messe; il faut surveiller le calice c: --------------------------------------------------------------- — ----- •---------------
assiste à notre fête et nous sourit.

sous l’exemplaire â L'Action Pa­
roissiale, 4260. rue de Bordeaux, 
Montréal.

Pendant l'année fiscale 1936­
37, le nombre d’inspections de 
fruits, de légumes et de paquets ef­
fectuées par les agents de la Divi­
sion des fruits s’est monté â 1 17.­
534 contre 94,377 l’année précé­
dente, soit une augmentation d’en­
viron 25 pour cent.

mal de TETE : r
t <nidü°crncnt Voici un prompt bout &

Dos millier» do ^/bTeTTES
laqcments quo PU*.. r casser un rhum®.
ïïîfeîsr- a- * -

vous VOUS

GRATIS.
tiUon ar*tult. 
pal c« coupon. »UIWV

Yt
&

B. K. RODINSON & CO. 
Ortnby. Oui

N
Adr

POUR SOULAGER LA DOULEUR

. se tenir à l’autel pour les “Domi-
Nous la prions pour tous nos bien- nus vobiscum”. Au déjeuner on p'1P'1P'3P'ip'1P'1P'ip'1P'1P'1P'1P'1P'5P'1P'1p'ip'1p'ip'1P'1P'1P'ip'1P'1P'1p'ïP',2p,JP'JP'3
: ai teurs, parents et amis, lui de- nous apprend qu’une violente tem- o&o&dbd&dbdbdbobdbdbo&dbdùd&dbdbdbobd&abd&dbd&dbd&a bdbdbdbdbdbdbd frdbdbdbdbdbdbdbdbdbdbdbdbdb dbdbdbdbdbdbdbdbdbdbdbdbdodbdbobd
mandant de vous rendre le bicn|p^tc sur jcs côtcs d’Angleterre an- 
que vous nous laites dans le but nonce pour nous dans un avenir 
d aider à la propagation de la foi. rapproché une danse plus sérieuse... gg 

Apres la messe :e P. Prédicateur qc scra l'épreuve des bons marins. bd 
passe à la sacristie où il reçoit du \'CTS ja fin du dîner, chacun sort S3 
cure la recompense due a ses la-|p!us ou moins vite sur jc pont afin
heurs: il est grassement rétribue... prévenir. Je me sens très bien, m 

11 faut consommer la réserve, L’appétit est bon et le coeur soli-! m 
faute d’huile d’olive. C'est avec de. Le Fr. Lepage a dû ce matin %% 
peine que nous voyons Notrc-Sci- après déjeuner payer son tribut à 
gneur quitter notre petite chapelle la mer: c’est le premier des hom-! ES 
pour une semaine: mais nous sa- mcs à être victime. Le Mattawin S3 
vons qu'il habite dans nos coeurs doit plonger à l’avant et à l’arriè- £3 
et cost là qu II nous donne ren- rc environ 15 pieds. Courage dans 
dez-vous à toute heure du jour. Le quatre jours nous serons à Dakar, m 
soleil commence à être dangereux; i Tous sont joyeux mais non sans 
afin de nous en préserver des cane- quelques appréhensions pour l’a- 
vas sont installés au-dessus des venir, 
ponts. Délicatesse du capitaine. En , •
partant de la maison j’avais eu la 
précaution de m’apporter une cou­
ple de boîtes de cigares (manufac­
turés par la maison D. Dupuis,

12 SEPTEMBRE 1937:
3.492 milles de Montréal.

, . Après une nuit de combat, je
donc excellente marchandise). Les mc lève pas mal cabossé. Je me

rends sur le pont pour respirer leofficiers sont bien aise de les fumer; 
je conseille à ceux qui viendront 
dans la suite de ne pas oublier cet­
te douceur: elle ouvre des voies 
aide à se faufiler un peu partout.

bon air... afin d'aider la digestion: 
je sens un mal ctrange me saisir a cv 
la gorge... si c’était le mal de mer. ! ^

. Mais non ce n’est qu’une in- ^ 
Après souper petit concert ma- somnic; ct j'arpente le pont pas gg 

ria! sur le pont. Le capitaine suit ^r'cs sQr mon estomac qui de- 
avec intérêt; les religieuses prient ; mande a être soulagé d’un poids £2 
pour sa conversion, je ne désespère qui l'accable. Je me rends à la sal-i gg 
pas du succès, mais ce sera pour lc à djncr pour ja mcssc. A L’E-1 gg
plus tard... Le P. G. Tardif, lui» j vangile il faut ouvrir les portes, il 
a commencé son apostolat auprès me scmble qu’il n’y a plus d’air 
des Noirs, il travaille actuellement dans cotto salie ba5SC quj scnt fhui- %* 
a la conversion d un presbytérien 1Cf le goudron, la peinture, enfin
noir# . . ; lc nègre. La fin de la messe arrive &o
, L« P- Chicoine qui a toujours. sans accident; l’action de grâce ter- g] 
ere 1 apotre des jeunes s'occupe minéei vitc lcs rcmèdes. Un mieux ! 
d un jeune mousse catholique de- sc produit. Il faut descendre de ' M 
butant sur la mer: ce protégé ap- nouveau à la salle à diner pour le £3 
precie le dévouement et les fruits i déjeuner .Pale ou VCrt, jc m’y rends g* 
du Pere... et des biscuits secs comme dessert... | gg

Tout l’avant-midi sc pa^sc entre bo 
deux eaux. Au diner, c’est-à-dire g3 
au lunch car on dîne le soir ici, je g[J 
reste dans ma cabine où on m’ap- £2 
porte le menu. L appétit est revenu ba 
et j’ai pu dominer cette fois le ter- g3

9 SEPTEMBRE 1937
Rien de spécial. Le capitaine à 

qui je dis que nous ne pouvons 
avoir d'huile d’olive sur le Matta-

% endant le temps des fêtes
LE PUBLIC ACHETEUR TROUVERA PROFIT

À SE RENDRE À LA

Pharmacie Gadoury
CAR C’EST LA QU’IL TROUVERA TOUTES SORTES

D’ARTICLES A DES PRIX D’OCCASION

RAZOÎRS ÉLECTRIQUES
PACKARD $16.50-MIRACLE $12.50

désirez faire un cadeau?

ÜPWÊMÊêmM -Ê01

win, se charge de m’en trouver, ce riblc mal qui nous enveloppe pe- 
qu’il fait sans tarder. Demain nous 
aurons de nouveau la présence réel­
le.

Choisissez alors dans les Lo­
tions, Parfums, Compaotos, Pou­

dres, Rouge Invisibles, Sels dc Bain 
des marques los plus réputoos tollos 
que: Coty, Houbigant, Roglcr-Gal- 
let, Yardlcy Guerlain, Dorsay, Lon- 
théris, etc., otc.

&yjSà

-nz'ti;

• 1..Lf.c ki l

10 SEPTEMBRE
Notre-Seigneur reprend sa place 

dans notre petite chapelle à la 
grande joie de tous.

Personne de malade; la mer bien

tit a petit sans qu on puisse s en 
débarrasser.

Le soir santé est parfaite. Chocolats SMILES’N CHUCKLES toujours frais
14 SEPTEMBRE 1937

Fête de l’Exaltation de la Sain­
te Croix: la liturgie du jour nous gg 
ramène au pied de la Croix du bo

qu agitée n'est pas mauva.se. Je!Christ où s'est opéré notre salut et go 
suis allé rendre visite à M. J.-V. «» <lui nous dcvons nous Slor‘flcr- £o 
Turner. Fervent catholique. fils C cst ccltc cro'xJ.c}uc ?ous allons £2 
d’un converti du Protestantisme et P°ftcr nux infidèles, a tous ceux 
vétéran de la grande guerre. Natif qui savent la porter elle procure i­
dc Liverpool, il est grand admira- ^'basl c bonheur et la-haut la vie go
tcur dc la nation anglaise et dc clcrnc“c* _ .
l’esprit large des Protestants eux- C est aujourd'hui qu on doit,bo 
mêmes. J’cn conviens, mais s’ils ; voir la terre d Afrique pour la pre- 
étaient catholiques ce serait encore mière fois. Vers 6 heures du soir à

l’horizon brille régulièrement lamieux. C’est un dévot de la Peti-

i
i
\
j
i ®

j 
i 
j
i

P O M M E S 
de conserve 

ct
choix de fruits 

de première 
qualité

en
HUITRES

coquilles ou à la mesure
POISSON

i Ludovic Oesmarais
| 75, rue St-Barthélemi

Tel. 625
JOLIETTE

lumière du phare du Cap Verde, 
un peu plus haut que Dakar et 
plus avancé dans la mer. La 
joie est grande à bord ct les dis­
tractions nombreuses dans l’orai­
son du soir... Après lc souper, vite 
sur le pont; les lumières se font 
plus nombreuses; enfin vers 10,30 
hrs le Mattawin jette l’ancre en fa­
ce dc Dakar. Chacun admire le vil­
le en lumière, dont on projette de 
faire la visite le lendemain.

15 SEPTEMBRE 1937:
Dakar: 3583 milles de Mon­

tréal.
Lever de très bonne heure. A 6 

heures on entre dans le port pour 
prendre de l’huile. C’est une affai­
re de 4 heures, donc avis aux tou­
ristes qui veulent visiter Dakar de
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Pour $1.25 jusqu’à $25.00 et plus... vous pouvez vous
procurer un joli KODAK.

Des cadeaux qui dureront toujours
CINE-KODAK à partir de............. $39.50 à $150.00
KODASCOPE................................. ................ $45.00

Nous avons aussi films et albums pour photographies.

r*

Notre concours
Notro oonoours do popularité bat son 
ploin. Il so oontlnuora jusqu’au 30 déo. 
à midi. Chaque oonourront ou oonour- 
ronto qui aura obtonu 1,000 votos ou 
PIus aura droit a un oadoau. ---------------

PLUMES ET CRAYONS “WATERMAN” | EXCELLENT SERVICE DE VILLE

La marque “Waterman” est synonyme do qualité ot nous avons 
les plumos ot orayons; le set “Patrician Waterman” à $16.00; lo sot 
“Lady Patrician Waterman” à $8. ou autres sots à mclllour marohô. j Notre sorvlco do pharmaclo on général ost oxcollont ot vonoz 

nous voir pour romôdos do toutos sortos ot proscriptions. Livraison 
à domiollo toujours sur spécifications eu par téléphono : 484 ot 485

n j

Pharmacie Gadoury
A T 7 TT nAnATTDV »nU ^    •/

OCTAVE GADOURY, pharmacien-prop.
, rue Notre-Dame, (voisin du bureau de poste> JOLIETTE Qué
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Souhaits de l’honorable
M. Bona Dussault

★

Si fannée qui décline traîne invariablement avec elle son 
cortège de joies et de regrets ,il semble cependant que 1937 
5ic termine pour nos cultivateurs en laissant chez eux plus de 
réconfort et plus de motifs d’espérance que ne leur en appor­
tent les années précédentes. Elle finit sa course en jetant, 
pour ainsi dire, sur notre agriculture les reflets du calme cré­
puscule qui précède une fructueuse journée.

C'est que les douze mois que nous venons de vivre mar­
quent, nous le croyons sincèrement, un tournant dans notre 
histoire agricole. Ce fut l'année de l'éveil et des réalisations 
faisant suite aux périodes de difficultés et de marasme nés 
d’une dépression économique prolongée. La ténacité de nos 
cultivateurs, leurs efforts courageux et leur confiance inébran­
lable dans la terre leur ont finalement assuré le dessus en leur 
taisant réaliser, une fois de plus, que l'agriculture demeure 
toujours notre meilleur placement et qu'elle réclame plus que 
i.imais l’union de toutes les forces, le secours d’une technique 
soignée et le concours assidu de la science pour donner à 
1*homme ce qu il attend d elle.

C’est donc dans un état d’esprit tout nouveau que nos 
cultivateurs peuvent envisager l'année qui s’annonce et, en 
leur offrant aujourd’hui mes voeux de Noël, je leur souhaite 
en même temps de voir, au cours de 1938, la réalisation de 
ieurs légitimes espérances et de leurs nobles ambitions, c’est-à- 
dire que je leur souhaite d’assurer, par leurs travaux, une 
honnête et paisible aisance à leurs familles, tout en dotant 
leur province d'une agriculture qui soit réellement une indus- 
irie de base dans notre économie nationale.

BONA DUSSAULT
Ministre de l'Agriculture,

Québec.

L’ACTION POPULAIRE, JEUDI 23 DECEMBRE 1937

L'application de cette nouvelle loi 
relèvera du service de l’Horticul­
ture. Pour en compléter l’efficaci­
té, on y adjoindra un service de 
renseignements pour le bénéfice des 
producteurs et des commerçants. Ce 
service travaillera de concert avec 
le service fédéral des Fruits. De cet­
te manière, les distributeurs seront 
tenus au courant de la date proba­
ble où chaque récolte sera prête 
pour le marché. En agissant ainsi, 
on évitera aux producteurs et aux 
commerçants les pertes encourues 
dans le passé alors qu’il leur arri­
vait souvent d’importer des légu­
mes au moment où noire produc­
tion locale était mise sur le marché. 
Le résultat se traduisait par une 
perte sérieuse pour le producteur 
local, étant donné que les premières 
récoltes coûtent plus cher à produi­
re, et une perte également pour le 
commerçant obligé de sacrifier sa

formée des représentants de chaque 
aspect de l’industrie.

M. M.-H. Hudon, chef du Servi­
ce de l'Industrie laitière, et M. 
Alexandre Dion, secrétaire de la 
Société, participent à ces travaux 
préliminaires d’organisation.

DES “BLACK HORSES’’

dicats Cooperatifs portait en 1906 
“ n°m.,dÇ "Loi des Syndicats de 
Quebec . La loi des Sociétés Coo­
peratives Agricoles date de 1908.
Llle fut amendée plusieurs fois: 
mais les modifications les plus im­
™ furcnt apportées en

Les possibilités accordées par cette 
loi la rendent inférieure à la Loi 
desSyndicats Coopératifs.

La loi des Sociétés Coopérati­
ves Agricoles permet l’émission 
d actions prévilégiées détenues par 
des membres ou non..... et la dis­
tribution de dividendes sur ces 
parts priviligiées. C’est une porte 
ouverte à l’esprit capitaliste. Il 
faut, tout au plus, ne considérer 
ce.s actions privilégiées, que comme 
des obligations’’, qui ne sont que 
des emprunts ordinaires.

Cette loi permet aussi l'admis­
sion de membres affiliés, moyen-
nam une cotisation inférieure à marchandise à cause du surplus de 
celle des parts ordinaires. Ceci est production en mains, 
contraire au principe suivant:! Le ministère de l’Agriculture
souscription égale, par les membres, j croit donc qu’un tel service de[ciassc dc trois ans*ct grand cbam- 
U un capital autant que possible renseignements est appelé à rendre p;on réserve- CRESCENT SQUI- 
suffisant pour l’entreprise. Et si j d’appréciables services, tant aux RE quatrième dans la classe de deux 
cette soucription n est pas suffi- marchands qu’aux producteurs, ans: TREVISO troisième et Mi­
sante on peut avoir recours à un tout en favorisant une plus forte VISO quatrième dans la classe a- 
emprunt ordinaire, remboursable 1 consommation des fruits et légumes gée.
dans le plus court délai. D’ailleurs de notre province. Un service de ce MEL LAET V et MEL LAET 
cette souscription peut se faire au; genre a déjà permis aux produc- !] \ \ gagnèrent tous deux le pre- 
moycn de billets, payables par pc-. leurs de pommes d’augmenter leurs micr prix dans la classe de la pro­
tits versements échelonnés dans un revenus d’au moins 50 cents par :géniture du père et de la progéni-

Les “Black Horses’’ de la bras­
serie Dawes, de Montréal, ont a­
jouté à une liste de prix déjà lon­
gue à l’Exposition Royale d'hiver 
de Toronto le mois dernier.

MEL LAET V gagna le pre­
mier prix dans la classe d’un an et 
fut nommé champion réserve ju­
nior; LAETEUR décrocha le pre­
mier prix dans la classe de deux ans 
et le championnat junior; MEL 
LAET 111 fut premier dans la

Ml
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Importance de la

délai résonnable, par exemple à la 
remise de la “ristourne’’.

Enfin la Société Coopérative A­
gricole ne doit faire affaire qu’a­
vec ses membres; autrement elle 
devient une entreprise commerciale 
à esprit capitaliste. Elle ne doit pas 
tendre à limiter le nombre de ses 
membres et doit faire beaucoup de 
publicité pour faire connaître ses 
activités et les avantages qu'elle 
offre à ceux qui font affaires avec

baril cette année, ce qui signifie u­
ne augmentation de recettes glo­
bale d’environ $50,000. L’excel­
lente qualité des pommes québé­
coises, leur classification à point et 
leur emballage soigné ont incité les

turc de la mère.
Depuis l’inauguration de ce 

groupe en 1931, ces étalons ont 
engendré ua delà de 8.000 poulains 
vivants et ont grandement contri­
bué à l’amélioration de la race des

consommateurs à les choisir tout j chevaux de trait dans la province 
particulièrement. C'est la premiè- dc Québec, 
re fois depuis longtemps que la ré- 
coite de pommes s’enlève aussi ra­
pidement. Les producteurs sont sa-
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La voici de retour cette époque bénie de l’année, 

où l’esprit de bonté et de prévenance se donne libre 
cours, où les différences mesquines et triviales qui di­
visent les hommes sont oubliées, où la main est ten­
due et le coeur ouvert, — l'époque de joie et de paix 
pour les hommes de bonne volonté.

Nous qui nous occupons d’agriculture, l’indus­
trie si étroitement reliée à l’histoire et à la tradition 
de Noël, sommes spécialement pénétrés de ces senti­
ments, et c'est avec joie que nous saisissons l'occasion 
que nous procure cette époque de l’année pour offrir 
à tous, de tout coeur et en toute sincérité, le vieux 
souhait :—
Que votre Noël soit heureux et que la nouvelle année 

vous apporte la paix, le bonheur 
et la prospérité!

LE MINISTERE FEDERAL DE 
L’AGRICULTURE 

Ottawa.

•• 1*1 OHrC a CCUX CEU f°nt affaires avec tisfaits du résultat et ils se prépa-
ITI AGSlinil A fill TO c!^c; nc doit pas étendre ses ac- rent en conséquence pour les pro-
lllUuHlv|Uv il il LdUdi Evités en dehors de ses membres, | chaînes récoltes. j

• mais plutôt s efforcer d’en augmen- ; Ce nouveau service s intéressera
Rares sont les maladies du monde végétal qui ont fait couler au- p.1*'0 rîom^rc’ cc sont. ffs C^cnts* \ tous ^cs fruits et légumes produits 
l'encre ciue la mosaïque du tabac. Et il semble bien, à en juger L a, SU1 tITU.nî.T1 vl‘° Jou°ra dans le Québec et, par une publici-tant d encre que la mosaïque au taoac. m u semme men, a en jug 

par les articles que nous apportent les revues américaines aussi bien que 
par les commentaires d’outre-mer, que cela n’est pas sur le point de fi­
nir. Il convient de le dire: la mosaïque du tabac est une maladie uni­
verselle. Rien d’étonnant que la province de Québec n'en soit pas 
épargnée. Heureusement, le mal n’est pas encore grave chez nous; 
mais il pourra le devenir si nous ne prenons les mesures nécessaires pour ^’individus 
en enrayer le progrès. Son action

son rôle et qu elle trouvera son té soigneusement contrôlée, les 
succès financier. Car la Société Co- consommateurs seront contammcnt 
opérative, contrairement à la tenus au courant de l’état des ré­
Compagnie, doit vouloir “la dtf- coites, de leur qualité et de la date 
fusion du profit ’ au lieu de le ré- probable où elles pourront être mi- 
server pour un nombre restreint ses sur le marché. Il aidera en mê­

me temps à disposer du surplus de
^ w w , n.e c^°*t Pas ^tre scu" certaines récoltes et mettra les in-

_ , . . r • i ' i, * • » lement économique, elle doit être téressés au courant des meilleures
Ce n est guère le temps, une fois la récolte en grande partie rendue cn mëme temps éducative et de méthodes de vente. On introduira

aux entrepôts, de décrire les moyens dCjpropagation et de contrôle de haute portée sociale...........  également de nouvelles méthodes!
Léon Beaulieu Ptre E.S.A. d’emballage et l’on favorisera l’u-la maladie. Il est toujours utile, cependant, de connaître l’importance 

d'un problème avant d’en chercher la solution.
Le planteur de progrès connaît déjà la mosaïque. Il les voit dans 

son imagination ces plants anormaux, à feuilles marbrées et boursouf- 
flées, ayant l’allure du “tabac du diable”. Interrogez-le, il vous dira 
sa surprise lorsqu’il en fit la remarque pour la première fois. Peut- 
être ajoutera-t-il spontanément : “Il y a dix, quinze ou vingt ans, on 
ne voyait pas cela, si ce n’est un plant malade par ci par là; aujour­
d'hui. on en voit plusieurs...’’ Cette réflexion, cueillie de la bouche de 
plusieurs planteurs de tabac, démontre le caractère contagieux de la 
maladie. En effet, la mosaïque a progressé depuis quelques années 
dans notre district. C’est si vrai qu’aujourd’hui, on trouve rarement 
une plantation qui en soit absolument exempte. L’oeil observateur se 
rend compte aussi que là où elle pénètre, la maladie se répand rapide­
ment, à moins qu'on l’en chasse par des mesures appropriées. Cer­
tains producteurs de tabac à cigare de ce district subissent depuis quel­
ques années, et subiront cette année encore, des pertes considérables à 
cause de ce fléau envahisseur. Pour n’être pas généralisés, ces cas n’en 
constituent pas moins un salutaire avertissement.

Ste-Anne de la Pocatière sage de contenants plus appropriés. 
-®------------------- Communiqué par

La loi de .. , .A-JLc'°™“a.u% directeur du service de Publicité.
classification _____ *_____

DES FRUITS ET LEGUMES, 
EN VIGUEUR DANS LE 

QUEBEC

L’industrie

Tous les fruits et légumes des- ^ ROJE I DE REORGANI- 
ti nés à la vente, y compris les pa- SA T ION
tates, devront être désormais das-
sifiés, tant chez les marchands de Les administrateurs de la Socié- 
gros que chez les détaillants, dans lé d Industrie Laitière de la pro­
ies villes de Québec, Sherbrooke, vince de Québec, réunis au Parle- 

i Trois-Rivières et Montréal. L’ap- ment, le 3 courant, dans le but:> courant,
i "V 4'T T’ • t* i i I olication de cette loi stimulera d'étudier les possibilités d’organi- jLa situation chez nos voisins d Ontario est bien plus grave. La P^auon ^ ‘ol sumuicra, i i

mosaïque cause là-bas des pertes sensibles aux plantations de tabac à
* % % . • • • p % t ■cigarette, dont elle diminue fort le rendement et plus encore la qualité. 

L’infection est si grave cn certains endroits, que l’on cn est rendu au 
point de ne pouvoir plus cultiver deux récoltes consécutives de tabac 
sur le même terrain, sous peine de faire fiasco la deuxième année. Il 
n’y a pourtant pas si longtemps, à peine douze ans, que la culture du 
tabac à cigarette se pratique sur une base commerciale dans la plus im­
portante région à tabac de notre province soeur. La diversité de cli­
mat entre les deux provinces serait-elle une raison suffisante pour ex­
pliquer cette invasion rapide de la mosaïque cn Ontario? Les types de 
tabac et les systèmes de culture différents n’auraient-ils pas aussi leur 
mot à dire cn c» tte affaire? Il y a probablement de l’un et de l’autre, 
puisque sous notre climat la propagation du mal semble se faire beau­
coup moins rapidement avec nos types de tabac à cigare et à pipe. Il 
est certain, toutefois, que, dans Québec comme en Ontario, la mosaï­
que du tabac ne peut être considérée comme un facteur négligeable.

La Station Expérimentale de l’Assomption étudie depuis quel­
ques années les moyens de propagation et de contrôle de cette maladie. 
Nous aurons Toccasion de revenir, en temps et lieu, sur les résultats 
obten us.

* * *
Ces quelques remarques renseigneront suffisamment, nous l’espé- 

tons, ceux que la chose intéresse sur l’importance de la mosaïque du ta­
bac. Le sujet devrait attirer l’attention de tous les producteurs sans 
exception. Car une amélioration, si petite soit-elle, dans le rendement 
et la qualité du tabac, signifie un plus fort revenu net pour le produc­
teur. Ceux qui vendent leur récolte par l’intermédiaire d une solide as­
sociation, la Coopérative de St-Jacques, par exemple, savent que 
QUALITE n’est pas un vain mot. Ils reconnaissent aussi que ça 
P3îc de le savoir...

Les producteurs de tabac à cigarette devront être particulièrement 
sur leurs gardes. Ils ont l’exemple de l’Ontario pour leur inspirer une 
crainte salutaire. Bref, la mosaïque concerne tous les planteurs de ta­
bac soucieux de faire une production économique.

. Geo.-E. TURCOTTE, Assistant.
Elation expérimentale de LfAssomption

croit-on, la consommation des pro-15cr 1 industrie laitière sur le plan 
duits de la ferme quand leur clas- professionnel, nommèrent un co- 
si f ica t ion garantissait aux consom- ™Lé de huit membres auquel s ad- 
mateurs la qualité du produit dé- joindra éventuellement un conseil- 
siré. Un autre avantage: on peut Lr juridique, avec mission de re­
faire ses achats par téléphone en chercher les moyens à prendre pour 
se basant sur la classification du donner suite au projet. . .
produit voulu, et cela sans aucun Le dit comité siège depuis hier 
inconvénient. i au Parlement, sous la présidence

Tout sac de légumes classifiés de 1 hon. Emile Moreau, C.-L., 
portera une étiquette rouge; l’éti- président de la Société d Industrie 
qnette verte sera pour les produits laitière. On a décidé de rédiger un 
classifiés dans la catégorie 2. Les plan d'organisation à soumettre 
produits non classifiés porteront *U1X intéressés, 
une étiquette brune. Les patates Ce comité a reçu déjà les repri­
seront vendues dans des sacs estant- sentants des associations de fabri- 
pés ou une étiquette sur laquelle cants récemment formées ou en 
seront désignés la variété de la pa- voie de formation dans la provin- 
tate, le poids du contenu et le nom ce, ainsi qu un représentant des 
de l’emballeur. camionneurs. Un dirigeant.de l’U.

Les inpecteurs conduiront dans C. C. a été invité également à pren- 
chaque ville une campagne d’édti- dre part aux délibérations concer- 
cation auprès des marchands de nant cette production. ^ .
gros, des détaillants et des consom- Le projet a pour but 1 organisa- 
mateurs pour mieux les mettre au tion disciplinée de toutes les bran- 
courant de la bonne qualité des ches de l’industrie du lait sous la 
produits classifiés du Québec. • direction dune autorité unique
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LA BIÈRE QUE VOTRE ARRIERE GRAND - PERE BUVAIT

Les Anciens Canadiens Illustrateur;
Jean-Maurice Massicotte, 

Montréal.

Commentateur: Pierre Deléan, Cap-de-la-Madclcinc. 
Editeur: L’Ass. Cath. des Voyageurs de Commerce,

Section des Trois-Rivières.

Pour les
équipés

d’études
Nous devons instruire, édu­

quer, former des coopérateurs 
avant de fonder des services coo­
pératifs”.

coopération agricole présente 
Plusieurs variétés: coopérative de 
aedit: ex “Les Caisses Populai- 

: coopérative d’assurance: ex:
La Mutuelle Vie de rU.C.C.”; 

coperative de production: coopé­
rative de consommation; coopé­
rative d’achat des fournitures et de 
? machinerie de ferme; coopéra- 

fabrication, classification, 
emballage et vente des produits a- 
fcncoles.

Chez nous, les principes coopé­
ratifs sont garantis par deux lois 
provinciales, dont nous trouvons 
e texte dans les: “Statuts Refon­

dus de la Province de Québec”: La

Lois des Syndicats Coopératifs et 
la Loi des Sociétés Coopératives 
Agricoles.

I) But de la Loi des Syndicats 
Coopératifs.

Production consommation, cré­
dit prévoyance et autres fins éco­
nomiques. Exemple typique d’un 
Syndicat Coopératif: “Les Caisses 
Populaires”.

II) But de la Loi de Sociétés 
Coopératives Agricoles.

a) Amélioration et développement
de l’agriculture. .

b) Fabrication, transformation, 
classification et emballage de pro­
duits agricoles.

c) Achat des matières nécessaires 
à l’agriculture.
d) Vente des produits agricoles. 

Exemple: “Coopératives d’achat et 
de vente”.

Pourquoi deux lois concernant 
les Sociétés Coopératives dans la 
Province de Québec? Probable­
ment pour embrouiller la situa
tion..........  #
Quoi qu’il en soit, la Loi des Syn-

{
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“Ne me reconnaissez-vous pas, 
dit-il en s’approchant... Je suis 
Archibald de Locheil! J’arrive de 
Paris et vous apporte des nouvel­
les de votre fils Jules. Je viens en 
outre accomplir un devoir sacré : 
me permettrez-vous, monsieur 
d’Haberville, de réparer le tort 
qu’involontaircmcnt je vous ai 
causé? J’ai réalisé une fortune, il 
me serait pénible de vous la voir 
refuser”. — Les mains du capitai­
ne se crispèrent sur sa poitrine pour
en extirper les remords d avoir 
douté du grand coeur d*Arche.

“Viens, dit le capitaine, en le 
prenant par le bras”. Toute la fa­
mille avait vu venir M. d’Habcr- 
villc accompagné d’un étranger et 
s’était réunie au salon. A l’excep­
tion de Blanche, personne ne re­
connut Arche. — “Reconnaissez-
vous cc gentilhomme? # lit le capi­
taine. — Je crois, souffla Blanche, 
que c’est M. de Locheil. — Eh 
oui! c’est Arché qui a vu Jules à 
Paris et nous en apporte des nou­
velles. Allons, Arché, embrassez 
vos anciens amis!

Toute la famille, qui ignorait 
jusqu’alors le changement du ca­
pitaine en faveur d’Arché et n’at- 
tendaii: que l’assentiment du chef 
pour lui faire l’accueil le plus ami­
cal, fit éclater sa joie avec un aban­
don qui toucha Locheil jusqu'aux 
larmes. Le capitaine décacheta la 
lettre de Jules, elle disait:

Mes médecins m’ont déclaré qu’­
il me faudrait abandonner l’armée 
française et prendre un long repos. 
J’aurai donc le bonheur de vous 
embrasser tous dans trois semai­
nes. J’ai été présenté au roi qui 
m'a nommé chevalier grande Croix 
de Saint-Louis. J’ignore ce qui 
m’a valu cette faveur car tous les 
Français se sont battus avec achar­
nement.

Donner un abonnement à l’Action populaire
c’est un cadeau qui dure.
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Cadeaux irrésistibles — Achetez dès maintenant et

payez plus tard là la
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Monture, or na­
turel ou blanc. — 
Saphirs blancs. .

$4.50 et plus

En argent ou en 
or. — Pierres de 
naissance.

Depuis 75c

<1

I
Bulova, Waltham, 

Longines, 
Earlington 

Fontaine, etc., 
depui $4.95 

toutes garanties.

FIANÇAILLES 
Diamants Blue-

15.> 0A5.UliL.i5 :
Bague et allian­

ce. assorties. — .
Saphirs blanc ou : — Bridai —
diamants.

$10.00 et plus
Wreath et autres

Depuis $12.50
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T Rasoirs éleclri. 
Allumeurs Ron- qties:

Packard . $15.60 
Schick . . $15.60 

I Motor Shave 12.50

son, et autres.
$1.00 et plus

...

A votre service depuis 1898

Un an pour payer 
si désiré. POUR PAPA :

Tous genres de 
cadeaux utiles,

Depuis $1.00

POUR MAMAN I 
Nous avons 

l’article qui lui 
plaira. Et quel 
choix!...
A partir de $1.00

Bijouterie Lachapelle
J.-PAUL LACHAPELLE, prop.

St-Gabriel
de Brandon

(D.N.C.) — NOTES RELI­
GIEUSES. — Enfants de Marie. 
— Les Enfants de Marie ainsi que 
les autres jeunes filles de la parois­
se ont suivi les 5, 6 et 7 décem­
bre, un triduum préparatoire à la 
grande fête de l’immaculée Con- ■ 
ception, leur fête patronale. Mgr 
J.-A. Pelletier, P.A., de Joliette, 
prêcha ces exercices.

Que de lumière et de consolation, 
sa parole à la fois ferme et per­
suasive, mais douce et pénétrante,
jeta dans les âmes. ;

* * * *

L’Immaculée Conception. — 
C’est toujours avec un coeur plus 
vibrant d’affection, de confiance 
envers Marie, mère protectrice et 
reine de la Congrégation, que nous 
saluons le retour de la fête de son 
Immaculée Conception le 8 décem­
bre. Quel plus beau jour alors pour 
lui consacrer, pour la vie, nos pei­
nes et notre bonheur. Aussi à cet­
te fin, les paroissiens et les Enfants 
de Marie ont fait pieusement lai 
sainte communion, aux messes du 
matin. A la messe de 8 h. 30, dite 
par M. le vicaire D. Houle, aumô­
nier, la chorale des Enfants de 
Marie, sous la direction de Mlle 
Jacqueline Michaud, exécuta un 
beau programme de chant. Mlle

Jeannette Groves touchait l’orgue. 
A 10 lires, la grand messe fut cé­
lébrée par M. le Luré, assisté de 
MM. les vicaires comme diacre et 
sous-diacre. Mgr J.-A. Pelletier a 
donné le sermon de circonstance. 
Apres la messe, le R. Frère Alphée, 
directeur de la chorale de la parois­
se et des enfants, chanta, avec âme, 
le touchant cantique à Marie: O 
ma Reine, ô Vierge Marie...

Réception des nouvelles congré­
ganistes à l h. 30. Ont revêtu les 
insignes: Mlles Anna Croisetière, 
Aline Provost, Gertrude Sarrazin, 
Marguerite Forest, Anita et Lau- 
rette Comtois, Yvonne Bordeleau, 
Diana et Lucie Bellerose, Claire 
Armstrong et Hélène Rainville. 
Ont donné leurs noms: Mlles Ra- 
chelle Lamarre, Yvette Gagnon, 
Judith Caron, Adrienne Froment, 
Georgette Lavallée, Noella Beau­
champ et Yvette Rainville.

Ont fait la collecte pendant la 
cérémonie: Mlles Cécile Bergeron 
et M.-Ange Fréchette, dignitaires.

Les Enfants de Marie firent en­
core les frais du chant au salut du 
T. S. Sacrement qui termina cette 
fête.

Nos félicitations aux nouvelles 
agrégées.

* * *

Au pensionnat. — Voici le nom 
des élèves qui furent reçues dans 
la Congrégation des Enfants de 
Marie: Céline Albert, Diane Roi-

DONNEZ UNE PHOTOGRAPHIE
Faites photographier vos enfants 

près do votre arbre do Noël 
voyez notre vitrine

Studio Marion
35f plaoe Bourget Tél. 862 w

JOLIETTE
Nous posons à domicile sans ohargo 

additionnelle. — Magnifique 
portrait à l’huile oolortone

8 x 10 : $1.25
Nous vendons aussi les cadres.

land, Claire Albert, Claire Gélin 
Marthe Lemire, Cécile Trude; 
Jeanne-d’Arc Michaud, Yolan 
Barrette, Jeannine Comeau, A 
drée Lambert, Denise Plante, Cl; 
re Rolland, Denise Pelland, Lil: 
ne Beauchamp, Georgette Godi 
Maria Maher, Simonne Beauv 
liers, Jacqueline Lafrenière, Jea 
nine Lefebvre, Marcelle Boa 
champ, Rose-Aimé Rocb.

Dans celle des SS. Anges: J; 
queline Lahaie, Claire Desroche 
Marcelle Breton, Dolores Piet 
Simonne Lanoie, Thérèse Por 
briand, Christiane Ranger, Ali 
Provost, Cécile Beauséjour, Jea 
nine Sarrazin, Denise Tousigna 
Claire Lahaie, Claire Langevi 
Rcjane Davignon, Denise Label 
Claire Pichettc, Gisèle Lefebv: 
Estelle Gagnon, Simonne Sarrazi 
Georgette Sarrazin.

Sincères félicitations à tous.

NOTES DE NOVEMBRE. - 
Au pensionnat. — 9e année: L 
cienne Sylvestre 92; 8e: Blanc 
Froment 89: 7e: Jcanne-d’A
Rainville 83; 6e: Jeannine Lofe 
vre 91; 5e: Aline Ethier 76; 4 
Yolande Pichettc 84; 3e: Mari 
Paule Pichette 84; 2e: Céc
Beauséjour 78; le: Réjeanne D 
vignon 80; Crs prép. : Jeanni
Magnan 70.

Cours régulier anglais: 7c a 
née: Simonne Beauvilliers 90; 
année: Cécile Julien 85, Ali 
Provost 80.

Cours de musique: Jacqueli 
Perreault 90; Estelle Breton 8 
Denise Plante 86.

* * *

Concours du mois de novemt 
â l’école de Mlle Georgette Lav; 
lée. — 6e année: Monique Ro 
deau 84; 5e: M.-Jeanne Poir 
74; 4e: Bibiane Bellerose 76: 3 
Camille Poirier 77; 2e: Flore
Poirier 82; le: Jeannine
deau 84; classe enfantine: 
rèse Poirier.

LES DAMES* DE STE-j 
NE. — A leur tour, les Dame 
Ste-Anne viennent de jouir c 
beau triduum prêché encore

Mgr J.-A. Pelletier, P.D.. Grâce 
à son dévouement et à ses instruc­
tions pleines de charité, toutes en 
ont retiré des fruits abondants, 
c'est à dire qu’elles ont su prendre 
chacune la part des vérités qui leur 
convenait ne pensant pas devoir 
les appliquer seulement à leur ma­
ri ou à leur voisine comme il ar­
rive parfois.

Il est certain que plusieurs se 
sont imposées de lourds sacrifices 
pour ne pas manquer un seul offi­
ce, aussi nous avons confiance que 
cette retraite, bien faite, suivie avec 
piété et amour, ménage des grâces 
extraordinaires que Dieu dispense 
avec libéralité.

M. le Curé présida la touchante 
cérémonie de réception des nou­
veaux membres dans la Congréga­
tion. Furent admises: Mmes Alci­
de Provost, Hildège Desrochers, 
Victor Dufort. Antoine Bois- 
clair, Alcide Comtois, Cléophas 
Yvenny, Henri Beauchamp, Lu­
cien Morin, Elzéar Bastion, Al­
phonse Lafrenière, Philias Rémil- 
lard, Arthur Granger, Ulric Salva, 
Adélard Bibeau, Magloire Berge­
ron, Henri Durand, Louis Jacques, 
Joseph Fréchette et Wilbrod Lam­
bert.

La chorale, sous la direction de 
Mme Gaston Granger, exécuta un 
beau programme de chants appro­
priés à la circonstance. Nous les en 
félicitons ainsi que les nouvelles 
congréganistes et qu’il nous soit 
permis d’adresser un sincère merci 
à notre bon Curé, à ses auxiliaires 
et à Monseigneur qui nous ont 
procuré, par leur dévouement le 
bienfait de ces jours de saintes mé­
ditations.

* * •
MARIAGE. — Le 9 décembre, 

a été bénit par M. le vicaire D. 
Houle, le mariage de M. Orner Le­
febvre, fils de Mme veuve Georges 
Lefebvre (Lauria Vigeant), a 
Mlle Lydia Baillargeon, fille de M. 
et Mme David Baillargeon (Exi­
lia Laurence).

M. Hormisdas Provost servait 
de témoin au marié et M. David 
Baillargeon accompagnait sa fille.

La mariée eut tous les honneurs 
de la Congrégation des Enfants de 
Marie dont elle faisait partie. Après 
l’acte de consécration qu’elle lut 
avec émotion, M. le vicaire la bé­
nit implorant l’Esprit-Saint de ré­
pandre sur ses jours futurs ses 
plus précieuses bénédictions. L’au­
tel de la Ste Vierge était ornée des 
plus belles décorations.

Pendant la messe il y eut chant 
exécuté par la chorale. Les solistes 
furent: Mlles Jacqueline Michaud, 
Paula Perreault et Rolande Lcmy- 
re.

La mariée était charmante dans 
dans une longue robe de satin ■ 
bleu de nuit et portait le voile des 
Enfants de Marie.

Après la cérémonie M. et Mme 
David Baillargeon, parents de la' 
mariée reçurent les nombreux in­
vités pour le vin.

Dans leur voyage, les nouveaux 
époux sont allés visiter M. et Mme 
Elzéar Ferron de Shawinigan, 
(Rose Baillargeon), soeur de la 
mariée.

Nous leur offrons nos meilleurs
voeux de succès et de bonheur.

* * *

INHUMATION. — . le vi­
caire Alphonse Lefebvre a présidé 
samedi ie 18 courant l’inhumation 
du corps de Joseph Mireault, époux 
d’Albertina Comtois, décédé à 
Montréal, le 15 du mois, à l’âge 
de 57 ans.

Etaient présents: R. Mère Jean 
de Canti (Anna Mireault) soeur 
du défunt et R. Sr Paul Arsène, 
nièce de M. et Mme Octave Rain­
ville de St-Gabriel, toutes deux de 
la communauté des Srs de la Pro­
vidence; ses trois frères, sa soeur 
Mme Piché, son neveu et deux 
nièces M. et Mlles Mireault de 
Montréal. Mme Joseph Comtois 
des Etats-Unis, Mme Bernard La­
porte de St-Norbert, Mlle Emélie 
Perrreault, M. et Mme Ernest 
Champagne, Mme Georges Gui- 
mond et Mme Sinai Bolduc, tous 
de St-Gabriei.

Sincères sympathies â la famille 
en deuil.

* >t
CERCLE DES FERMIERES. 

— Le cercle des fermières a tenu 
une réunion spéciale le 7 décembre 
dernier. Plusieurs nouveaux mem­
bres ont fait leur entrée dans le 
cercle. Il y eut reddition des comp­
tes pour l’année 1937 et élabora­
tion du programme pour les autres 
réunions.

Les membres du conseil ayant 
fini leur terme, on nomma Mlle 
Normande Perreault comme secré­
taire temporaire en attendant l’é­
lection du nouveau conseil; il fut 
décidé à Y unanimité que le bu­
reau de direction soit composé 
comme suit: Présidente: Mme
Cléophas Boisvert ; vice-présiden­
te: Mlle Anna Bellerose; secrétai­
re:, Mlle Florida Lemyre; biblio­
thécaire-lectrice: Mlle Yvette La­
montagne; conseillères : Mmes
Edouard Poirier, Joseph Poirier et 
Mlle M.-Ange Fréchette.

Un S5.00 en argent a été offert 
à Mlle la secrétaire pour services 
rendus.

En avant fermières. Aimez votre 
cercle plus vous y mettrez du vô­
tre, plus il vous rendra service et 
vous sera profitable.

Usez “I/ACTION POPULAIRE” 

’e journal le plus répandu 
du district.
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L’Epiphanie
(.D.N.C.) — RECHRISTIA­

NISONS — Les calendriers nou- 
vaux ont fait leur apparition ; 
les uns présentent des sujets 
religieux, mais nombre d’au - 
très, des images équivoques, des 
déshabillés, etc; jetons ces derniers 
là où ils le méritent, et appendons 
â nos murs ceux-là qui diront bien 
haut ce que nous sommes ou plu­
tôt, devrions être: des catholiques 
sincères et convaincus.

11 en est de meme pour les car­
tes de souhaits, et qu’il nous soit 
permis de dire ici qu’il nous a fait 
réellement plaisir de trouver, der­
nièrement, chez Mlles Cécile et 
Marie-Anne Viau, un beau choix 
de sujets religieux que tous de­
vraient choisir de préférence aux 
sujets profanes et parfois même
tout-à-fait paiens.

* * *
L’OBSERVANCE DU DI­

MANCHE. — Les dimanches, et, 
au même titre, nos fêtes d’obliga­
tion, sont-ils suffisamment obser­
vés dans notre catholique provin­
ce? Ainsi, c’est avec peine que nous 1 
voyons nos employés de garage, par 
exemple, revêtus de leur habit hui-, 
leux la journée durant, ainsi que 
nos cantonniers de chemin de fer 
se diriger à leur travail, les jours de 
fête d’obligation, sans parfois mê­
me avoir entendu une messe. Il va 
falloir que ça change et nos retrai­
tants qui forment un nombre im­
posant vont bientôt y mettre la 
main. Et pourquoi toutes nos li­
gues de retraitants de la province 
ne s’uniraient-elles pas pour faire 
cesser de tels abus? Nos compa­
gnies ferroviaires qui chôment la 
fête du travail et autres jours, de­
vraient se rappeler que les fêtes re­
ligieuses d’obligation devraient l’ê­
tre encore davantage.

Par contre, nous constatons 
avec plaisir, l’effort fait en ce sens 
par notre plus importante manu­
facture vers qui affluent présente­
ment un nombre extraordinaire de 
commandes et qui, en prévision de 
l’immaculée - Conception, a fait 
travailler ses employés, au nombre 
de près de 300, jusqu’à minuit, la 
veille, et tous les soirs, depuis deux 
semaines.

* ■* *■
t ANNIVERSAIRES. — A 

l’occasion du 21e anniversaire de 
naissance de Mlles Simonne et 
Yvette Prévost, leurs parents. M. 
et Mme Joseph Prévost, née Bour­
que, organisèrent, récemment, un 
souper de famille ainsi qu’une pe­
tite soirée récréative.

De nombreux parents et amis 
étaient présents dont voici quel-' 
ques noms: M. l’abbé Conrad Pré-1 
vost, vicaire à St-Eusèbe de Ver- 
ceil, Montréal, MM. et Mmes 
Hector Christin, Louis Prévost, 
Normand Daoust, Emile Leduc, 
Albert Prévost, Calixte Morin, 
Henri Blanchard; Mlles Lise, Gi­
sèle, Denise, Jeanne et Margueri­
te Prévost: Dr et Mme Orner Pré­
vost, Mlles Yvette Cousineau, Ju­
liette Morin, Yvette Blanchard, 
Annette Payette; MM. Paul-Emi­
le Morin. Georges-Etienne Pauzé, 
Gilles Blanchard, Grégoire Duval, 
Wilfrid Payette. Joseph Bourque, 
Louis Trudel, Roland Roberge, 
Lucien Grimond, O.-P. Lagacé, 
N. Ouimet, L. Leclerc et Frank 
Lavoie.

LE CADEAU I*DEAL. — Le 
temps des cadeaux approche rapi­
dement et peut-être en est-il qui 
s'ingénient à trouver quelque cho­
se de nouveau, d’inédit, de durable.

Alors, pourquoi ne pas jeter les 
yeux vers le bon journal ? L'Ac­
tion populaire, pour la somme mo­
dique de un dollar rappellera tou­
tes les semaines, durant un an, vo­
tre bon souvenir, et ainsi, en pro­
curant au parent ou à l'ami quel­
ques heures de bonne lecture, vous 
faites vous-meme alors, oeuvre de 
bien.

Pensez-y et sachez que nous
sommes toujours à votre service...

* *■ ■*
REFRANCISONS. — Serait- 

ce trop demander à nos restaura­
teurs et marchands d'enlever, au­
tant que possible, leurs annonces 
qui offensent notre langue ou mê­
me celles qui font de la réclame 
pour des produits non canadicns- 
lrançais?

Nous savons que nous rencon­
trerons de la mauvaise volonté, — 
ce qui est inconcevable de la part 
de compatriotes, — mais nous agi- 
.rons tout de même et, il faudra 
bien s’y conformer...

Les intéressés en entendront 
d’ailleurs parler avant longtemps, 
nous l'espérons.

Canadien français, il faut l’être
100 pour cent! En avant, donc!

# # *
NOUVEAU MARGUILLIER

— M. Médéric Contant, ancien 
conseiller, commissaire, puis pré­
sident de la commission scolaire, 
a été nommé marguillier, diman­
che dernier, en remplacement de 
M. Albert Viau, dont le terme 
d’office expirera le 1er janvier pro­
chain; MM. Adrien Taillon et Al­
bert Lamarche, marguilliers d’of­
fice ont proposé et secondé cette 
nouvelle nomination.

ROUTE D'HIVER. — Com­
me depuis plusieurs années, la 
route est entretenue durant tout 
l'hiver, de Montréal à l’Epipha­
nie; les chasse-neige du gouverne­
ment ont fait leur première appa­
rition lors de la grosse “bordée” 
de la semaine dernière. Un autobus 
continue de desservir notre popu­
lation en faisant la navette entre 
l’Assomption et notre village.

* * *
VOIRIE. — Le ministère pro­

vincial de la Voirie a donné, du­
rant la saison qui vient de se ter­
miner, beaucoup d’ouvrage à nos 
journaliers; la neige est venue ce­
pendant arrêter les travaux qui re­
prendront le printemps prochain.

* * *

DEPART. — M. Lionel Fré- 
dette. employé chez son beau-frè­
re, M. Romuald St-André, ferblan­
tier, nous a quittés dernièrement 
pour un voyage aux Etats-Unis, 
puis à Berthicrville, où il demeu­
rera au milieu de sa famille.

Nous perdons en lui un jeune 
homme d’une piété remarquable.

— La parole est l'expression 
vivante de l'i\me ; elle sort tTelk*
comme l ean sort de sa source.

Une autre
GRANDE

RÉALISATION
Afin de maintenir aussi bas que possible 
les prix des marchandises, les magasins- 
chaînes ont amélioré les méthodes 
d’achat en gros, transigeant directement 
avec les fabricants et producteurs quand 
ils le pouvaient et éliminant les profits 
excessifs aux intermédiaires.

En conséquence, manufacturiers et gros­
sistes ont fini par s’adapter à ces mé­
thodes plus modernes de servir le public 
et, aujourd’hui, les magasins indépen­
dants, tout comme les magasins-chaînes, 
bénéficient des résultats beaucoup plus 
favorables ainsi obtenus.

Bien que l’on doive aux magasins- 
chaînes cette transformation dans les 
méthodes de commerce, tous les détail­
lants y trouvent désormais leur profit, 
mais c’est le public qui, en définitive, y 
gagne le plus.

ASSOCIATION DES 
MAGASINS-CHAÎNES DU CANADA
730, Immeuble University Tower - - Montreal

Ce He. annonce ett ta dixiéme d'une série 
publiée il,tus ce journal pour mieux retu 
teiy.net le public sur les avantages offerts 
Par les i/i aj ni ni- citai net établis dans la 
Province de Québec,
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